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le cas du Breeders de 
Paul Matthews (Grim) 
pins 
Rs 
et plus proche du 
film de Goes fic- 
tion. 
Sn 
Ds reste inchan- 
res 
FE same non ion 
nb nn 
arts, 
tiques Ashley Rowe 
inquiète des jee 
teur. Son seul but, 
Dan 
île du collège. [oies 
Lente 
nn de Paul pi] reste au 
ep 
EST ne 
de Tim Kincaid. Les gars, si ça ne 
marche toujours pas, essayez 
autre chose. 


Deux ans après Le Pinocchio de 
Sicve Baron La fie américaine 
Fris Film Group entreprend de 
domer une sule, Plus modeste 
fiandièrement À ce fin past 

= d 
Ka d'Imge Animation (Helleaiser, 

olo Proteus, pme DE 
rigolo Proteus, se a 
réisation de ce The New Adven. 
tures of Pinocchio. Avec son ami 
Lampwick, Pinocchio, maintenant 


rs 


ee SENSUEL 4 


un jeune garçon comme tout le 
monde, âgé de 12 ans, a pour habi- 
tude d'aller traîner du côté de La 
foire aux monstres de son village 
por asssterau fameux “Madame 
au's Cameval. Nero”, où 

au milieu d'atrocités de La nature, 
l'inocchio tombe sur une démons- 
RS 
io se précipite sur la potion 

magique dans le but de guérir son 
père Gepetto, très affaibli par les 
années. Mais l'élixir qu'il rapporte 
a été piégé par Madame " 
Au lieu de guérir le vieux bon- 
homme, la potion le transforme en 
mannequin de bois. Pour sauver 
son père, Pinocchio n'a plus qu'à 
obéir à Madame Flambeau, c'est 
à-dire boire à 
son tour l'éliuir 
et aller chanter 
et danser aux 
côtés de son 
père sur un 
podium. Mada- 
me Flambeau, 
een fait La veuve 
du sinistre Lo- 
rencini, créateur 
de Pinocchio, 
voit en lui une 
attraction, plus 
que rentable et 
qui de plus est 
un dû. Pour 


un récit à La 1984, dénonce l'ébitis- 
me dan ad à deuxvitenes 
Bu ai a on ques. 

“in sport que 
See 


djourd'hui d'agir sur 
Fautre, et surtout d'écarter les 
obstacles sociaux ou 

RE NRe 
tionnement de la libre entrepri- 
se, de la mondialisation et de 


l'horreur é : 
re 
City où une assemblée d'êtres 
supérieurs s'arroge le privilège 
de transformer progressivement 
12 té en manipulant ls esprits 
‘changer le passé en fonction 
de leurs intérèts immédiats (our 
jours 1984 1) jusqu'à remplacer le 
soleil l'océan, tout les éléments 
naturels, par des infrastructures 
de béton ? L'humanisme indivi- 
duel pourra-t-il ainsi résister à La 
technocratie collective ? «ll est 
minuit Dr. Schreber Le le 
qu mu eme de 
», le de 
jouer le double jeu. La citation 
‘est-elle volontaire ? Sûrement. 
Proyas, après sa prestigieuse 
mise en image d'un The Crow 
purement décoratif à l'extrême 
simplicité narrative, tente de 
méler cette fois l'élaboration 
d'un univers visuel nocturne 
riche et opressant au récit philo- 
sophique soulevant toutes les 
questions existentielles. posées 
par l'homme depuis la nuit des 
temps, Son rapport au monde, sa 
iberté d'agir et de penser, cette 
tion perpétuelle entre le 
exéreur el pensé intime 
(voir Hegel et sa Phénoménologie 
AT Er) 1 tratcation Gt. 
te des décideurs et des exécu- 


‘Après avoir connu La chaleur de 
La lave de Volcano, un peu de frai- 
cheur pour la ville de Los Angeles, 
recouverte d'une épaisse couche 
de glace, à l'image de la majeure 
ie du monde. Le Dr Eugene 

er, qui avait prédit La catas- 
trophe doit trouver un moyen de 
rejoindre Long Beach Harbor, où 
un navire affrété par le gouverne 
ment l'emmênera vers Guam, por- 
tion encore ensoleillée de La planè- 
Sao rent Sn su epoË ae 
espoir, se 

faire escomter par le fe Robert 
Drake, lui aussi en route pour 
Beach. Tel est Je sujet de Ice, 

un luxueux téléfilm produit pour 
ABC que réalise Jean De Segonzac 
t où Vient cachetonner Udo Kier, 
ancien Dracula pour Paul Mo- 


mental afin de travestir La réalité 
et agir sur la matière, Mais eux 
mêmes recherchent chez l'hom- 


on, la gratuité, un certain 
Hdéalisme, tout simplement une 
âme peut-être. À ce niveau, Dark 
City se veut une expérience 
aussi bien littéraire que. ciné- 
matographique et Alex Proyas 
traite son public en adulte, ce 
qui se fait rare de nos fc 
Mais revenons à Mad où 
vous remarquerez l'absence de 
otre Marc Toullec préféré Après 
seize ans de bons et loyaux ser 
vices, on s'était bien habitué À 
lui, finalement, et déjà son fa- 
meux ai de guerre : «Alors, les 
sors, ça boum ?» commence À 
manquer aux plus endurcis. On 
est vraiment peu de choses... 
1 nous a quittés tout: 
parce qu'une carrière ne se 
£onstri pas sur un seul poste 
et qu'ici if n'existe pas d'échelle 
sociale permettant de monter 
davantage. À moins, évidem- 
ment, d'éliminer le chef, mais 
C'est strictement interdit dans 
cahier des charges. Du fond de 
son désormais Télé-Mnd-Max 
plattil ? Télémax, seulement ? 
fous êtes sûrs ?), nous appel 
le de temps à autres pour des 
raisons futiles qui ne tromy 
personne, et nous-mêmes lui 
rendont couramment la pareille 
à peu près pour les. mêmes 
motifs. C'est assez dire que les 
ponts ne sont pas rompus et 
Rous espérons le voir bientôt en 
es colonnes où il conserve tou- 
jours sa place. 
Enfin, vous trouverez en page 
50 une nouvelle rubrique nome 
mée Fantastie Guide, à a fois Fort 
simple et ambitieuse, qui ne 
demande qu'à se modifier en 
fonction de votre attente. D'a- 
Vance, mer pour Votre aide 


Jean-Pierre PUTTERS 


rissey et trafiquant-gigolo dans 
Johnny Mnemonic. 


M Chez Full Ma, même quand 
un filon ne marche plus, om conti- 
nue à l'exploiter jusqu'à l'usure 
Comme Là série Puppet Master, 
dont les deux derniers épisodes 
sent loujours inédits en France et 
qui ne rapportent plus un radis 
Sedan Ce nemphe pus 
le vizir Charles Band d'enchainer 
sur une série parallèle qui voit le 
avex Cure of the Puppet 
The Human Experiment, 
ar Victoria Sioan, rempla- 
Ba We un temps pren. 
Dans de nouvel opus, les marion 
nettes envontidéfendn losdroibsde 
Tome. Leur nouvo propriétaire, 
gs, compte bien pour: 

uvre Are Talon et 


tation su ins, Dsormais 
partisans des œuvres humanitai- 
nes. lex poupees se volent con 


monstrueux. Shrieker, 
<'est le nom d'une cr 
ture difforme qui attend 
depuis 50 ans que quet- 
En ln veille (est 
s coups à arriver en 
retard au boulet, ça). 
L'erreur en incombe à 
six jeunes qui vont s'en 
mordre les doigts, puis- 
que ing d'en eu 
rot mourir, le sixiè- 
me étant destiné à deve- 
air le nouveau maître de 
la bite, Créature Hybri- 
de capable de se fondre 
dans le décor, belles 
nanas et tecnagers écer- 
velés sont au program 
me. En 20 ans de série 
Z, la formule n'a pas, 
changé d'un poil. 


1 Actcement Le pendule die 
matographique ct réglée à lheu- 
mL romes. Normal, donc que 
Fantrconfomiste John Carpenter 
En Pre pour a froter au ame 


fines. Mème si Les ban 
delete poussiéreuses 
sent plus à la mode 
que les canines act 
ns. d'autres suivent 
son evemple, comme 
Walt Bost et Steven D. 
White qui praluisent. 
rédigent, réalisent ct 
montent (ouf 1) cuv- 
mêmes Immortal. un 
film de suceurs de 
sang pour le moins 
Ssotérique. Dex est un 
jeune étudiant aimant 
gratter la guitare, Si 
Svpine. Linda. est 

très lle proprictai 
d'une sil de concert 
Tout irait pour le micux 
si Dex n'était atteint 
d'une maladie inc 
table. La dépendance 
au sang. Dévrit comme 
sie film de vampire 
ahestiné à La génération 
MIV-, Immortal mé- 


nv un acteur de séries 
B. reste plus Fidèle au 


ZOMBI KILLER 


ux alentours d'une 2 
Arielle 


su Bis under si 

sis, ça come taire ind 

Pour line Un cui malfamé (sa pas une 

détenu par nénette, dene.) où rédent un 

Mount (Trepanator et ie cybarg qu'une tn € expse 

Thomson (Time Demon). siliun à certains gaz chimiques à 
nur cause, déréglé, et des n 

famés, victimes de 


a | abandonnée 


at tout seu Fi ant 


de l'industriel Caine Smith, can 
Là la présidence. Un scéna 


Dep ri loge pour LP 
Fam Killer un Sun ete moin quand 
minutes s'agil de filmer LX 2 

Zeb Killer devra beta 
son prochains im, Necromant 
5 acc Mack Magie, basé sur une Mis 
rt Van Elena our ous remet 

AD pen appels LOL 12 7201 


seul vient d'acheter sun 


bits. 
1 0, Un il qu 


er, des omnguillages rites et ne nt 


ique disparue ie. La chemise €'est du pur Gotou, eu plus ! 


genre et se dirige 
Kémème dans un 
Vampire plus inti- 
miste, sous des 
lluns de thriller 
Étique. Un spé- 
Galisie de l'eccule 
îe, Lan Vandemeir 
{Sayre). est eme 
Flo en tant que 
Évosultant. pour 
Éonder Linda 
Thatcher. un ne 
quéteur du bar: 
assu À poursuite 
d'un serai Riller 
particulier. Détail 
Inconnu des auho- 


rités : lan Vande- 
meir est un vame 
pire. Une tare qui 
lui sera d'une gran 


min 


Tee 


aussi un prodat 
de La nuit. sers |hy 


sont loin de se douter qu'ils ant en 
fait té conviés à une messe noire, 
dans Le but de chasser à jamais Les 
démons intérieurs de Mike, un 


Sick (L'Etrange Noël 
de Monsieur Jack) a bien failli 
faire son premier film live, mais 
Nient d'être remplacé par Rod- 
man Flender (Unborn chez Cor- 
man) pour réaliser Idle Hands, 
tnidrame occulte destiné aux 
ados et produit par Columbia. 
Kyle sera l'hom- 
me invisible dans cette nouvelle 
tation du roman d'HLG. 
Mells,sous la forme d'un pilote 
télé d'une heure que réalisera 
Danald Petrie. Suivant l'accueil 
du pilote, une série pourrait 


Quand des petits rigolos s'amu- 
nt à cumuler Liaison Fatale, Le 


érotique 
High-tech. Gin, c'est le nom 
donné à un nouveau jeu sur CD 
Rom qu'on a demandé à John Lewis 
de terminer. 1 découvre rapide- 
ment que Virtual Girl n'est pas un 


«que œux qui ont rencontré Virtuality 
rat sont mors dan 
circonstances. [n'a plus Le choix 
4 doit un Pis dans Le 
programme. Mais John aurai le 
courage d'aller au bout de son acte 
{slinement..) ou serai l'escave de 
Virtualty pour l'éternité 7 Le dénoue 
ment promet d'être amusant. 


n Black» Tomm 


SMALL SOLDIERS 


mps qu'on 
rler de 
film HBO 
ment 


2. Une sorte de Starship 
pers vit chaque participant se 
mplacé par des joucis, 

unes en plastique. Pour ani 
srionnetles, anima 
4 infographiques 
mit le ‘tandem de 
Jurassie Park et de sa suite Le 
Monde Perdu, Stan Winston et 
tudio ILM, D'un côté, les 
GI. Joc aussi kami 
que les marines du Aliens 
de James Cameron avec à leur 
tête Chip Hazard, auquel le 


Small Soldiers... Et si la guerre n'ét 


Chez Troms, on a le sens des 
affaires. En témoigne ce petit film 
indépendant que la firme n'hésite 
pas À vendre comme un croise- 
ment de The Crow et Barb Wire. 
Interprété par Carmen Electra, 
vedette d'Alerte à Malibu (après 
Pamela Anderson, rassurez-Vous) 


rôle sa voi, Et de l'au 
s pré 


les bad guys, des mut 


d'énom 


centre ville à grand renfort d 
$ de missiles et de déflagra- 
tions de bazc Exc 
nouveau film de Jue Da 
tout que les premières im 
motionnelles se 
ouvertement du Godzilla « 
Roland Emmerich en en 
er jusqu'au 
où le pied du monstre va 
tte d'un tyrannasaune 
lans un musée, À eut 
t, Joe Dante reprend le 
des cl envoie l'équipe 
de choc de Chip Hazard empüi- 
gner le pied du lézard atomique 
pour lui faire traverser le décor 
Ün peu d'ironie, pour rappeler 
à certains mythes aux 


qu'un jeu 


ur nous préserver de l'apoca- 
Ppse. Réalisé par. Lawrence 
Lanoff, The Chosen One : Legend 
of the Raven se paie aussi la parti- 

tion de Shauna Sand Lamas, 
ouse de Lorenzo, et a été pro- 
it par India Allen, Playmate de 
l'année chez Playboy. 


Paul Matthews (Grim, Deadly 
Instinets/Breeders), ponte actif 
de la société britannique Peak- 
vieing Transatlantice, délaisse le 
monster movie pour une série de 
films destinés au cadre familial. 
Des contes destinés à «tous les 
enfants de 5 à 105 ans» nous dit- 
on. Réalisateur de The Fairy King 
of Ar, Paul Matthews réunit 
Corbin Bernsen (La Loi de Los 
Angeles) et Malcolm MeDowell 
pour cette histoire de fées que des 
géants ont emprisonnées sous 
terre 11 y a plusieurs siècles. Du 
moins, c'est ce que Kyle et Evie 
nt entendu de la bouche de leur 

rand-mère, Quand celle-ci rend 
l'âme, les deux gamins héritent 
d'une maison et d'une mine dont 
ils ne connaissaient même pas 
l'existence. Une fois eur place, Le 
se rendent com proprié- 
1 resembl au Heu déc par 
Ja grand-mère dans ses histoires et 
tentent de réouvrir la mine pour 
libérer les fées dans l'espoir 
qu'elles pourront guérir leur père, 
atteint d'une maladie incurable. 
Producteur, Paul Matthews finan- 
ce The Last Leprechaun dans 
lequel Ethel et Tommy partent 
passer leurs vacances en Irlande 
chez Laura Duvanne, la future 
femme de leur père. Celle-ci s/avè- 
re en fuit être un monstre marin 
loté de pouvoirs magiques qui 
déteste dout cu qui est vert et 
compte bien ensevelir la forêt sous 
les flots et ainsi noyer son gardien, 
Fin Rigan MeCool, le dernier roi 
des Leprechaun. Avec David War- 
mer, qui ne semble pas connaître 
de seconde carrière malgré son 
excellente prestation dans Titanic. 
Devrait suivre Merlin, dans le- 

el Ritchie Gould combat un sor- 
der maléfique réveillé par un 
Scientifique pour délivrer sa famil- 
Îe de son emprise. 


nel 
El 


piré, il attend toujours que les 
Autres décrochent les bonnes Ldées 
à sa place et se contente de les 
repomper. Pour en témoigner, son 
dernier film en date (enfin, c'est ce 
qu'on nous a dit), Postmortem, 
qui compte ben exploier Le filon 
le la nouvelle série de Chris 
Carter, Millennium. Comme s'il 
avait inventé l'eau chaude, il nous 
que le meilleur moyen de 
un serial killer est d'imagi- 
ner ses faits et gestes, d'essayer de 
se mettre à sa place. Original non ? 
‘Après avoir débauché Christophe 
Lambert deux fois de suite, il déc 
de de ruiner la carrière de Charlie 
Sheen en ui offrant Le rôle du pro- 
filer de service. 


Marchant sur les traces d'El 
Mariachi, avec un brin de Baby 
Cart, Lance Mungia écrit et réalise 
Six String Samurai, qui suit les 
aventures de Buddÿ, un ancien 
musicien aussi adroit pour jouer 
de la gratte que pour manier le 
katana. Après avoir sauvé un 
‘enfant destiné à servir de repas à 
des sauvage, 1eme de moindre 

s Vegas, métropole improvisée 
capitale du-.rock dans cette ère 
apocalyptiqué. A ses trousses, des 
homunes des cavemes et des che- 
valiers. Avec Jeffrey Falcon dans le 
rôle du samouraf binoclard. Du 
{grand kitsch en perspective. 


sayouit 


SD 


STRING 
SAMURAI 


Chez Fries Film Group, on 
Time Machine 2 ! sr 
ime Machine 2, inspiré par le 
Sim La Madine à Éploec le 
femps de George Pal, déjà une 
adaplaton du oromn HG 
Wells. Cette fois, George Benton, 
inventeur de la machine, et sa 
femune Weena, de voyage en l'an 
1.310.405, tentent de rejoindre l'an 
1895, leur époque, de manière à ce 
qu'elle puisse donner naissance à 
son bébé dans un monde plus 
familier, Manque de pot, un inci- 
dent technique les oblige à s'arrè- 
fer en 1972 où une explosion tue 


ine à dans le 

il s'empresse bien évidemment de 
la remettre en marche pour aller 
les sauver ma out ne 5e pass 
évidemment pas comme prévu 
otre Jeune os aura à combattre 
une armée d'insectes géants avant 
le happy-end de rigueur. 


EATERS OF THE DEAD 


softhe Dead. c'estletitre  Banderas interprète Ibn Fadlan, 
urnage (susceptible de un envoyé diplomatique en mix 
ser pour quelque chose sion kidnappé par des vikings. 


à forêt arm ne qui 
snture celle Fois en territoire 
«Lorsque 


nt fart de ce 
Ux urres ous faire croire à 
a a Hée pour mon in qu'il 

à char tout autre chosen, Dans 

mr env Eaters of the Dead, la sueur se 
au sang dans des affrunte- 

ments qui ne sont pas sans rap 

peler ceux de Braveheart et de 


Del, Antonio Banderas abandon 
de. Des combats au glai- 
érayent d'ailleurs les pro 

€ sur tte tri Shulio Disney, par L 
conte le bia uchstne Pictuns. À tel 
, auteur sortie du Blm est sans 

minator 2. 
Id et Une Journée en a mier rimestn 
ar MeTieman. Antonio ofthe Dead. 


Même si l'écrivain Dean Koontz 
à déclaré la guerre au producteur 
Roger Corman pour utilisation 
abusive de son nom, ça n'empêche 
pas le pape de la série B de sortir 
Watchers Reborn, quatrième du 
rom, en isstant désormais un 

plus sur la légère participa 
on du romancier au fl. Touré 


par le spécialiste des effets spé- 
Siaux John Carl Buechler (Carne= 
saun), déjà réalisateur de l'insipide 


Ghoulies 3, Watchers Reborn 


et Lisa Wilcox (La Revanche de 


du premier film. Ni plus ni moins, 
Lorsque son partenaire Gus est 
assassiné dans d'atroces circons- 
tances, l'inspecteur Jack Marphy; 
encore perturbé par la mort de sa 
famille dans un incendie, reprend 
du poil de la bête, Le crime est trop 
brutal pour avoir été commis par 


RS un humain mas en même temps 
pre pOur avoir 
Sd porunanima Son enquête ie mène 


fusqu'à la jolie Dr Grace Hudson, 
Qui lui Ai que le meurtrier 
n'est autre qu'Einstein, un chien, 
Véritable machine à tuer et première 
moitié d'une expérience secrète 
cormmanditée par Le gouvernement. 


San HELVING 
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Lu ue 


DU 


su ne attend 
de de ago scolaire 
avis. pan La 
Ge un le pour entants On 
ce que LS Rambine ont 
deux 

et et Laresent sx happer le 
ss duvale lee marches et bule contre 

ad 
fat un saut 


nat comme un À dans 
La sutté reste dans le ton, 
gratuite, de comédie: 
ei de cartoun adul 
Chuck Jones, 


Caine plus Tea Aer que 
au <e réevuvent à la rue, héntent 
bobines de fil. ainsi 
ke matin à l'etat d'abandon La 
et conçue par un archi 

seurs duraines de mil 


les séquences de 
dc taguemsnd tendu par les hum 
es à l'arumul et inversement. La plus impr 
entre L souns se fauhler derrière 

repars à inenalles réguliers 
Ke cent pue à La fait, le ré 
aater uit ls explose a petite héruine 
1 de same d'achun exploaives 

veau k «fm de soute Ga 
Mouse Hunt en serait surement le 
nent du film cuite à 

2 des perannages pr 
Vera prend on palin 
een en Bargruure dans un 


emultané de centai 


visuelle. quasi pur à sm atiraction 
prnopale (pra LA de sintlnse 4 
Barunmettes du lan Hensun à Creatute Shea, La 
Suuris meritait mesileur sort que Le packaging 


tumpour 
Vincent GUIGNEBEIT 


Muuse Hunt USA 1 


pue Thomas (Ec) vient 

à 4 son double 

Santo 

Env nalmdive, À La x 
À res 

ni lenk 
Ne temp Taka 
Fa (riens. Fho 

À aile Dés bre, clone 

pps amment La 

da ne Lomme en cinq ape 

en péal 

ur OVNI La pa son 

de La Machine (ct one de 

VollfFace) œuminé à La sue Mes Doubles, 

ma Ferme 64 mOÏ, que PT 2 ot mpui 

Sncs à pour sur ke repaire de La cum, La 

ue en premier a ou chaise et Dieu 

donne han 4 de vis ia 

im qu veut Bireaeux 

sont pus Lencure). La 

ut 


Fans pars cd 
des acteurs, ce qu'ils ne 

M ram écran (Les 
AUS) PE 


D AU 

Nul. Albert Dupentel, Les ln 

ait qu'adapter leurs sketches, reprendre leurs. 

c> au cinéma. C'était Là limite de 

ne La Cité de La l'eur, Bernie ou Les 

Trois Frères, mais au moins ke but était alleint 

‘on  mgolait. Dans Le Clone, Elie et Dicudonné 
délires par un se 

auquel ils n'ont pas partis el leur 

rés peu de place pour foi hou, et 

comme autour d'eux le film ne tient pas bout 

{situations somme louté très calmes, pénurie 

première du réa 

ane comédie. 1 y 

3 toujours quelque chose d'embarrassant à 

Visionner dans une salle un film comique pas 
drôle. Le Clone est 1rès très embarrassant 


sont castrés dans le ais 


Vincent GUIGNEBERT 


France 
Conovrsi 
Pres 
Louis Me 
Garnier € Dounique Farrugia pour Rigolo Films 
2000. Int: Elie Semoun, Die Mhalo, Smadi 
Wol/man, Axelle Abhadie, Prerre Vernier, Zineline 
Soualem, Aurë e, Marie Guillrd... Dur. 
Th 30 Dit. Pau 

prévue le 


199$. Réal: Fabio 


Comersi. Scën.: Fabio 
mavicius & Alexandre 
de Keuser, Mus:: Jeair- 
alab. Pral: Olivier 


GINEPHAGE 
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{ e samedi 25 avril dernier, la. Hbrairie 
IrArkham (15 rue Soufflot, 75005 Paris rece- 
vait pour une séance unique de dédicace l'ac- 
teur Dave Prowse, interprète du légendaire 
Dark Vador (Darth Vader pour les fans hard- 
core qui ne parlent qu'en version originale). À 


gazine préféré. Plus d'une vingtaine de 
Soncurens de lus ges sont venus défiler 
devant un jury pags professionnels 
{dont Damien Granger, le plus grand de tous). 
Plus d'une demi-douzaire de Dark Vador, 
petits et grands, des Princesse Lea, des Luke 
pas de À plie Se Man nt 

Star Wars sont 
Fenus foule le sol de La Irairie dans l'espoir 
de remporter un des nombreuses récompen- 
ses promises, La compétition fut rude, surtout 


ee emetire 
Pour son déguisement 
sam à de Duk Eu cos 
lus vrai que nature qui a impressionné jt 
à Dave Prouse lubmême, Étienne Bey de 
nves et Malin Hervet de Savigny sur 
Ones, deux jeunes Dark Vador épatants, 
Sven de dans at 7 a ant de Leur 
côté un abonnement d'un an à Mad 
Moniès. Un grand bravo à tous les concurrents 


A Den ne 


cette occasion, un concours de déguisements que le une luxueuse réplique du 
3 bre de Dark Vador, ai ès convesté 


pour leur participation et leur (bon) esprit de 
était organisé, avec le parrainage de votre ma 


compétition. 


Olivier Brougnon, le gagnant du concours de 
déguisements (il dolt étoufer là-dedans 1. 


Un Luke Skywalker en herbe (Vincent Musset) 
crédible pour Star Wars 4 ! 


Le mercenaire de l'espace Greedo 
(Benjamin Darrss). 


antide. Le 12 
iques de l'Etra À (Ro 
Det Marée Noctume. Le 29 juin, “Science-fiction Japonaises avec Les 
space et La Guerre de l'Espace. Le 10 juillet (soit de 
avant a victoire de là France en Coupe du A Vincent Prices ave 
Le Grand Inquisiteur 
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ig Adventure, Faux semblant 
on peut se renseigner au O1 46 34 


in de laquelle on trouve 
Sang, Blue Velvet, Bad 
Pour Lx programma- 
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réal et Toronto. 75 fil tique et 


À déjà 


Lee, bn Carpenter. Lioyd 
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À Moniral, Québec HE 


Denis 35 courts 
tion internationale 
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300 rue Léo Pariseau,suile 


M Le samedi juin, À partir de 23h30, on ne va pas 'ennuyer au cinéma muni 
dde Châtillon (7 bis rue de la Mairie, 9220. euh... Châtillon). Au pr 
le branchitude (il pa rame, 1 Nuit Tim Burton avec Beetlejuice, Edward aux Mains d'Argent el 

à l'entrée). On s'équipe Mars Atiacks L.80 F La place, petit déjeuner offert. Pour toute infor 
Ke Franco (la compantion du p'êt dej par exemple) on cont 
Erima au 01 46 57 27 61 
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Bon de commande à renvoyer à HAXAN FILMS - 18 rue des Peupliers - 92100 Boulo, 


Tps 8ne-Billancourt, Tél.: (1) 46 21 23 93 - Fax : (1) 46 20 31 16 


puivanls (VHS/Secam) (Livraison sous 15 jours) 
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ce cire majeur 
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Mort 3 F (gratuit pour + de 200 Fd'achn) 
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LENNIUM (épisodes LA COLOMBE DE PAPIER et 
LE DÉBUT ET LA FIN), la série bien flippante de 
Chris Carter, ou au choix l'un des super collectors 

|| d'UN CRI DANS L'OCÉAN (dans l'eau, un cri ça fait 
Bbbliibbblil). Attention, quantité limitée 40 t-shirts, 
10 casquettes et 10 radio portables (autrement dit, pre- 
miers arrivés, premiers servis) 


Pour tous les suivants, et sous réserve que vous l! 
diquiez clairement, nous vous enverrons, au choix, l'af- 
fichette 40x60 de WISHMASTER (capable d'exaucer 
tous les vœux, paraît-il), ou un numéro de MAD! 
MOVIES ou d'IMPACT, (capable de vous faire passer 
‘un bon moment, c'est déjà ça), 


Ces cadeaux vous parviendront 
avec le premier numéro de 


BULLETIN D'ABONNEMENT Votre abonnement. 


L'abonnement à Mad Movies ne 
coûte queWl00/Fpour une année 
complète (six numéros) et 190. F 
NOM pour deux ans (douze numéros) 
PA ! Pour vous abonner, il suffit de 
Evo I nous envoyer cette somme, par, 
PRÉNOM | chèque ou mandat-lettre à 
RSS ! MAD MOVIES 
ADRES 4 rue Mansart 
75009 PARIS 

Pour l'étranger, et par voie de 
surface : 120. À Envoi par avion 
200F Tout règlement : par moe 
Désire m'abonner pour Q un an Ci deux ans à Mad Movies RS VE 

Règlement joint par Q chèque D mandat international anges 


à découper ou photocopier et à renvoyer à 
MAD MOVIES, 4 rue Mansart, 75009 PARIS 
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GodziNa 


cteurs et lectrices de Mad Movies 
unissez-vous ! Vous êtes le dernier 
carré des braves, ls iréductibles 
templiers du cinéma de genre, Des 
spectateurs actifs, dont les goûts 
et les convictions ont résisté à 
fous les matraquages média- 
tiques, à tous les consensus mous, à 
loutes les es d'uniformisation 
fou de manipulation. Quelles que soient 
Vos divergences de point de vue où 
d'intérêt, Vous êtes de ceux à q 
ne la fat pas. Des vigilantes de l'au- 
ihenticité cinématographique. Et 
Mad Movies est. votre magazine 
écho - le plus fidèle possible - de 
Vos espoirs et de vos coups de gueu- 
le, Preuve de cette communion d'es- 
rit : une aversion pour Indepen- 
dence Day partagée par tous au sein 
dela rédaction comme du lectorat. Une 
version globalement justifiée, mais qui, 
bien ÿ regarder, peut paraître excessive, 
Carsi ID4 est bien une indigeste potion de 
ages en lous genres, d'Americana nau- 
deiclichés éculés, de gags idiots, d'hy- 
pocrisie droitière et d'impasses scénaristiques 
Hagrantes (sans parler d'un mauvais goût estheé- 
tique plusque prononcé), ce n'était certainement 
pas. pire qu'on ait vue ces derniers temps. 
Surtout 2 avait-il lieu de remettre en cause La 
sincérité des. et producteurs, l'engage- 
ment artist sonne du metteur en sc 
he? Car si ID n'était pas un grand film, loin 
‘en faut, il nous en donnait indéniablemuent 
tr notre argent. Des effets spéciaux de bonne 
ietune, des comédiens honnêtes, un niveau 
lechnique soigné (presque irréprochable). Peu 
de fils peuvent se Vanter aujount hui de pos 
ces qualités, Mais voilà, Independence 
Day a cristalisé sur lui beaucoup de rancœurs 
{piriculièrement en France) et un légitime effet 
de ras-le-bol envers un cinéma commercial de 
plus en plus désincarné. 
C'est ire si Le nouveau projet de Roland Em- 
merich et son producleur Dean Devlin 
Attendu au tournant. D'autant qu'en plus de 
a roles de leurs précédents outrages, 
les deux zigotos ent finalement osé s'attaquer à 
un monument intouchable du Fantastique mon- 
diglzune Véritable institution : le fameux God- 
Un mylhe que les puristes de la planète 
ent souhaité ne jamais Voir détourné par 
ls' Américains, Sinon = au pire - par un auteur 
RéOnMLCt agréé comme Tim Burton ou Terry 
Gillian tous deux d'ailleurs attachés au projet 
das ses premiers développements. Manque de 
pol, cesont bien les deux galopins un brin fayots 
quiont décroché la limbale : insigne honmeur 
de fniréentrer le monstre atomique dans le bes- 
reUS et dans l'inconscient collectif de la 
ME MatON qui, un jour, décida de lâcher 
Kieux bombes nucléaires sur l'archipel nippon. 
fiche arue clone, mais qui impose déjà Le film 
mme lé plus atlendu et Le plus passionnant 
de l'été américain. 


L € 
MVTHIQUE  MONSTRE  NFFON 


Né En 1954 CANS LES STUDIOS LE LA 
COMFAGNE TOHO VENT El 
LA MOULNETTE CU RECUCLAGE AMÉRKAIN. C'EST 
LE TANDEM CU TRÈS CIVERSEMENT AFFRÉC 
FENCENCE DAV, Dean Deum Er Ronan 
EmimeRte, QUI S'EST CHARGÉ DE RESSUSN 
BÊTE, QUO QU'ON EN PENSE, CÉJA LE 


W Ci 


BLOCKAUSTER LE FLUS MASSKF ET LE 
ALUS ATTENCU LE L'ANNÉE, 


Philippe Roule Jean Rén 
sur les tres din co 


agent d'assurances 
from de <a carrière, 


E FASSER À ot 


€ INDE - 


“est en 1954 que Godzills 
{en se, Goïira) voit le jour 
sous l'égide du producteur 
Tomoyukl_ Tanaka. et du 
cinéaste _Inoshiro Honda. 
Créé comme a réponse des 
Japonais au King Kong de 

hoedsack et Cooper, le tyrannosqus 

ique naît d'une improbable ré 
centré entre l'imagination débordante 


rement 
scène, le 


incontestable des lechniques d'effets 
spéciaux nippons de l'époque at: 
rent immédiatement. l'atlention: de 
producteurs américains qui s'emprus- 
sent de remonter le film (en coupant 
toutes les allusions À la menace atom: 
que) pour insérer des scènes additionnel. 
les dans lesquelles le comédien Raymond 
Burr commente l'action de loin, Dirigée par 
Terry Morse et sortie en 1956, celle Version = 
retirée Godzilla : King of the Monsters » fera 
Le tour du monde. Si au Japon, Godzila devient 
peu à peu une soëte de mascotte nationale qui 
tra dans plus de Vingt ls sur quarante 
ux États-Unis comme le héros 
psÿchotronique absolu. l'our beaucoup, le 
monstre n'est rien d'autre qu'un homme dans 
un costume en latex qui éerase des maqueties 
en plôtre : une Icône culte ct kitsch, Pour d'au 
lres, il reste le symbole poétique d'un ciné 
alternatif et bizarre, Définitivement: in phéno- 
mène. Au fil des années se mulliplieront les 
clins d'il, ls références (dunt ne très bulle 
pub Nike) et citations (dans Mars Attack L sur 
un poste de 1616) IL ÿ aura même tin bédé 
=Goubzilla, Ne manque plus à l'appel qu'un 
vrai remake d'envergure. 


ER LA 


eux événements marquants 
vont rendre la chose possible. 
Le premier Intervient lors, dut 
rachat de Columbia par larme 
Sony dans les années qualre- 
vingt. Les jsponais font alors 
une entrée fracassante dans le 
milieu très fermé de la production hollywoc- 
dienne et les contacts entre studios se multi 
plient. Le second réside tout simplement dans 
le succès phénoménal de Jurassie Park en 1999, 
Des dinsaures au box-office, des Japenats dans 
place : pas besoin d'être grand clére pot Sa 
voir où les yeux des investisseurs se IOunent 
Rapidement, le projet. cs 
ae | 
“his, Sam Raimi ainsi que ceux cités plus haut se 
succèdent, mais cest finalement à Jan Deionts 
éolé du triomphe de Speed au box-oft 
quéchot curieusement le pro, Le Halndis 
développe un scénario furicsa 
(gré RE Elo et Ter Rosie) 2e EU 


LE) 


Godzi Na 


jui Compte plusieurs monstres, 

MMM dE coms aériens ce tout un tas 
de rebondissements pas croyables, plus pr 
es dans l'esprit des dernières Facéties du T-Rex 
atomique que de ses 1rès sérieuses origines. 
Trop cher et surtout trop fantaisiste, le film est 
abandonné en cours de pré production. DeBont 
Se retire. Entrent alors en piste l'Allemand 
Roland Emmenich et son ami américain Dean 
Dexline «On nous avait déjà propusé plusieurs fois 
éme Le God=illa», avoue le producteur Lex 
Lin, mms nous avions Houjours rusé, certains que 
nous ne pourrions as contourner l'aspuet sd 
dpré que Le monstre pose en Amérique. Nous 
étions prêts à fout, Sauf à réaliser un film Kitsch, 
parer qu'il a trop de fans sincbres de Gill dans 
Le monde pour qu'on puise se permettre de le Lai 
er sur Le ton de La riçrèade. 
Après le succès retentissant d'Independence 
Day, Devlin et Emmerich ont le vent en poupe 
et créent Contrpalis Entertainment, leur propre 
Structure de production À à recherche dun 
projet d'envergure, capable de rivaliser avec 
ID4, ils n'ont d'autre choix que de se tnumer 
Vers le remake de Godzilla. À une condition 
seulement :1s en signerant le script. Ce qui ne 
leur prendra que six semaines, dans le confort 
isolé d'une villa mexicaine. Devlin : «Apris 
are ref, Les gens de Sony D'ictures soi 
nous or. état diff de eur 
et mous avvs commencé à entremoir le 

Fm représentait. fallait tout recréer du 


Lf que God=illa soit à nouveau terrifiant». 
Premier impératif pour Les deux auteurs: reve- 
rir aux sources du = personnages en conservant 
s8 substance. «Gad est des conséquences du 
Lncoment de Li pronère bombe He, rappelle 
Deven. «Nous Hein absolument à coserer ct 
dément ferslateur, Dans Les versions précédentes du 
sort, Gadila it transformé en monstre de l'es- 
pese. Ce qui nous a imméditement paru absurde 
ar es crésteurs du God original tenaient à lie 
re un maso trs prés. fallait dome moderniser 
Le problème sans l'émacuer, afin de ne pas risquer de 
pardre le véritable sens du filme. Une déclaration 
d'intention qui aurait tout pour rassurer si elle 
n'était suivie d'une autre, confondante de naï- 


oules (Matte Brafericl), un jeune 
scientifique aux trousses du lézard atomique. 


ée Devlin : «Lors- 


veté cette fois et toujours si 


que nous étions au Japon pour la promo d'Inde- 
esse 


prendence Day, la réachon du public et de a 
fut très forte. Cela seb 

l'attitude du film par rapport à 
comportement du hérès, sar 
sacrifie pour sauver <a famille. Cette approche à par- 
ticulièrement séluit Le public japonais» ! 


eureusement, si le Godzilla US 
se veut bien un remake du file 
de Honda, il n'en conserve que 
les éléments de base pour se 
couler dans le moule du diver- 
tissement à l'américaine. On 


échappera donc aux âneries de 
ce genre quant à la mentalité japonaise pour ne 
retrouver que l'essentiel : réveillé par les essais. 


nucléaires français dans le Pacifique (eh oui 1 
Godzilla fonce sur New York en traversant 
toutes les îles qui se trouvent sur son chemin 
{Tahiti et La Jamaïque en prennent un sacré coup). 
Arrivé dans la Big, Apple, il provoque bien sûr. 
d'autres ravages inimaginables - le but final 
d'un bon film de monstre étant tout de même 
de casser le plus de constructians possibles 

dings, maisons, autos, motos, bateaux... À ses 
trousses, un jeune scientifique (Matthew Bro- 
derick), un agent d'assurances français (can 
Reno, qui se révélera probablement être un 
genre de barbouze à mi-chemin entre ceux de 
Mission : Impossible et du Rainbow Warrior !) 
et une équipe télé avec caméraman et jolie re- 
porter femelle offriront l'aspect «humains 
indispensable. Simple, mais efficace. 


cenesont pas ant essorts ce. 
Péatiques que l'ambiance générale qui do 
Ses une pluie battante (parfait pour le look mas 

our masquer les effets digitaux) et pro. 
Met d'être vraiment spectaculaire, Ceux qui ont 
Tes différentes bandes annonces peuvent en 
témoigner. On doit évidemment s'allenre aux 
Rabituels traits: d'humour gras d'Emmerich 
mas l'ensemble du projet semble malgré tout 
relativement sérieux. 


D'autant que 


aus 


€ monstre lui-même a donc été soj. 
né tout particulièrement, puisque 
&e sa réussite ou de son échec dd. 
pend l'avenir du projet tout entier. 
De ce côté, le blackout est resté 
quasi-total Sur toute la durée de [a 
production. Même Roland Emme» 
rich, habituellement peu avare de ses comm 
laires, s'est pour une fois fait d'une discrétion 
absolue, préférant laisser son co-Scénariste el 
producteur se répandre en interviews loutes 
Plus alléchantes les unes que les autres, On sait 
donc, grâce à lui, que le Godzilla américain sera 
très différent de son modèle nippon. D'une part 
parce que les producteurs Voulalent à lout prix 
on les comprend) s'éloigner du concept «home 
me dans un costume», D'autre part parce qu 
les responsables de la Too sont réputés pour 
être de foutus emmerdeurs ! Devlin + «jm 
DeBont nous avait prévenus que la Toho étrit très 
pointilleuse sur l'aspect du monstre, ls prenaient 
notamment très ma le moindre changent dans sa 
morphologie. Le plus petit détail les irritait parce 
qu int ne és précise pour ce 
à quoi ressemble Godzile. Nous avons résolu ce 
problème - mis aussi celui de notre confiance ds 
Îa viabilité du projet = le jour où Patrick Tatopoulos, 
Hotre che designer, est arriné avec des dessis con 
plètemeni différents de ce qu'on imaginait. Lorsque 
nous avons montré le premier moulage aux Japo- 
nai, is n'en revenaient pas ! Le monstre tait sidf. 
Jérent qu'ils nous ont encouragés à continaier dits 
ce sens. Is prééraient ne relecture complète plutôt 
que de vagues modifications. 
Résultat : le Godzilla nouveau ressemble à ui 
Varan gigantesque, une sorte de gros lézard très 
À doté de puissantes pattes postérieures 
qui luï permettent de se déplacer très vite (c 
Arairement au bon gros pas cadencé du Viuux 
Godzi), Autres nouveautés :il est beaucoup plus 
grand (environ quarante) mètres de haut) et 
pond des œufs un peu partout. Quid de son Souf 
fe atomique ? La question reste entière mais les 
auteurs ont déjà assuré que lai plupart des 
caractéristiques du, monstre restent acquises. 
Entièrement généré par) Images de synth 
Godzi pourra se permettre fous les. mouve 
ments possibles et son évolution au milieu de 
buïldings new yorkais promet quelques séquen- 
ces excitantes. On sait par exemple, que de nom 
breuses prises de vues «subjectivesv du mOn 
tre avançant dans la ville ont été effectuées. Le 
choix de Neut York pour remplacer Tokyo (sy. 
tématiquement réduite en miettes dans les 
lms japonais risque donc de savérer très payant 
En d'autres termes : ça va chier ! Sur le plan du 
spectacle, le Godzilla d'Emmerich ne peut de 
toute façon être que très impressionnant. Reste 
3 savoir si la discrétion du metteur en scèné 
avant la sortie du film cache une implication, 
particulière, un déploiement de force insoup” 
Sonné où sil se montrera comme toujours limité 
à quelques recettes éprouvées, Les auteurs n'ont 
visiblement pas ménagé leurs efforts pour S° 
montrer à la hauteur d'ün projet par définition 
itanesque. 1 faut donc’espérer que le résultat 
satisfera nos espoirs. Réponse dès la première 
mondiale du film à.Cannes, Je 24 mai, et Sur 
us les écrans français à partir du 16 seplem 
re Quelque soit le résultat, une chose sl 
pourtant certaine : Emmerich et Devlin Ont déjà 
prévu une série de trois films avec le monstre 
Cogigue. Comme son homologue nippon, le 
va Ra semble done pari pour durer 


David MARTINEZ 


Alors que tous les gros studios 
américains ont pris d'assaut les 
séries télé les plus populaires 
pour les adapter au cinéma (LE 
SAINT, MISSION : IMPOSSIBLE, 
LES MYSTÈRES DE L'OUEST, 
CHAPEAU MELON ET BOTTES DE 
CUIR, X-FILES), l'indépendant 
New Luxe se lance dans la partie 
avec LOST IN SPACE, pas fran- 
chement un hit mondial. Un pari 
risqué où la firme créatrice de 
Freddy investit 100 millions de 
dollars pour transformer ces «Ro- 
binsons Suisses dans l'Espace» 
en un space-opéra d'envergure 
internationale. 


le deverur le pape 


de télévision comblé 
res 60, à L tête 


les 


«me Voyage au Fond des 
Mers. Au Cœur du Temps ou 
Land of the Giants, 1 à su imposer à des 


chaines encore 1: Là demeure, 


d'effets et de budget aux quelques rares 
Blme de SF de sene À d'epoque. Lorsqu'il sou 
met à La Fex le concept d'une version SF des 
Robinsons de est moyennement 
vu des succès précdents 
ruducteur capricieux (cer- 


mur 
A 
RE 
Re Me 


he à droit, es «pertes das l 
er Graham), Peuny (Lacey Chabe 
Jour Hitliam Hurt) et le Dr Zachary Sn 


n 19%, la Fox lance l'idée d'une 
adaptation au grand écran idè 
à La série dans’son parti-pris de 
comédie SE Mais le projet wine 
en longueur et le producteur Mark 
Koch finit par récupérer les droits 
eu nom de la veuve d'Irwin 

Allen. 1 présente le concept à diverses par 
init par rencontrer e AT inérét de Richard 
perstein, alors Vice-président de là produl 
don à Nes Line. À force de petits ne es 
mement rentables (comme La série des Freddy), 
Neu' Line s'est taillé une place au soleil hole 
wuodien. Le studio cherche à l'époque 13 
superproduction qui assoira véritablement aà 
pièce auprés des masloduates et le concept 
Lost in Space, puissant facteur aflectif aupres 


suce» : Major Don West (Mall Leblanc), 
78), Maureen (Mini Rogers), Wäl (Jak Joluson) 
il (Gary Oldman). À l'arrière-plan : le Robot. 


du public américain, semble être le projet révé 
C'est Akiva Goldsman, scénariste peu reluisant 
des deux derniers Batman qui s'y colle. En se 
replongeant dans Les anciens épisodes, il réal 
{Fès vite que L patine du souvenir a amplement 
Contribué à rendre charmant et entraînant ct 
qui n'est à l'origine qu'un sitcom ultra-kitsch- 
Une adaptation au grand écran, qui plus #5 
remise au goût du jour, va nécessiter bien plus 
qu'un simple lifting, Exit donc la comédie fami- 
liale, Lost in Space jouera à fond la carte du 
ipacc-opera d'aventure. : 
ntre-lemps, New Line à rapatrié Stephen 
Hopkins, réalisateur qu'elle avait fait débuter 
qu” Freddy 5, l'Enfant du Cauchemar. Hop” 
Kins, lour-ä-lour poussif (Blown Away) où Pa 
“ment capable (LOmbre et la Proie, Preda- 


tor 2) vient prêter main forte à Akiva Golds- 
man, Ce dernier a bien du mal à concilier l'as. 
pect «camps du Lost in Space original avec le 
film d'action à 100 millions de dollars qu'on lui 
demande de pondre : «Shephen à ut à 
sens dramatique, une imagination très visne 
ble d'un sens de l'humour plutôt sadique avoue 
paisé. Avec l'aide du nouveau-venu, 
le La losième version du seit, beau 
coup plus sombre que prévue. Le président de 
Net Êe, Bob Shaÿe, hésite. C'est finalement 
Gary Oman, le premier acteur à avoir répon- 
t, qui forcera sa décision, Cette troi- 
sion sera donc là bonne 


ans un futur éloigr des 
années d'abus, l'environnement 
s'est détérioré au point que là 
ere est devenue totalement 
habitable. 11 est temps pour 

humaine de songer à 
ser en masse l'univers. Le 
Professeur John Robinson (William Hurt) et sa 
famille sont désignés pour embarquer à bord 
du Jupiter IL à destination de La planète Alpha 
Prime où ils ouvrirant un couloir spatio-tém- 
porel censé permettre La eréation d'un pont par 


NN 


Le Major Don West (Matt LeBlanc). le pilote 
du vaisseau, dans sa teuue très «serialesque. 


dans l'espace, Le détu 


lequel transitera l'humanité, La famille traverse 
une grave crise. John et Maureen (Mimi Rogers) 

Leur fille Penny 
d'adolescence. 


sont sur le point de divorc 
{Lacey Chabert) est en pleine © 
Le fils ill Jack Johnson) est intenable. L'ainée 
Judy (Heather Graham, la rollergir de Boogie 
Nights) traverse une douloureuse crise senti- 
mentale. Ils sont accompagnés par le Major Don 
Wiest (Matt LeBlanc de Friends), un pilote ultra- 
macho, et transportent dans leurs soute le fameux 
Dr Zachary Smith (Gary Oldman) commandité 
pour saboter la mission et laisser Alpha Prime 
À une poignée d'individus peu serupuleux. Le 
sabotage fonctionne si bien que Jupiter IL obligé 

de passer en hyperespace à l'av 
perdre dans l'infini. En cherchant à repagner 
leur destination initiale, ces naufragés de l'espace 
rencontreront tour à tour des araignées géantes 
mangeuses de métal, deux étranges vaisseaux 
du futur, puis 'écraseront sur une planète où 
uses «portes» temporelles les met 
doubles, passés et à 


«Stephen a grandement ae à simplifier l'imbrextio 
des portes temporelles= avoue Goldsman. Il 
oublie pourtant de préciser que ce dernier ne 
Seat pass Bcilement Insoé convaincre. Hop 
Kins racunte : «Ma réneion initiale a él: Où, non 
ur plié! Vous pouvez y mettre autant d'argent qué 
vus roule, Cest impossible! S5 l'an excepté ls 
inévitables prouesses def 

era Les robots se baladant purioul, des poupées qui 
fout des bons, des moniteurs distoras, des géants 
qui déplacent Les paroës du vassaut, de portés tem 
pores et de l'ayperesuee ! 

fiile de L'Ombre et la Proic. 
posant !=, Goldsman usera de toute sà peœu 
sion pour mettre en relief le noyau familial, le 
dilemme du père, déchiré entre une mission 
vitale pour l'humanité et l'abandon de sa pro 
pre famille ents qui en défin 
five décuheront 3 Is fois Hopkins et Wiliar 
Hurt de rejoindre le projet. Hophins fera appel 
sut lenteur décorateur Norman Canvooat 
{BraziD. lour les allées spacieuses du vaisseaut 


ordinateur, res 


vs le lournage 


et les multiples costumes, il lui demandera 
d'aller piocher dans des planches des comic- 
books de Jim Steranko et de Jack Kirby. De son 
ôté, Angus John Bickerton (Pinocchio) super: 
cr les trucages mêlant des vaisseaux info 
sphiques et les marionnettes du Jim Heuson's 
ées géantes, deux 10 
à le Blawep, un singe de l'espace amenuisé 
encure plus moche qu'É.T. «Un pur produit de 
merchandising» d'après Biekerton. 
Mais le merchandising nécessite un succès 
réslable. Or, avec son premier week-end à 
F2 millions US Lot in Space est bien en-e 
des résultats escomptés par Ne Line. 700 plans 
d'efet spéciaux (contre 450 pour Independence 
Day), des décors gigantesques d'une planète 
hole reconstruit À Sheppurion, un casting 
qui s'efforce de rendre attachante une famille à 
problème. faut croire que le public américain 
Attendait plus le soap kitsch et débridé que 
d'aventure interstellaire ultra-design que leur a 
livré l'équipe d'Hopkins. Les Européens, qui 
rent aucune référence Hé et donc pas d'atiente 
précise, seront.ils se montrer plus réceptifs ? 
Réponse à la rentrée 


Rafik DJOUMI 


Le Dr Zachary Sul (Gary Ohlman. le s 
habituel de toute expéition imurtante. 


(retour de) 
la) MarveL ‘au cinéma: En) route, e 


€ Marvel Comics n'a 
feu de chance avec | 


TRE PR 


sance à son fl; Le sig contaminé dé La mère nour= 
ri Prime LE qu crient Le soi dy 
bride, mi-honme ml-vampire, Blade» 

Plus encoré que es ii st avant out le 


ue A 


nièments ajouté Wolfman:s Evidemment; ou 


Aa ut ont la pelle amie est une Strip-tease 
se était réellement nb 


din condensé de tout a culture 
son temps; un reflet 
Files savent Départ 
début des années 80, quand la mode de Thor 
rur cree tomber: IL At ses dernières 
années /que/ dés apparitions dans dés) minbs 
séries, Mais À l'heure oùTarantino chante: les 
louanges de) Foxyi Brown, Blade! cependant 
tout pour revenir au premier plan, comme l'ex 
plique le scénariste David Goyéraall a foutetles 
caracléristiques des héros posk-moderies d'aujour» 
d'hul-L'évolue dans lin monde em marge, dans 
Lequel es vampires sont démystifés Lt monde dur, 
entre l'action et l'horreur pures 
Sanglé dans une fénué dé combat sombre, avee 
katana let)super pétoire, Blade seraldonciunt 
hybride/iquiicombatiles et tentelde 
retrouver son humarité: écoutant on han 
Sicnp la puberté. ous 


RARE 
ré DeaconiFrost (5 (Dortf}rn, 
qui Vettmeftre à mal l'aristocratie des, 
ü on le Drecula d' 
(hole UdoKier 


script vscille done entre le. 
pur Bet l'action comic book, les combats étant 


de, Viendront donner la touche 
pensable, Entre Bar pen ns pu 


rer dr post gren Dr 

le 
Sn 
“inéma: Peut-être Juste parce que pour ii A0 
Al assume son statut de Âlm B, son ancrage dar 
Ja sub-culture, Bonne nouvelle, non 


Julien Ben Uricha CARBON 


ut 
Par épatant Reviens 
encoe out au crie a DC, 
Same Pi none en es pre shnaurmes: 
és de sa mythologie. Si Daredevi (par Chris 
Colomb), Fantastic Four,Venom el Caplain Ame: 
Be ont ous en some, L mp. 
urmonde Spider-Man pa James Cameron, avec 
Ésonarde Diéprioan Fac Father Damien Gran 
213 Jameson peus Kevin pacey en Boulot 
Va pourrai éfatr des de année, Inde + 
D Brel mn an dun 
nn pu Ban per (Ua Sapede 
VER également déarer Mssammant pour ne 
Lori Prévue au USA Ver Noë 9. L'étape (ai 
Éncne Mogre) es compos de Be. 
ae, Jan Gt ee Faure 
us hote de rodese Xav Pas de ing 
Simné pour ie moment, mme 5 Yon 2 QUE 
Fa a Gr on Gain en 
visgé pour ie Xavier Angel Daset«Tomade et 
ES Sera Che tira on par un a 
Ga Am ar tré pro ete 
En Lean ver ent agen 
des de Pre ar tn de = 
Ban pourrai tr cel Jan Depp. A ae 
LE ne Ba ion nappe 
Nick Fay nca par David Alerte à 
Mai Hoi) nédive 1 SLLLE-LD,michon- 
pe es Ga Lu y de ND 
ds un Pie na qu Ant Rod en: 
Ac jur mn A qu our devons 
nec Rs 10 ame MN? Nu 
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\ A] 
ALEX PROYAS 

ra = CT Ca 5) 
Australien comme Peter Weir et George Miller, Alex Proyas sort diplômé de La 
prestigieuse Australian Film and Television School, où il réalise des courts 
métrages remarqués et récompensés dans divers festivals. Rapidement devenu 
une grosse pointure de la pub et du clip vidéo, il tourne son premier long métrage 
en 1987, SPIRITS OF THE AIR, GREMLINS OF THE CLOUD, un western post-apoca- 
Iptique inédit (avis aux distributeurs vidéos malins !). En 1993, le succès inat- 
tendu de THE CROW le met sur la liste des réalisateurs très convoités par Holly- 
wood. Marqué par la mort accidentelle de Brandon Lee et décidé à ne pas vendre 
son talent au plus offrant, Proyas prend son temps. Un choix qui lui permet de 
signer aujourd’hui un retour réussi avec DARK CITY. 


Cinq ans séparent The Crow de Dark City. 
Qu'avez-vous fait pendant tout ce temps ? 


duré longtemps: de vouloir 
qu'un studio holiywoodien finance Dark City, 
ar le scénario est assez inhabituel et ne respecte 
aueun des critères habituels. On m'a offert de 
Faire d'autres films pendant cette période, mais 
les scénarios ne m'intéressaient pas. J'ai donc 
préféré continuer À travailler sur Dark City en 
attendant l'opportunité de pouvoir le nésliser. 


Comment est née l'idée de Dark City ? 


‘adon les villes, la nuit, les endroits désertés, 
crois que c'est ce qui m'a le plus inspiré. Je 
s prondre l'air, mat 
pleine nuit pour réfléchir au file et il à fini par 
se définir de lui-même au fur et À mesure de ces 
balades noctumes, La narration en elle-même 
m'est venue de l'envie de faire un film sur un 
secte qui devient te idée d'un 
type: très log 
une affaire 
la tôt, De cetie idée de départ 
ment plus que ce personnage de 
d'anil du commissaire Bumstoudl. L'histoire s'est 
te élaborée d'elle-même à force d'y inclure 
les nombreux éléments que je révais de voir 
ans un lt depuis Loujours. 


Dark City estrun film très Htéraire qui 
pourrait énire l'abiet: d'un. merveilleux 


roman. On déceler du Kafka, d 
Faip Di & 
C'est parce que je suis davantage influencé 

la littérature de science-fiction que par le ciné- 
ma fantastique. J'ai toujours lu beaucoup de lit- 
térature de SF, surtout quand j'étais adolescent. 


L'inspecieur Bumstond (Millie Hurt), entradné 
ans une intrigue en forme de spirale. 


Alex Proyns: après The Crone, un nonoeont 
lournage avec honcoup de décors en studios. 


En plus de Kafka et K. Dick, j'aimais aus beau 
coup James G. Ballard. Je trouve incroyable que 
le cinéma n'ait pas plus profité de la richesse de 
littérature. Au cinéma, la science-fiction se 

Himite le plus souvent, et surtout de nos jours, à 
eexhiber des monstres ou des vaisseaux spatiaux. 
Le genre a abandonné toute idée originale, 
proche un at soi peu ique. 
“voulais faire un film de SF qui pourrait 


Fendant la longue période de préparar 
ion, le scénario de Dark City til conna 
de grands changements ? 


J'ai écrit de nombreuses versions de Dark 
depuis que je me suis mis à travailler sur le 
film, en 1990. À l'origine, Dark City avait été 
conçu de manière à pouvoir s'adapter à un plus 
petit budget. Le succès de The Crow m'a per- 
mis d'envisager des éléments visuels plus am- 
bitieux, m'amenant donc à revoir le script dans 
ce sens. Deux autres scénaristes, Lem Dubs et 
David Goyer (nspecticement Kafka ct The Crone + 
La Cité des Anges, NDLR) m'ont aidé à le re- 
mettre en forme pour en faire quelque chose de 
moins obscur, de plus commercial. Lem vient 
d'un milieu artistique et littéraire, il avait donc 
tous les atouts nécessaires pour insulfler de 
humanité à cette intrigue très complexe, David 
Goyer s'est surtout chargé de rendre le matériau 
litéraire plus accessible, car à l'origine, Dark 
était beaucoup plus surréaliste, Il fallait 


Xement_ faire ‘aflention au 
Sue de se perdre en route : le 0 0 FA 
Zu 


Vous semblez très attaché à tous les per- 
particulièrement au 
coms eme. Fonrant, eut 
John Murdoch que vous avez choisi 
héros 


1 fallait impérativement injecter de l'émotion au 
récit, et Murdoch offrait un véritable point de 
affectif par rapport aux autres 
Dans les première versions, Dust Cy 


Malgré Dark peut-être suivi 
nt eve ets pme 


Oui, c'était le concept de départ autour duquel 

le scénario s'est construit. Les films hollywoo- 

diens d'aujourd'hui m'ennuient de plus en 

ph souvent parce qu'il se contentent Générer 
de ne suivre qu'un seul Le 

schéma reste identique de Slm en film : un 

un méchant, une fille entre les deux, et basta. 


S: 
Monsieur Livre (lan Richardson), le chef des 
Etrangers traitant les humains conume des cobayes. 


Pactisant avec l'ennemi, le Dr Schreber 
{Kicfer Sutherland) rêve de vie éternelle... 


‘Tous les autres 

res qui ne font que rentrer et sortir du champ. 
Je voulais au cinéma des années 40 qui 
débordait de seconds rôles passionnants. Au ni 
veau littéraire, j'adore particulièrement Raymond 
Chandler et Dashiel Hammet : leurs romans 


sont des accessoi- 


plquée. 


d'avoir 


lors que 
acte de souffler, de EEE à tout ce qui 
pi lemment. C'est une phase 
pendant laquelle le spectateur peut analyser Les 
différents ts du film avant le dénoue. 
ment. L'histoire avance par à cOUpS et cela per. 
met de découvrir tous les personnages, de 

Voir s'attacher eux, Je ne l'ai pas Vralnent alt 
oneciemment, ça st put mis en place tout 
seul. 


Comment définiriez-vous les «Etrangers» 
de Dark City ? Qui sont-ils exactement ? 


Ce sont ceux qui tirent les ficelles, un peu à la 
manière d'un marionnettiste. Ils structurent et 
onirôlent nos vies. Ce ne sont bien Sr que des 
pessonnages nés de mon imagination, mas on 

t faire beaucoup de parallèles 
Pvec la réalité sons peut dire par M 1 M 


Patrick 


nsable 
sera le 


Rafik DJOUMI 


USA. 1998. Réal: Alex Proyas, Scén AUX 
Proyas, Lem Dobbs el Davis 5, Goyer, Dir 


phol.: Dariusz Wolski, Mus, 
Patrick Tatopoulos et George Liddle, SPEX: 
Film. Prod: Andrew Mason et Alex  Proyns 
our Mystery Cluck/Newv Line, Int.x Rufus Se 
dl Ki Sean, fermer Connel, Riad 
Si Jan Richardson. Dre 1 h 45, Dit 
ropolitan Filmexport, Surtie Je 20 mai 1998. 


pur Jones. Déc. 


tention des producteurs américains. Avec premiers l'univers 
JR Mer uoeen eitom Loan EE don as ei 


us ait particulière 


comme si la ville se mettait à respirer. Des 
nations de ce pe m'ont 
et j'ai essayé d'en faire profiter le 


bataille finale dans les airs entre John 
Murdoch et Mr Livre est aussi pereutants 
qu'un comic book. 

l'ai longtemps réfléchi à ce qui pourrait repré. 

Dauer ot ét maximal du pouvoir mental à à 

fin du film. Si ces demi-dieux ont des pouvoirs 


Mais étant donné qu'Akira est un dessin animé 
alors que Dark Cify est un film live, je crois que 
ieriatà l'écran reste original. 


Comment avez-vous adapté vos idées 
très coûl 


Par esthétique s'inspire Murdoch à la merci d'un Etranger Rens fais ment d'os amp 

nature, ma John merci d'un 8 nécessitait l'effets compliqués. [1 
dar de La vie que id Giallo. semble que la des films qui utilisent Les 
So ur De C7 ms ae me ump on let Le ee er qe 


librer tous ces aspects différents et parfois mê. 
me ines images bien précises ont 
Vis dures à obtenir De simples 
réaliser, mais qui auraient 

pua beaucoup au film. À un moment, | 


je 

les itales de Murdoch 

3e transdorment en spas. Eat av 

que eme ui bols cos 

time pour l'obtenir Eee 
nous le permettait Le at n'a 

satisfaisant, si bien que j'ai dû Lo rte 

faire une croix dessus. Cest ce qui est Le plus 

dur dans ce métier : accepter de tirer un trait 

sur ces petites idées qui vous tiennent à cœur. 


Propos recueillis par Damien GRANGER 


(Traduction : Alexandre NAHON) 


F4 f 
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1 


salu LÉ" HAL LA 


La réunion des Etrangers peu avant minuit : 
Fe séance d'harmonisation, pa entr 
commencer. 


aux bons soins du Dr Schreber 


Hils de Donald, Kiefer Sutherland, acteur et réalisateur, a déjà une longue carrière derrière lui. Vampire new look dans 
GÉNÉRATION PERDUE, redneck raciste dans LE DROIT DE TUER ?, cow-boy dans YOUNG GUNS, Il Interprète aujourd'hui le Dr, 
Schreber, un homme de science infirme qui a vendu son âme aux «Etrangers» de DARK CITY. 


au service des 
Etrangers... 


concrptaalise et réalise les décors de DEMOLITION MAN, LAST ACTION HERO et du 
DRACHLA de Coppola. Son beure de gloire, l la connaît avec Roland Emmerich qui 
Ii confie ta réalisation des dienx-pharaons de STARGATE, des navettes spatiales et 
des extraterrestres d'INDEPENDENCE DAY et de La créature de GODIILLA. Avec 
DARK GIF, Patrick Tatopondes s'attaque à un projet plus intimiste, s'implique plus 
persomsellement dans en univers auquel ü donne vie. La ville est à lui. 


tion des immeubles et des appartements de 
cette ville. 


Depuis environ deux ans et dei, avant même 
ion à Endependence Day. J'ai ren- 
commencé 


tres qui étudient notre comportement et remo- 
Sa otre monde ur qi pour 'dapor 
A leurs besoins. La ville de ty a doncété 
conçue comme un. de petits détails 


vert était donné et je suis allé m'installer en 
Australe mois. Un an et demi 


devant la statue dissimulant 
l'horloge indispensable à l'harmonisation», 


de Dark City à ceux de Blade Runner. Le film 
de Ridley Scott est une œuvre remarquable, 
mais son univers est aux antipodes de celui de 
Dark City. Ceci dit, dès que Vous imaginez’ un 
monde différent, parallèle, la comparaison est 
désormais inévitable tant Blade Runner a 
valeur de référence. à 


Le monde souterrain des Etrangers sem- 
ble irréel : un décor archaïque qui dissi- 
mule une technologie moderne, un repère 
claustrophobique malgré un sentiment 
d'espace infini. 


Il y à une absence très claire d'éléments struc- 
turaux dans ce monde souterrain, En grande 
partie parce que les Etrangers avaient été con- 
£us comme des insectes à apparence humaine. 
J'avais donc imaginé leur repère à la manière 
d'un énorme labyrinthe un peu com 


Des immeubles poussant comme des champignons : la ville de Dark City en pleine harmonisation. 


me une termitière. Je voulais que le spectateur 
ait l'impression de se perdre dans ce de 
couloirs interminables. Grâce au directeur de La 

utilise des. 


verture, d'étendue vers l'infini, qui 
leur royaume. 


11 y a une sorte de culte très intéressant 
des El envers cette pendule qui 
déclenche «harmonisation», la restructu- 
ration de la ville... 


Il faut voir les Etrangers comme des créatures 
désespérées t 


vont la race humaine 
parce qu'ils l'admirent, C'est pour cette raison 
que nous avons voulu faire du monde souter- 
rain un ent t mal entretenu, 
da pourit lentement avec 1e 
symi ur monde, une façade d'apparence 
Humaine qui dissimule un mécanisme à 


or eu et étude des Branger a alors 
peut avoir lieu et 'é n'a alors 
lus aucune raison d'être. Cette pendule est un 


élément vital aux Etrangers car elle leur permet 
de construire leur propre monde. 


Comment s’est passée votre collaboration 
avec Alex Proyas ? indications 
vous-ætil données quant au look des 
décors? 


Proyas est quelqu'un de très visuel. Pour 
Alsuter de Sign Éinéral de Dark 


tivité. Dark City est une expérience inoubliable 
ete lim dont je suis le plie fes. 


Vous. succès. 
2 pourtant partipé au 


pare qe ann eo ue 


Coupée du monde, une mégapole qui ne voit jamais la lumière du jour.… 


coup de gens l'ont vu et apprécié. Mais étant 
Lu le réalisateur, pour donner forme à 
26 Vilar Ps pa mai Le mans 
liées : mon travail se | 


her : les aliens volent dans l'habtace pen 

Se sirie sal faire aspirer par 

sur ne pas se le 

moteur Mais Roland Enmerch penaalr que les 
se 


était beaucoup plus créatif sur Dark City. 
Le de Dark City, plutôt modeste 
budget sde 


jet, at-il 
un obstacle dans la des 


décor la période de pré. 
lité. lant 
on de jean 


Le buroudeur Finnegan (Trent Williams) et La clcplomane Trillian (Fake jan 


es Sont bons pour échapper à la créature ! 


cinéaste aquatique en liberté 


Stephen Sommers est né dans une petite bourgade du Minnesota. Après des 
études à la St Johns University, il s'en va parcourir l'Europe comme acteur de rue, 
puis régisseur sur les tournées de divers groupes de rock. De retour aux Etats- 


il passe une licence de cinéma 


l'USC et se fait remarquer en remportant 


de nombreux prix avec son court métrage PERFECT ALIBI, qu'il écrit et réalise. En 


1994, 


entre chez Dismy pour adapter et réaliser LES AVENTURES D'HUCHLE- 


BERRY FINN, avant de mettre en scène LE LIVRE DE LA JUNGLE, d'après le classi- 
que de Rudyard Kipling. Avec UN CRI DANS L'OCÉAN, il réalise un film de monstre 
sous pression, en roue libre, sans se préoccuper de la tendance actuelle. Un 


diplômé au service de la sé: 


Vous êtes à la fois réal 
d'Un Cri dans L'Océan. Qu'est-ce qui vous 
spiré cette histoire ? 


Lorsque j'étais en post-production sur Le Livre 
de la Jungle, j'ai lu un article dans le Nitional 


Geognhie sur le Jellyfish Bell d'Australie, la 
* qui 


variété de méduse 1 plus venimeus 
plus est très agressive. L'article était illust 
Phoas assez lerrifiantes des victimes de 
animaux. J'ai Lout de suite imaginé un banc gi 
gantesque de telles créatures. Cette idée à évolué 
pendant que je me documentais sur d'autres 
espèces marines, comme celle que l'on appelle 
The Vampire Squel, loute aussi méchante, ou 
encore les anémones de mer géantes et le cal 
mar qui à une forme très particulière. Toutes 
ces espèces m'ont intrigué, certaines pour leur 
exotisme, d'autres pour leur férocité. J'ai ensuite 
fantasmé ce monstre marin en associant les ca 

ractéristiques les plus intéressantes de chacune 
des espèces. Je voulais que les eréatures d'Un 
Cri dans l'Océan semblent authentiques. Mais 
elles sont plus gro gercuses 
que leurs moulèles. Puis jai écri Le scénario en 
Sachant déjà clairement à quoi ressembleraient ces 
méduses et quelles seraient leurs motivations. 


Comment avez-vous donné vie à ce 
monstre hors du commun ? 


s À peine fini d'écrire le scénario quand je 
allé Voir Rob Botin pour lui proposer Le 
projet, Nous avons passé un mois à discuter du 
look des créatures. Je lui ai donné des indica- 
tions, il m'a montré ses croquis puis en à fait 
des scupltures. Au final, ça ressemblait exacte- 
ment à ce que j'avais imaginé. Les méduses ont 
ensuite évolué au cours des neuf mois suivants, 
pendant le tournage. Drenm Quest Images s‘ 
occupé de construire un modèle numériqi 
la créature et de l'animer, Ils ont tous 
bon boulot, Elles sont terrifiantes ct parai 
vraiment vivantes. 


Dans Un Cri dans l'Océan, humour et gore 
se partagent la vedette. C'est devenu rare 
dans un film produit par un studio. 


Mon seul but était de livrer un produit diver- 
tissant en ÿ injectant avant tout beaucoup d'hu 

mour. Puis j'ai eu envie d'aller encore un peu 
plus loin et de faire un film qui serait à La fois 
drôle et très cffrayant. Pourquoi faire comme 
tout le monde ? Jai voulu prendre là produc- 
tion actuelle à contre-picd, m'amuser à détourner 
les ficelles les plus stupides et les plus faciles 
du genre, comme cette fin qui laisse présager 
une suite, même si elle n'aura peut-être jamais 
lieu. Je trouvais amusant, alors que les specta- 
teurs commencent à peine à reprendre haleine 
et que nos héros sont enfin en sécurité, de laisser 


entendre que ce serait pour une courte durée. 
En faisant Un Cri dans l'Océan, je voulais par- 
enir à faire hurler Les gens à Là fois de peur et 
de rire, Et d'après ce qu'on m'a dit, le public 

agit très bien face à ce qui se passe à l'écran, 
Les réactions sont positives, mais malheureuse 
ment pas très nombreunes. C'est dur de sortir 
juste après Titanic, qui a Lou simplement écra- 

Un Cri dans l'Océan, C'est rise et très frus- 
nt car les responsables du marketing et de La 
distribution chez Disney ont sacrifié la sortie du 
film, Par définition, Un Cri dans l'Océan ne 


pouvait pas attirer un très large public parce 
qu'il est rattaché à un genre loin d'être des plus 
populaires. J'attends pourtant beaucoup de la 


sortie europék t que l'ef 


fet Titani 


ne. J'espère seule 
sera alé 


Vous souvenez-vous des premi 
recommandations que vous avez fa 
votre chef opéraleur à propos de La texture 
de l'image ? 


Je la voulais très contrastée et belle, comme celle 
de mes précédents films Je pr pag pu 1 


légie souvent l'image, Les couleurs, 


et Williams) = 


Finnegan CT 
au hors-la-loi courageux et évon. 
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CT UE 
L'AGÉAN 


aille avec son, Un fm 

ne beau, quel que soit 

ne Mi Cet un vs qui st pas Le 
ar tue momie. Un des pr 

dun du M ma con : “Cet un Blm 

<a na done nul besoin d 
Sade! nou fm par 1 
Souble êr pus ak 


exemple C 
gré, très travaillé, ce qui lui permet de s'élever 


aundessus de son suxt, Avec Un Cri dans 


nt. ce qui est de plus en plus rare. C 

pour cette raison que je préfère travailler avec 

des directeurs de la photo es. Etant de 
lture totalement amer 


Pour profiter du succès de Titanic, les pro- 
ducteurs vous ont-ils demandé d'effec- 
tuer certains changements, comme cette 
scène du naufrage de votre paquebot de 
luxe ? 


C'était tout simplement impossible puisque j'ai 
fini ce film il ÿ a un an et demi ! Un Cri dans 
ans l'an 
ait alors 
S'angoisser. À vrai di 


Speed 2, notre Vrai coné 


Nous avons donc fait la 
fer au poteau, mais ma 

heureusement, Dre Quest, qui s'est occupé 
des effets visucls, à dépassé le planning de neuf 
mois. Un Cri dans l'Océan est dunc sorti dans 
l'indifférence, sans pouvoir profiter de la 


À bord de l'Argonautica, certains pu 


fout une drôle de tte L 


concurrence. 11 va maintenant falloir à 


certaines ressembl 


Les personnages d'Un Cri dans l'Océan 
intéressants, car il n'y a aucun 


| aucun personnage politique- 


ment correct. 


ressants que le 
leurs motivations, qui nouri 


jà établi et plus commun. 
On peut prendre bien plus de liberté avee un 
méchant, J'ai donc pensé que ce serait intéres- 
ant que tous les personnages du film soient en 
quelque sorte des hors-la-loi, À commencer par 
Finnegan, un petit trafiquant, un aventurier qui 


E st Viliams, ne ippie de ai 

Famke Janssen, la tueuse d'élite russelctn 

homiarie de feneys fer 
robe de Velours rouge cc 
ntleut SUN 


1g. USA. 1997, Réal et sc 
pheït Sommers. Dir. phot.: Howard Abierton. 


Mus: Jerry Goldsmith. SPFX : Rob Bottin 
(maguillages et animatroniques), Dream Ques} 
Images & ILM (visuels), Prod.: Laurence Mark 
£ Join Baldechi pour Hollyrood Pictures, In 

Trent Williams, Famke Janssen, Anthony Henid, 
Kevin J. O'Connor, Wes Studi, Derrick O'Con- 
nor, Jason Flemng, Clifion Powell... Dur: 1 h 


46. Dist: Gaumont But emationel, 
SL: Cumul Buena Vista iron 


Pantucci (Kevin ]. O'Ce 
tn peu gauche, pro 


or), un mécanicien 
de Finnegan. 


vit en marge de la loi 1 joue à celui qui n'a au- 
cun principe mais finit toujours par se conduire 
de façon honorable, C’est un personnage en fait 
jus chaleureux et attachant que les héros de 
llms d'action habituels. Avec Trllian, qui est 
cleptomane, j'ai voulu créer une héroïne très 
én rusée et aussi dure que ses par- 
tenaires masculins, Les autres sont des pirates, 
des voleurs. Le plus monstrueux de tous, c'est 
Canton. C'est le parfait salaud et l me fallait un 
acleur capable de le rendre le plus haïssable 
possible. C'est alors que je me suis souvenu 
d'Anthony Heald dans Le Silence des Agneaux. 


Le paquebot est magnifique. Ça a dû être 
éreintant de le reconstituer, non ? 


Nous ne pouvions lourner sur un vrai bateau 
de croisière car je ne Voulais pas que Le film soit 
clnustrophobique. Et les batenux de ce genre le 
sont de par leur petite taille. J'ai entendu dire 
que Jan de Bont avait tourné Speed 2 sur un 
vrai paquebot et que le tournage avait été de ce 
fait un Véritable cauchemar. Ce n'est pas éton- 
pan : les couloirs sont très étroits et aucune 
pièce ne laisse un champ de manœuvre suffi- 
sant pour les mouvements de caméra. Ces 
bateaux ne sont pas adaptés pour un tournage 
complexe d'un point de vue logistique. Nous 
avons donc construit un véritable paquebot de 
luxe en studio, pièce par pièce, de manière à pou 


La croisi 


tunuse : Fine 


Après le crash d'un ascenseur, les survivants 
retrouvent les passagers : impossible de dialoguer ! 


voir adapter les décors à nos besoins. J'avais 
envie d'un bateau immense où chaque détail 
aurait son importance, et dans lequel la caméra 
pourrait se déplacer en toute liberté, pivoter sur 
360° et aller explorer chaque recoin du navire. 


Humour, gore, énorme monstre. Votre 
film a les charmes des meilleures séries B 
des années 50. 


Le premier film que j'ai vu au cinéma et qui est 
resté un de mes préférés est 20.000 Lieues sous 
les Mers. C'est vrai qu'Un Cri dans l'Océan, 
par certains aspects, emprunte aux films des 
années 50 l'ambiance, les personnages typés ct 
le monstre à la fois farfelu et terrifiant. Mais la 
plupart des séries B de cette époque bénéfi- 
iaient d'un budget réduit. De plus, les acteurs 
étaient souvent très mauvais. Avec nos 45 mil- 
lions de dollars et de très bons comédiens, no: 
avons pu faire un film de qualité, même si Un 

Lans l'Océan ne se prend pas toujours au 


Y'a-til des séquences que vous n'avez pas 
pu tourner faute de temps et d'argent ? 


Je n'arrange toujours pour que mes scripts soient 
le plus concis possible. En tant que scénariste et 
réalisateur, mon rôle est d'écrire un scénario 
créatif, excitant et économique. Je dois toujours 


où ct Ham en téte d'un détachement dans les couloirs de l'Argonautica ? 


Haniarer (es Stud); peur 
embarqué dans une lle $ 
avoir un wil sur Le porte-monnaie, Je ne pense 
ss que La gui On im pue tre juge sur 
son coût. 1 y à parfois des budgets modestes 
qui surpassent en efficacité bon nombre de 
grosses productions. La plupart du temps, les 
Flockbuñters utilisent Yargent pour palier le 
manque d'imagination, Lorsqu'on me lance 
“débrouille-loi avec ce budgets, je s 
coup plus créatif que lorsqu'on me 
dépense cet argent». Au début des prises de vues 
d'Ün Cri dans l'Océan, j'avais un script de 9% 
pages. Nous n'avons coupé qu'une courte 
scène pour des raisons scénaristiques, pour que 
l'histoire progresse plus vite. J'ai réalisé quatre 
longs métrages et je n'ai dû couper que quatre 
scènes en tout et pour tout, Je perds rarement 
une séquence au montage. 


Quelle à été la scène la plus difficile à 


tourner ? 


Celle qui suit le crash de l'ascenseur dans le 
hall, lorsque le commando avance progressive. 
ment dans le couloir. I y avait sept acteurs en 
mouvement. I fallait pouvoir suivre chacun de 
leurs actes et de leurs regards. À la surprise 

énérale, ça a été très compliqué de chorégra- 
Phier et de découper cette séquence, Sans parler 
des nombreux effets mécaniques qu'elle néces+ 
, À côté de cette séquence, celle des je-skis 
était une promenade, même si l'eau constituait 
un obstacle. Après Un Cri dans l'Océan, je com- 
prends plus facilement pourquoi Waterworld à 
Coûté si cher. Et Titanic à 200 millions de dol- 
lars, c'est une affaire ! Sur l'eau, rien ne fonc- 
tionne quand il le faut et chaque difficulté est 
multipliée par dix. 


Le partenaire de Treat Williams est le 
rcipal atout humoristique du film, 
Éomment avez-vous écrit ce personnage ? 


Mon monteur Bob Ducs, que je connais depuis 
l'école et qui a travaillé sur mes autres films, a 
beaucoup ri à la lecture du scénario parce que 
a fait des années que ce personnage me trolte 
Sans La tête et que j'essaie de lui Hrouver une 
place dans chacun de mes films. J'y suis enfin 
Parvenu avec Un Cri dans l'Océan. Kevin | 
D'Conner l'interprète du personnage sera égr- 
ement dans mon prochain film, The Mummy, 
aux côtés d'Amold Vosloo dans le rôle de la 
Mamie et d'Andrew Fraser. 1L sera le fervent 
serviteur de la momie, un peu à la manière du 
igor des Frankenstein. C'est un personnage 
très drôle, mais qui peut aussi se montrer Irès 
méchant. 


Propos recueillis par Damien GRANGER 
(Traduction : Alexandre NAHON) 


EL 


l'apocalypse, m 


\ 


ais pas trop... 


Ricuano D. ZANUCK 


Une carrière d'exception. Richard D. Zanuek, fils du légendaire Darryl F. Zanuck, 
a été le plus jeune président de studio de l'histoire (34 ans) à la 20ru Cenrury Fox 


eat 


Il est ensuite passé vice-président exécutif à la Wammem où il rencontra 


son acolyte David Brown avec qui il fonda la Lanucw/Brow Company. Très attaché 
à la fois aux notions de spectacle et au réalisme de ses productions (L'ARNAQUE, 
LES DENTS DE LA MER) les hommes ont fait décoller le jeune Steven Spielberg 
qui, aujourd'hui à La tête de son propre studio DeranWoms, leur renvoie la balle 


David Brown et vous-même êtes en 
quelque sorte les parrains de Steven 
Spielberg. Quels types de relations entre- 
tenez-vous aujourd'hui ? 


Nous avons produit ses deux premiers films, 
Sugarland Express ei Les Dents de La Mer Puis, 
durant toutes ces années, nous échangions des 
points de vue, des idées, des sonpts, mais sans 
Ramais tomber sur l'idee qui nous permettrait 
de retravailler ensemble. J'ai lancé des projets 
de mon côté, avec ou sans David Brown, et Ste- 
ven Spielbers protutait également de son côté. 
Il y a quatre ans, je lui ai soumis l'idée de Deep 
Impact Il m'a répondu: «C'est ça C'estavec cela 
que l'on va travailler ensemble à nouveau. 


L'idée remonte à plusieurs années ? 


C'est une idée que David Brown et moi-même 
avons eue 1 y & maintenant près de vingt ans. 
Nous l'avions, à l'époque, proposée à Là Pars- 
mount. Son patron là trouvait excellente. Nous 
avons préparé deux scripts mais ils n'étaient 
pas réellement au point Puis, il a eu du chan- 
Sement à la tête de la direction. Nous nous 
Fommes alors concentrés sur d'autres projets 
plus irmédiats et les années ont passé. Enfin, il 
Y'a quatre ans, David Brown et moi-même ran- 

ans nos bureaux et nous sommes Lombés sur 
le déveluppement de quinze pages de cette his 
Loire, que nous avons déndé d'envoyer à Sue- 


ven Spielberg, 
Pourquoi ce projet en particulier ? 


Nous avons pensé que le moment était propice. 
Avec l'avancée technologique et les opportuni- 
Lés ouvertes par les trucages numériques, cer. 
lines séquences du film devenaient autrement 
plus crédibles que ce que nous avions pu envi 
Soger vingt années auparavant 


Et est-ce que l'apparition soudaine d'un 
concurrent, Armageddon, à causé un stress 
quelconque ? 


Pas vraiment, [1 s'agit de deux projets difié- 
rents, Armageddon se présente comme un pur 
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rec ce DEEP IMPACT, dont Lanuck est producteur. 


flm d'action. Un produit taillé sur mesure 
pour Bruce Willis par Jerry Bruckheimer. Nous, 
nous voulions un film qui s'attache à ses per 
sonnages, qui suive leurs réactions face à l'im- 
minence du désastre. Nous étions donc très 
peu inquiets. Nous avions effectivement la même 
idée de départ. Mais leur comète ne percute 

la Terre. Tel que je l'ai compris, Bruce Willis La 
fait exploser, Nous voulions quelque chose de 
plus sérieux. Vous vous rappelez du film Le 
Dernier Rivage (1) ? Hé bien, nous cherchions 
quelque chose qui s'inscrive dans cette tonalité 
Par ailleurs, nous ne voulions pas nous retrou- 
ver avec «le second flm sur la comète». En 
décalant la sortie deux mois avant, il n'y avait 
plus de confusion possible entre Deep Impact 
et Armageddon. 


L'entrée de l'Arche devant accueillir les Américains 
tirer au sort. Les autres peuven se gralter 1 


ie 
T)J 


11 fallait néanmoins être prêt à temps. Ça 
a dû causer quelques difficultés ? 


Pas vraiment, non. En fait il n'y a guère que les 
effets spéciaux qui nécessitaient une rallonge 
car ils sont extrêmement complexes, 


On a pris l'habitude de voir chaque année 
deux projets gravitant autour de la même 
idée. L'année dernière, c'était les volcans 
avec Le Pic de Dane et Volcano. Cette année 
les comètes. Considérant que ces projets 
sont mis en route bien en amont, comment 
pouvez-vous être sûrs que c'est ce que le 
public voudra voir lors de sa sortie ? 


On n'est jamais sûr de rien dans ce métier vous 
savez, C'est pourquoi il est important d'être le 
premier, Vous créez d'une certaine manière la 
surprise. 


Qui a eu l'idée de la loterie, de tirer au 
sort ceux qui survivront ? 


Cette idée est arrivée très tôt au moment où 
Bruce Joel Rubin en était aux premières ébau- 
ches du script. Quand David Brown et mo 
même avons eu cette idée, elle était motivée en 
grande partie par le film de George Pal, Le 
Choc des Mondes (2). On y voit l'humani 
construire une arche, un vaisseau géant, qui en- 
verra les gens vers d'autres planètes, En cher. 
chant un angle plus réaliste, on a pris le parti 
desituer cette arche dans de profonds sous-s0ls 
disséminés à travers le territoire, où l'on tente- 

it de préserver le maximum de la civilisation 
passée et présente ainsi que les différentes 
“espèces de faune et de flore. 


Vous avez décidé de ne pas vous altarder 
sur cet aspect d’Arche de Noë, qui pour 
tant donnait une texture sinon religieuse, 
du moins plus mythologique à l'histoire. 


L'intention n'était pas religieuse mais bien my- 
thologique. Effectivement, nous avions prévii 
Un certain nombre de scènes situées dans cette 
arche souterraine. Mais elles n'apportaient pas 
grand-chose. On y voyait juste beaucoup de 
figurants attendant dans l'anxiété le moment 
de l'impact. Nous les avons rayées sans états 

me avant tournage. L'intérêt primordial était 
ce qui se passait à l'extérieur, comment ceux 
qui ne doivent pas survivre allaient subir leur 
sort ou tenter d'y échapper. L'attente tradition 
nelle du public vi is de ce genre de super- 
production, c'est que tout finira bien dans le 
meilleur des mondes, Or il était évident, pour 
de simples raisons de crédibilité, que l'essentiel 
du casting ne pouvait pas s'en tirer. Les astro- 
rautes ne s'en tirent pas, la mère de la journa- 
liste Jenny Lerner se suicide, les parents de Saral 
Holchner périssent sur l'autoroute et Jennÿ 
lle-même fait ce choix qu'on ne révélera pas 
Voilà ce qui se passerait probablement dans à 
réalité. C'était plus logique et beaucoup plus 
intéressant paur nous de ne pas tomber dans le 
Piège grossier du happy-end. Voilà aussi pour- 
Suoi on devail se concentrer sur Jes persunna- 
ges extérieurs à l'arche, Présenter les survivants 
Sékectionnés, présenter les lieux où ils se réfu- 


Nuke la comète ! Les astronautes tentent de dévier sa trajectoire en y posant une bombe atomique. 


gient nous aurait demandé au minimum qua- 
rante minutes supplémentaires, alors qu'il ne 
se serait pas passé grand-chose. 


Je suis surpris que vos personnages res- 
tent aussi civilisés alors que leur fin est 
proche. Un collègue m'a décrit le film 
<omme un Independence Day où tout le 
monde se dit «je l'aime 1». Etaît-il dans 
vos projets d'établir une réponse huma- 
niste au film d'Emmerich ? 


enuy Lerner (Ten Leoni) une 
arriviste en moque d'ameur paternel 


Ce film ne cherche pas à se frotter d'une quel- 
conque manière à Independence Day, qui jouit 
d'une manière très distancée avec le danger de 
destruction planétaire. Deep Impact se veut 
plus réaligk On voit, par l'entremise de télévi- 
Seurs, des images d'émeutes, des incendies. Mais 
on ne voulait pas s'étaler sur le phénomène de 
panique généralisée. On cherchait à focaliser 
avant tout sur Les principaux protagonistes. 


Mais cette quasi-absence de dégénéres- 
cence relève de votre part d'une vision 
plutôt optimiste de l'espèce humaine. 


Peut-être bien... Peut-être bien... On peut faire 
tellement de choses avec un im, partir dans 
tellement de directions. On aurait pu montrer 
des retours à l'état primitif, En l'occurrence, par- 
mi la foule, c'est vraiment les réactions de ceux 
que l'on avait choisis qui nous intéressaient. 


1 y a effectivement une infinité de direc- 
tions possibles avec une histoire enga- 
geant toute l'humanité. Du coup, il y à 
dans le script un certain nombre de rc 
éourcis disons. étonnants. L'écriture 2 
£lle posé des problèmes par- 

ticuliers ? LL LS 


paroles d'experts 


Don YEOMANS 
& CHris LUCINI 


(scientifiques de la NASA, 
conseillers sur DEEP IMPACT) 


Deep Impact est-il scient 
red? 


quement cor- 


Don Yromans : Le film se sort plutôt b 
conséquences qu'impli 
cuméte sur la surface de la Terre. Un frag- 
ment de cette taille, deux kilomètres de dia- 
mélre, serait à peine affecté par son entrée 
dans l'atmosphère et perdait lout a8 plus 
quelques dizaines de mètres, 


n des 
uerait l'impact d'une 


Dans le film, un gamin découvre la 

te, un an avant son impact à l'ai 
d'un télescope de supermarché, C'est 
Pas un peu gros pour des astrophysi 
Giens qui scrutent le ciel jour et nuit 
avec des machines gigantesques ? 


pour La durée, ça se bent, faut différencier 
À astéruides des combtes. Les aséroides sont 
fociles à observer car is gravitent régulière. 
ment autour des planètes du système laire 
Les comètes elles, peuvent venir de n'impur 
te quel système sole, traverer l'univers en 
passant par plusieurs galaxies. Ça les rend 
Bien moins prévisibles. La comète de Halle 
Bopp, récemment, à élé découverte à peine 
deux ans avant qu'elle 'attaigne le voisinage 
de la Terre. 


Quelles seraient les contre-attaques pos 
sibles si le scénario du film se réalisait 7 


Don Yeomans : Ça dépend du temps alloué. 
L'idéal serai d'envoyer un vaisseau entire 
ment robotisé équipé d'explosifs suffisam- 
ment puissants pour faire dévier La trajectoire. 
Avec des délais plus courts, il est possible 
d'avoir recours à la force nucléaire. 


Done, dans le film, La première tentative 
aurait dû réussir. Pourquoi ça ne marche 
pas? 

Don Yeumans : Pour des raisons autres que 

scientifiques. Si le danger avait té écarté dès 

le milieu du film, vous seriez resté dans la 
salle ? 


Euh, non. Déjà comme ça j'ai eu du mal. | 
Mais sérieusement, il ÿ a un vrai risque 
de recevoir un gros caillou sur la tête ou 
vous prenez l'air inquiet pour la promo 
du film ? 
Chris Lucini : De tels impacts sont déjà arrivés 
t arriveront encore. On leur attribue même 
l'extinction des dinosaures il y à 65 millions 
d'années. Mais au niveau timing, ils se pro- 
duisent à peu près tous les cent millions d'an- 
nées. On est encore tranquilles. 


Don Yeomans : Ce sont des événements rares 
mais aux conséquences suffisamment drama 
Hiques pour prendre la peine de les considé- 
et d'étudier tout risque. 


Chris Lui + Le raz de marée que montre le 
film ne serait qu'une partie des cons 
quences. S'ensui ent des pluies acides, es 
jantesques incendies de forêt, un. mons 
Frueux nuage de poussière qui plongerait le 
monde dans les ténèbres, Tout un programme 
de réjouissances qui justifient l'intérêt de la 
NASA et d'autres Institutions scientifiques 
dans l'étude de ces corps célestes. à 


Propos recueillis et traduits 
par Alex BENJAMIN 
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D ; 1) | ul, c 
11 Jr is 
BR Coins dus cr aussi condense 
tin nombre d'intrigues parallèles sur une 
Da De ie de 
des cas comme ça. On ne pouvait s'ofrir le luxe 
Se PS an aus tour Se 
SRE 


sion. On ne voulait pas non plus jouer la durée 
Le Blm ne fait que deux heures. ce qui est bient 


sble. Da coup, 
à certains destins que l'on suit de manière rela- 
Hivement détaillée. Pour d'autres, les specta” 
teurs devront faire travailler leur imagination 
etleur logique À partir des éléments qui ont été 


certes, Mais c'était indlis 


foumis. Ecrire un script d'une telle densité et 
voir faire les bons choix demande une certaine 
expérience. 


Si Paramount avait acheté l'idée à la fin 
des années 70, estee que cela aurail 
donné un film d'une toute autre tonalité ? 
Plus sombre peut-être ? 


Je ne sais pas. Nous étions les mêmes produc- 
teurs à l'époque. Nous ne voulions pas de quel- 
que chose de désespéré, D'un autre côté, si vous 
gardez le film tel qu'il se présente aujour- 
d'hui, an ne peut pas dire que ce soit La fête. 
ste Est est tout de même rayée de La carte 


Avec des millions de morts qu'on ne voit 
à l'écran 1 La tonalité globale reste 
fancièrement optimiste. 


‘On ne voulaît pas non plus que les spectateurs 
sortent de la salle en ayant l'impression d'avoir 
réçu un coup de masse. 


n n'ira pas acruser les trés respectable 
QE Eure à Re D 

Zanuck. (praducteur) d'être ausei j'en foutistes 
et cpparirastes que le duo Roland Emmerich/ 

Dean Devln. Pourtant, Deep Impact nous 
retait le coup, fourré, d'Independence Day, 
avec son concept vendeur (une prose cumête 
menace camèment l'avenir de l'humanité), son 
concurrent direct qu'il faut impérativement 
devancer sur les écrans (Armageddon de 
Michael Bay avec Bruce Willis), er à l'arnvée, 
son led, dé télé en format Large, son sc. 
an qui bave de partout ef ses tros seems un 
peu spectaculaire qu'on a de toule façon vues 
&t revues dans La bande annunce. Seule difié. 
rence nutable d'avec le plus rentable des navets 
de SF, le traitement mongoloide de l'invasion 
extraternetre cédé sa place ici à une Vision 
intégralement Licrymale de la catastrophe. 

Dexant l'imminence de là collision entre La 
Terre et une grosse comète très moche, les per 
snnage se préparent quasiment Lous, un mou 
chair à La main, à mourir 1 y à la préntatnce 
de té Jen Lener Tes Lei) qui en vent à 
sun papa de s'être remanié avec une jeune fille, 
J'astrunaute Spureun Tanner (Robert Duval) 
dernier humme à avoir foulé Le sol lunaire, a 
Hamile Biederman dont l'adolescent Leo 
(Eliah Woud) à décuuvent le premier l'es 
lence de La cute 


gr d'une certaine idée de FAmén- 
que (la star des médias, le hérus national, le 
jeuné Vankee surdoué et romantique, le chien 
courageux. Ah nen, ils ont oublié Le chien ! 
Al sen a un quand même, sbandunné 1 
esicums furcément ennuyeuses s'en remettent 


La rolisu tan tendue eve La Terre: en pleine mer! 


entbrement leur Président Morgan Freeman 
st nie a oué, preuve a que Le fm 

ous le progresse jusqu l'absurde, soi 
Rue ses anus ratisent ès large). Le dis 


BONJOUR 
LES 
DÉGÂTS ! 


cours de là Maison Blanche, adopté à l'éche- 
lon mondial, préconise la survie de l'espèce 
humaine par un Hrage au sort permettant à un 
million de personnes de scjuindre l'Arche, un 
abris construit dans le secret (la CIA à dû 
avoir du boulot). Les 269 millions de citoyens 
série rotant ont plus quà ire leur 
Prière, Certins sont un peu déçus de ne pas. 
voir chuis el 15 dévallent des maire 
Qhors-champ) D'autres se rendent sur les lieux, 
de l'Arche (un tunnel sous la montaÿne) pour 
essayer de forcer mollement l'entrée Comme 
il y 3 des militaires armés, 1 n'inoistent pas 


Dans les années 70, vous étiez associé à des 
titres tels que French Connection, M.A.S.H,, 
L'Exorciste ou même Les Dents de la Mer. 
Aujourd'hui c'est plutôt Cocoon, Miss 
Daisy et son Chauffeur, Deep Impact. Des 
œuvres beaucoup moins sombres, 


Dans Les Dents de la Mer, le requin explose et 
le héros retourne vers Le rivage. 


Mais les caractères sont beaucoup moins 
dmables». Hollywood ne referait pas le 
im de la même manière aujourd'hui. La 
société a changé. 


J'ai toujours vu Deep Impact comaie un film 
nécessairement optimiste, J'aime travailler sur 
des projets qui portent attention à la crédibilité 
mais qui soient également des spectacles entra 
nants. Elant donné le nombre de morts annor 
cé de Deep Impact, il fallait un contre-poids 
qui fasse que le public ne ressorte pas déprimé 
our le reste de la semaine. D'un autre côté, oui 
K société a changé. Et peut-être que le public 
d'aujouréhul es plus optimiste, où ressent 
plus le besoin de l'être. 


Le marketing des films DreamWVorks n'est 
pas très agressif étant donné leurs bud- 
gels. Armageddon à commencé sa promo 
depuis le début de l'année, Desp Empuet le 
fait très peu de temps avant sa sortie. 


C'est mon premier film chez Dremu Works. J 
connais donc pas encore très bien leur strat 
ie. Mais je peux vous dire que Paramount, qui 
distribue Deep Impact aux USA, a investi plus 
d'argent qu'ils ne l'ont fait pour Titanic par 
‘exemple. DreamWorks se charge de la distribu- 
fion en Europe. Je ne sais pas comment ils l'en 
visagent, mais je suis inquiet si vous me confit. 
mez qu'elle n'est pas agressive. Vous avez tout 
de même eu droit à la bande annonce ? 


Oui. Et d'ailleurs elle insiste beaucoup 
sur les séquences d'effets spéciaux, qui 
représentent pourtant une petite partie du 
film, et peu sur le côté sentimental qui est 
le cœur de l'intrigue, 


trop. Sans doute ont-ils peur de mourir avant 
l'heure... Ou alors ik sont habitués à ne pas av 
de ticket, comme à la finale du Super Bowl par 
exemple. Ou encore Deep Impact vouclrait 
convalnre la Tare entière ét les Blas- Unis en 
prenier que le peuple américain est obéissant 
La fin du monde s'annonce done de façon assez 
cool, malgré les yeux humides des acteurs 
principaux et les mines consternées des figu- 
rants, La comète, séparée en deux morceaux, 
se rapproche, Le premier, le petit morceau, 
tombe dans l'océan. Intervient alors ILM (il ne 
reste plus que cinq minutes de film), pour 
quelques plans d'effets spéciaux réussis mün- 
nt un raz de marée submergeant la planète 
et emportant sur son passage un Français lisant 
tranquillement son journal devant La Tour Elfel 
{828 donc rires), Arrive le deuxième morceau, 
très gros celui-là, devant provoquer des c 
frophes inimaginäbles... qui demandeéraient 
hélas beaucoup de emps pour leur réalisation 
vec le risque, retour à la case départ qu'At- 
mgeddon Sore en pri). Mieux vaut donc 
arrêter à les dégâts. Pour une fois qu'on vou- 
Jait justement que les dégâts se prolangent ! 


Vincent GUIGNEBERT 


1998. Réal: Mini Lader, Scé 
Tolkin & Bruce Joel R trie 
Lolmann. Mus Jam à ILM, 
Prod.: Richard D, Zanuck & David Brown pour 

In: Robert Duvnll, Tét 


: Michael 


DreamWorks Pictures, 
Leoni, Eljah Wood, Vanessa Redgrave, Maxi- 


min Sel, Morgnr Pr 
Dis: IP: Sortie 27 ma 199: 


Dur: 2 h 01 
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Ceux qui veulent avant tout des effets spéciaux 

seront probablement déçus. Moi j'espère que le 

public s'altachera avant tout aux destins des 

+ personnages. Aux previews, j'ai vu beaucoup 

de femmes qui pleuraient à la fin de La séance. 

Je vous le confirme, elles n'étaient pas venues 
Voir des effets spéciaux. 


A ce propos, quelle marge de manœuvre 
un budget de 100 millions de dollars lais- 
se-til À la réalisatrice Mimi Leder ? 


Aucun réalisateur n'a Les mains lbres sut un tel 
projet. Et même sur un moindre budget car 
plus le budget est serré, plus est sous pres. 
D Sion.Je ne vois guère que Steven Spielberg qui 
2 puce imposer son seul point de vue aur des 
pros d'in ll ample La plupart des re 
à sateurs ont besoin d'avoir des marques pré 

Dh cises. J'étais sur le plateau chaque jour. 
À avons passé plusieurs mois avee la réalisatrice 
DU sur tous les aspects de La pré-prduction et nous 
avons suivi le projet jusqu'au bout. Soyons d'ac: 
L cord, est elle la réalisatrice. Nous, de notre 
ôlé, faisons attention à voir précisément où 
N'argent est investi. David Brown et moi-même 
M sorimes des producteurs concernés, is pré 
mm sents. Nous n'allons pas expliquer à la réalisa- 
= trice comment diriger ses acteurs mais nous lui 
 «xpliquerns que tel ton tell direction ne nous 
2 «emble pas pertinente et nous attendrons d'elle 
Mi qu'elle vienne nous questionner. Notre 
investissement dans le processus du film ne 
eut pas dire que nous nous retrouvons derrière 
la caméra À choisir les objectifs. A chaque réali- 
sateur, on doit adopter une nouvelle méthode 
d'intervention, qui fienne compte de sa person 
ralité. Je débute lundi le film True Crime inter- 
prélé àt réalisé par Clint Eastwood. Son style 
Est totalement différent. Done mon impact sur 
ce lim = pour utiliser ce terme approprié, sera 
d'une toute autre nature. Sur Deep Impact, je 
m'attribuais un bien plus large contrôle. Mais 
Vous ne dites pas à Clint ce qu'il doit aire. Sa 
méhode es plutôt frugale. [sit exactement ce 
. qu'il eut ait très peu de prises et loue À 
rande Vitesse: Mais Ci au contraire de Mini 


Embouteilage au lendemain des 


ne tournerait pas un film nécessitant toute cette 
infrastructure très lourde, ces effets spéciaux. 
Mimi gère tout cela parfaitement mais au prix 
d'un toumage plus long, donc plus coûteux. Les 
films de Clint sont beaticoup moins onéreux. 


Qu'est-ce qui a principalement changé à 
Hollywood à vos yeux, depuis le temps où 
vous étiez à La tête d'une major ? 


Hollywood était auparavant un système géré 

les homunes issus du spectacle, Surtout du 
femps de mon père. Is avaient certainement une 
bien plus grande compréhension des nécessités 
artistiques. Aujourd'hui, ce sont des hommes 


Le Présilent Beck (Morgan Ereenum) : 
La evix unique de l'Amérique. 


vacances scolaires ou gentille panique quelques heres avant la catastrophe ? 


d'affaires, des avocats, Certains arrivent 1 sans 
jamais avoir mis les pieds sur un plateau. ls ne 
comprennent pas vraiment la mécanique in- 
trinsbque de la chose. C'est du coup lice pour 
quelqu'un comme mai de leur soumettre une 
idée. Les deux seules questions qui les préoe- 
cupent vraiment sont : Combien ça va coûter ? 
et Qui joue dedans ? J'ai eu un mal fou à obte- 
rire feu vert pour Miss Daisy et son Chauffeur 
par exemple. Personne n'en voulait car il falait 
Vraiment prévisualisr le film pour juger de ses 
chances, Au bout du compte, 1 a rapporté plus 
de 100 millions de dollars pour un budget de 
ing millions. Mais personne ne parlait dessus 
car Us ne portaient aucune attention au simple 
fait que l'histoire pouvait séduire. 11 fut un 
temps où l'intrigue régnait en maître, surpassait 

lé Les vues ou es réniateurs, Au 
jourd'hui, la hiérarchie place au sommet la star, 
Puis le budget, et l'histoire se retrouve quelque 
part en bas. C'est ironique de penser qu'à une 
Époque, un film comme LA. Confidential au- 
rait êté un succès de premier plan alors qu'un 
film à effets spéciaux se serait retrouvé relégué 
au rayon des série B, Mais nous avons éduqué 
Îe publie dans le sens inverse, pour certains 
quasiment depuis la naissance. Ët nous voilà 
prisonniers de cet état de fait. À nous de leur 
redonner le goût des histoires. 


Propos recueillis et traduits 
Par Rafik DJOUMI 


1. Le Dernier Rivage (On the Bench, 1959, de 
Stanley Kramer avec Gregory Peck et Ava 
Gardner), montre un équipage de sous-marin et 
es autochtones en Australie, après une guerre 
atomique qui a ravagé l'humanité, attendant le 
nuage radioactif qui va les faire disparaitre 
dans quelques jours. 


2 - Le Choc des Mondes (When Worlds 
Collide, 1951 de Rudolph Maté, produit par 
Pal) est une petite perle de SF cultissi- 
ame qui suit une lentalive d'évasion en vaisseau 

tal alors qu'une planète s'apprête à percu- 
Er Tire. 
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Maintes fois repoussé, EVENT HORI- 
ZON : LE VAISSEAU DE L'AU-DELÀ sort 
enfin sur les écrans. Si beaucoup de 
références viennent à l'esprit (SHI- 
NING, HELLRAISER, LA MAISON DU 
DIABLE), Paul Anderson réalise un 
film unique, une surprise au croisc- 
ment du space-opéra et de l'horreur 
pure qui prend pour cadre un vaisseau 
hanté au look techno-gothique.… 


k <, dont crlur de 
Mortal Kombat 2 ! AL 


Le dans &r genre surez- 
salssteur heu- 
hiques de Liu 
. Event Hor- 
200 reprend le thème classique de La maison 
hantée, La tra ne l'espace, et participe 
final * à La SF dans L Lignée d'Alien 
horreur torturé façon Hellraiser. 
“Event Horizon remis aussi à ur fm de 
monsere, à La Éjferencr que L œiet de peur ne retom- 

de plain-pued 
u fout ete ct il 


son en fanant reference au Vaisseau-fantüme 
one chaque nevin. 


Event Horizon, dont il exp 
Un luxe de décurs rare, qui faisait déjà ie charme 
de Mortal Kombat Le 


le ct spécifique. ai do 


Une des à 


ions cauchemardeques du ca 
Aller: l'enfer de 


a repose sur un décor 
ral, celui du ruisseau, véritable vedette de l'his- 
toire. falai don lui prêter beaucoup d'attention: 

e le réalisateur. Le Event Horizon est un 
expérimental conçu par le Dr Weir (Sam 
Neil), censé se déplacer plus vite que La lumière 
en créant son propre trou noir et qui à disparu 
il y à sept ans aux abords de Neptune. Son 
nom, il l'emprunte à un phénomène astrophy- 
que délimhant La frontière de notre univers, 
un point de non-retour connu sous le terme de 
“event horizon 


er. Tout Event Ho 


rio qui m'inté. 


‘aspect du scé 

ressait Le plus était la rencontre 
À de la science, de la haute techno- 
D lovic, ace l'élément humain, à 


la fois brutal et viscéral. Paul 
ors morumentau 


Anderson souhaite des déc 
Élonnent et mpressionnent 
posséde un sens visuel ai 
dicetives précises tout en n'accordant une grande 
latitude pour développer mes propres. concepls= 
racunt Joseph Bennett. Directeur artistique sur 
Le film de Richard Suinley Le Souffle du Démon, 
il conçoit un vaisseau à l'architecture gothique 
et cauchemardesque, un style qu'il s'amuse à 
quabier de -techno-médiéval. «L'aspect du 
imisseau ef très golhique et bien plus intéressant 
ellement que Si mous nous étions tout simple- 
ment demandé à quoi rssemblerail ce lype denis 
dans cinquante ons. Je suis 1 grand ad nent Se 
re de HR. Gi, de ses designs <biomécanie 
Aues= qui ont servi Alien et La Mutante. Mais ce 
Style tend à sacnfer e réalisme des décors au profit 
d'un Lok purement et simplement esthétique. AIS 
au fut ar un minimum de olons scietife 
ous êtes amené à construire Un 


le Event Horizon, Joseph Ben- 
nett s'inspire de l'église Notre Dame de Paris 
scannant de larges éléments architecturaux du 
monument pour s'en inspirer. -Nous tuulions 
que La forme générale du vaisseau ressemble à Une 
cathédrale. Lis bwvsters lléraux du Event horison 
reproduisent ans fdélement Les tours du mon 


D SE OS 


ares 


Re 


ment à quelques détails près, Puisque c'est ue his- 
Loire de maison hantée, nous avons aussi essayé de 
donner une personnalité au visser, comme s' vou 
regardait continuellement de manière inquiétante 
C'est pour cetle raison que mous avons construit uni 
des couloirs intérieurs sur Le modèle d'un el. Tous 
ces éléments ideut à faire croire que le vaissent tout 
entier est vivante. L'intérieur du vaisseau, mé 
si l source d'inspiration est différente, préserv 
le côté inquiétant de la façade externe, proche 
de certains décors des films de Dario Argento. 
«Nous avons pri pour référence le revêtement inté- 
rieur d'un accélérateur de particules. Ces plaques 
boulonnées me semblaient intéressantes parce qu'elles 
S’inscrivent dans la technologie moderne tout en 
rappelant es armures médiéuales. Ce contraste me 
paraissait de nature à créer une dynamique visuelle 
forte et spectaculaire. Pour les deux sections dut 
vaisseau qui encadrent le «trou noir» d'où juillit ln 
force maléfique, nous avons puisé notre inspiration 
aussi bien dans l'art Tibétain que dans la teclutlo- 
Sie contemporaine ou même dans des éléments d'ar- 
Chitecture Iypiques du Moyen Age et de la Rettis- 
sance» rapporte le décorateur qui s'en remel à 
un style plus conventionnel pour designer là 
navette de sauvetage Lewis and Clark, dirigée 
parle Capitaine Miller (Larry Fishburne) partie 
enquêter sur la «réapparitions du Event Hori- 
zon. «Celle navette a bien sûr une apparence tou 
iférente, purement fonctionnelle, qu teut à fs 
#4 sous-marin de f'ambulance, Conparé au Eten! 
orizon, c'es uni décor de science-fiction classique 


La station orbitale Da 
es ilale Daylight. L'équipage du 
Leis and Clark s'apprête à embargier. 


Ù 


convivial et rassurante. En plus des dé 
film, le production somme Joph Ben 
conceptualiser certaines séquences d'effets spé- 
Eau de faire en sorte qu'elles fondent dans 
l'architecture bien spécifique du Event Ho: 
z0n. «Nous avons essayé d'être très rénlistes au 
niveau des effets spécinux, Par exemple, 

imaginé ce qui arriverait à un homme 
rap forte pression : sa peau se fissure, de 
sg S'échappeut de chaque orifice et planent dns 
espuce.. C'est du plus bel effet! 


posé à une 
gouttes de 


our superviser les nombreux effets 

D) spéciaux visuels du film, la produc- 
tion emploie Richard Vuricich, vieux 

routier du genre qui a participé à des 

D “iassiques comme 2001, L'Odyssée de 
l'Espace, Blade Runner, Rencontres du Troi- 
sième Type. Pour ce vétéran habitué à la scien- 


1 éléments de cette histoire, qui aurait pur 
sur un baleau en pleine 


déclare Robert Yuricich, qui a dû reproduire par 
ordinateur six décors différents, trop immenses 
pur ir coraruilsen studi. Dé son cé, David 
harpe, responsable des effets spéciaux minia- 
tures, est amené à construire plusieurs modèles 
réduits du Event Horizon, du Lewis and Clark 
et de la station Daylight, où se déruulent les 
premières séquences du film. Des maquettes 
qui comprennent à la fois des reproductions 
complètes des vaisseaux à très petite échelle et 
des reproductions partielles à six échelles diffé- 
t ensuite à Richard Yuricich et son 
équipe de Les animer. «Pour simuler certains eféts 
d'explesion en apesanteur, nous avons retourné les 
maquettes et leurs armature, de manière à ce que les 
fragnents tombent vers l'objectif. I suffisait ensuite 
d'inuerser l'image pour avoir un mouvement ascen- 
sionnel shnulant une explosion» déclare le vêté 
assé la majeure partie de sa carrière 


LD fi, 1 production fait appel à deux 
PP ateliers : celui de Bob Keen, Image 
1 Animation, ct celui de Pauline Fowe 

Animated Extras, qui unissent L 
donner forme aux différentes v 
mardesques produites par le cœur du vaisseau 
fantôme. Pour Bob Keen, Event Horizon 
marque une nouvelle étape dans l'histoire des 
effets spéciaux, «Si on voulait écrire un livre com- 
plet sur le sujet, suffirait d'étudier ce film car on 
Y trouve littéralement tout ce qu'il est possible de 
aire aujourd'hui dans ce domaine, des efet Les plus 
classiques aux plus complexes». 
Pour avoir participé à Hellraiser, Bob Keen 
n'est pas Irop dépaysé par son aventure à bord 
du Event Horizon, un film qui partage avec 
celui de Clive Barker la même ambiance dans 
les effets sanglants plus proches de la séance de 
torture que du grand-guignol classique. Des 
visions cauchemardesques de corps écurchés, 
brûlés, éventrés, embrochés par un immense 
pieu. Niveau barbaque, Event Horizon ne fait 
pas dans la dentelle, À tel point que le réalisa- 
teur Paul Anderson sucre la majeure partie de 
ces séquences sur le banc de montage. «Celle 
rersion de 95 minutes est bien plus dynamique que 
le montage originel de deux heures. Dans ce format, 
Event Horizon est un vrai film de science-fiction 
méliné d'horreur sombre el golhique. Un film où 
l'histoire et Le suspense comptent autant que les 
nes sanguinolentes» s'enthousiasme le réalisa 
teur. De ces séquences graphiques déjà courtes, 
Paul Anderson fait un montage hystérique de 
plans quasi subliminaux en provenance directe 
de l'Enfer. «fe désirais efrayer Le spectateur e? non 
le dégoñter. À mon avis, pour qu'il sait effionce, un 
effet gore doit étre furtif. à peine décelable. S'il du 
drop ongtemps, le spectateur découvre la superch 


TE 


Le vaisseaut malérialise Les pires angoisses 


ses sages 


ar Justin Cfa Nonesaurthigl, ce sent der 


Un «flashs qui témoigne des érènemeuts 


rie des prothèses et s'en moque. Et je ne coulis pas 
faire de Event Horizon une de ces séries B qu'on 
regarde au secund degré. Je coulis jure peur, pro- 
gressirement, intensément, jusqu'à ce que le specta- 
feur soit scatché à son siège. C'est réussi, car sous 
cette forme, Event Horizon est un film d'hor- 
ur high-tech et léché, qui provoque La même 
sensation qu'un tour dans un train-fantôme 
hardcore. 


Damien GRANGER 


aroenus à l'intérieur dur Event Horizon pendant sa disparition. 


97 SRE LNIPTEANE 
“Dir, pl 
ineLeSPE 
Animation ( 
imaquill 
el Jeremy) 
am Ne 


ta, Jason Ts 
mai 1998. 


Dire 


créateur d'un 
Djinn tonique ! 


Passionné depuis son enfance par les 
‘effets spéciaux, Robert Kurtman excelle 
‘dans ce domaine. En pleine ère infogra- 
phique, il n'a pourtant pas l'air décidé à 
féchangerises|pots/de latex contre un 
jerdinateur, De EVIL DEAD 9 à FREDDY 3 - 
ILES GRIFFES DU CAUCHEMAR, il s'est spé- 
clalisé dans les maquillages gore, les 
(créatures difformes, les artères section 
nées” Lorsqu'il rencontre Howard Berger 
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et Gres Nicotero, il fonde l'atelier HNB  périence pour me lancer moi aussi, J'ai travaillé 

les réalisateurs les plus prestigieux du 
pee een de UE  Cen duin Cieeren paie 
domaine des effets spéciaux physiques. En oaraam Rain Eur eme Loue Ve 
Ensemble, ils participent aux films du promenais sur le patent étudia Lo érQre 


Je film d'horreur de série B. ble de mener le projet à bien, dans Les temps et 


sans dépassement de budget. 
Après Demolitionist, vous signez votre 
rss film. Qu'est-ce qui vous a pous: Visuellement, Wishuaster se détache de 
sé à vous tourner vers la réalisation ? La gr appartenance à la série B, L'image est 
frustration de fabriquer des monstres beaucoup plus soignée... 


pee j. JE voulais retrouver l'aspect sombre et réaliste 
Fas du tout, j'ai toujours eu envie de réaliser. Se certains füms des anées 70 et ver pe 

ù dan sn sible là combinaison bleu-rouge-vert (ypIque 
petit moment. 'atendas juste Le bon moment des productions actuelles, qu fon es Melle 
££ surtout le bon script pour franchir le pas. ment référence au graphisme des comic bo 
Après toutes ces années passées à travailler La seule exception est l'une rouge profond 
Pour d'autres réalisateurs, à faire des effets. de l'antre du Djinn que nous découvrons lors 
aux pour eux javais enfin suffisamment d'ex- d'une séquence rès nique. 


IFR 


En fait le scénario de Peter Alkins joue à 
fond la carte du second degré. 


Oui. 1 s'agissait d'être sombre dans le visuel, 
mas pas anal ton. L'humour semble quelque 
port indissociable de ce type de films. Nous 
sommes restés proches de la matière première 
Au script, ele d'un fm d'homeur à effets spé 
clou où rires et frissons sont garantis, C'est La 
mule qui a fai le succès du genre dans Les 
années 80 et qui le définit le mieu. 


Avez-vous apporté votre touche person- 
nelle au scénario ? 


Bssiquement, la structure du script de Peter 
Alkins n'a pas changé depuis la version qui 
m'avait été soumise ou Mais après 
avoir bouclé le budget, nous avons dà retirer 
un certain nombre d'effets, surtout dans les s6- 
quences de réception qui ouvrent et concluent 
le film. 11 fallait adapter toutes les séquences 
d'effets spéciaux au budget. J'aime beaucoup ce 
que fait Peter Atkins, que je connais depuis 
longtemps. C'est un vrai fan du genre. La pre- 
mière version du scénario comportait cepen- 
dant beaucoup op d'efits spéciaux : om Per 

ait un peu de vue les Comparé 
Aux autres du gere, Wisiaster ot un 
film très riche, diversifié, où chaque élément 
s'enchaîne jusqu'à saturation. L'essentiel de La 

ei à de porté Drdesus, Puis nous 
avons nu ensemble tous les éléments qui 


“Nathianiel Demurest (Anitre 
D sous sa forme main 


connectant l'héroïne, Alex, au Djinn. 1 y à un! 
certain nombre de scènes, de lieux, qui suivent 
le Djinn dans sa quête, montées en parallèle 
avec une certaine prise de conscience, progres- 
sive, de l'héroïne. Î fallait trouver un: de 
lier ces scènes: entre elles. D'où la déci- 
Sion de fair voir ct resentir à Alex Je die 
rents méfaits du Djinn par un phénomène 
télépathie. 


Je ne désirais pas faire un film avec ce genre de 
génie que vous matéialiez en frotiant une 
pe magique. Nous avons essayé de nous 

igner des le avoir 
Rs pe ne 
traditionnel est d'exaucer les vœux, des vœux 
de bonne santé, de fortune. Cest ce que fait notre 
mais c'est un génie Dans une 

du film, une vendeuse lui demande 

13 beauté temelle et la voilà transformée en 
in de vitrine. Le Djinn n'a rien d'un 

“dou Îles cynique sardonique, mas la rien’ 
à voir avec Freddy. Ce n'est pas du tout le même 
genre d'humour. Celui qu'emploie le Djinn est 


“Alexander Amberson (Tammy Lauren) #1 son 
employeur sur le point de bre Le génie. 


Mme à l'état de squelette, les victimes 


du Djint ne reposent pos en paix L 
beaucoup plus sub et resté propre à 
pu taie propre À ea pers 


sonnall motivations: On pourra NL 


au ‘des Griffe! 
NE promo pe 


en ei comen dan pau à 
un au 

Se Bénle macabre, Andre DIvofl semble 
s'imposer comme l'acteur Idéale 


{Avant tout, fall troiVer quelqu'un gun alt 
pas peur de Jouer sous une tonte alex THE 
procédés de maquiliage)sophLatqués ee qu 

r bon nom brel Acteurs 


souvent, falt 
Ensuite, je désirais qu'ilaltiinie 1ocu fon iqu 
semble venir d'un autre lmpssAndreWIpaile 
neuf langues et quand |e l'al rencontré état 
évident qu'il pouvalt totalement aisumeriA 
Fos le cé malique néant ct 
lucteur très contemporain id pe 
Una aval dé rave avec But LA CSS 
ture du Cimetière d'après Stephery/Kingiel 
m'en 8 vanté les mérites, Andre état habitué! 
à supporter des tonnes de maquillpeMéaues 
coup d'acteurs commencent) A sérieusement. 
détester La vie dès que vous es couvre le Latex 
Si ça ne les amuse pas, I auront d'autant lis) 
de mal intégrer le personnage. Çan'élalt rats 
ment pas le cas d'AndreW: Je ne pere pa QUE 
ça l'amusalt pour autant VAL qui ça n'es tri 
Frès drôle, mais au moins a consldéré ceGENE 
trainte comme falsant paitié intégrante di rôles 


FA votre hésin 
ue où es 
écrutés À la 


employes une femme mure; not de Là 
Linda Harillon du premier Terminalon 


‘Tammy Lauren a été Ja première Actrice ee 
présenter. IL ÿ avait pas mal dé candidates maté 
est elle que J'ai choisie; pour Son professiorts 
alisme ef parce que fe trouvais qu'ellérondait 
crédible la profession d'experte en pierres pré 
leuses du! personnage, 11) fallait aVant out 
u'on pulse croire qu'elle est belle et bien l'une. 
À meilleures dans son domaine Les aUUreE 
actrices en concurrence sermblalent sonirele à) 
série Alerte à Malibu, Elles aborcalent tottés 1) 
rôle en le surfouant, ce qu'elles roÿaïent ra ll 
ropre des flms d'horreur, Mais fe ne Voulal, 

is fond OÙ Théroine. 


voir tenir te ge prierlres ou 1 Sa 
Fint pas le côté émotionnel gp 
personnage. 

LC 


40 F 
chats ne 


t que très peu de 
<< Demolitionist. Pas plus en 


ar futurist 
x de Candyman, 
onnes séries B des 
+ l'amusinie maladresse qui leur 

directe en vidéo. 


+ acteur jusque 1à cantonné 
rôles (48 Heures de plus, À 

la Poursuite d'Octobre Rouge) où il passe Je 
u. Afficha 


pvul 
prête 
sous les traits 


sine à ce démon antique, 

r Nathaniel Dema- 
ale de feu où il avait été 
empnsonné par un sorcier pour avoir provo- 


qué un camage dans un harem, il doit mainte 
nant persécuter sa bienfatrice, Alexander 
Ami rte en 
pierres précieuses, pour Là pousser à exaucer 
trois vaux. Une fois le troisième vœu exaucé 
les lei urront à leur tour 
déferiér sur la Terre 


Se quinze pièces différentes parfaitement liées 

es Unes aix autres afin que les mouvements 

‘du Djinn soient les plus fluides possible. Pour 

plus souplesse, nous Ha ” Learn ch 
au visage et 

Facteur Andrew DIN D 8e de 


Wäshmaster ressemble à un film de copains. 
I y à tout un tas de guest-stars : Tom 


Savini, Tony Todd... Des amis à vous ? 


S poussif dans k 
scènes go dde Peter Atkins (les 
Suites d'Hellraiser) est réglé comme une hor. 
loge. Une victime toutes les dix minutes, dont 


sant un second de 


le scèr 


A VOS SOUHAITS ! 


la mort est accompagnée d'un «As you wish= 
qui revient comme un refrain. Ce leitmotiy, 
Peer Atkins en fait le cri de guerre du Djinn, 
jongle sans cesse avec les jeux de mots qui 
viennent rylhmer son histoire, joue avec les 
dichés du genre, rend de multiples homma- 
ges, Gcrit des rôles sur mesure pour les nom- 
breuses guest-stars qui viennent se faire truci- 
der dans La joie et Là bonne humeur. Niveau 
grand guignol, Robert Kurtzman redéfinit le 
minimum syndical imposé par les grosses 
productions hollywuodiennes, accumule les 
cadavres, verse des litres d'hémoglobine. A la 
crédibibté, il préfère le divertissement. Contre 
là qualité, il vote pour la quantité. Wish- 
master, C'est le représentant avicille écoles du 


victinie du DJinn emmurée : toute 
ressemblance avec Han Solo est fortuite ! 


En préparant Wishmaster, j'ai proposé à Wes 
Craven, qui était associé au projet, de rassembler 
dans le même film plusieurs comédiens étroite- 
ment liés au genre. Parmi eux, Robert «Freddy» 
son». Hodder 
allé. Par contre, je n'avais jamais 
ec Tony «Candyman Todd. Lorsque 
al appris qu'il faisait déjà un film pour Live, les 
producteurs de Wishmaser, Fai_ essayé de 
‘avoir pour une petite apparition. De son côté, 
lorsqu'il a entendu dire que je regroupais les 
icônes» du film d'horreur, il s'est pointé sur le 
plateau pour participer. Quelle coïncidence! Nous 
avons donc partiellement retravaillé le scénari 
de manière à offrir à nos invités des apparitions 
calibrées, qui raviralent en même temps les 
amateurs du genre. J'aime m'entourer des per- 
sonnes avec qui ja l'habitude de travailler. 


Hollywood parie en ce moment sur les jeu- 
nes acteurs sortis de silcoms pour jouer 
dans des films d'horreur grand-public. 
Vous ne suivez pas vraiment la mod 


film d'horreur, ceux qui étaient bricolés avec 
trois fois rien et misaient sur le rythme, l'effi 
cacité, Lorsque le réalisateur lichie un cerbère 
sorti de la quatrième dimension aux trousses 
de son héroïne, il pallie à l'immobilité de sa 
créature en le montant sur roulettes et en le 
cadrant en plans serrés, Plus artisan que met 
teur en scène, Robert Kurtzman fabrique un 
film qui se revendique de la culture «Bisseu: 
se, brodé autour d'un scénario aussi dyna- 

mique que celui d'une 
bande dessinée, De quoi 
faire oublier l'amateuris 
me de la mise en scène et 
du montage. 


Damien GRANGER 


USA. 1997, Réal: Robert Kurt=mau. 
Scén.+ Peter Atkins. Dir. ph: Jacques 
Hatkän. Mus. Harry Manfrini, SPEX 
KNB EFX Group (maguillages) € 
Thumas C: Rainone (opliques). Pro 
Pierre David, Clark Peterson el Noel À 
Zansch pour Line, lat. Andrew Def, 
Tammy Lauren, Rich Assad, Rob 


Eng, Tony Todd, Kane Hodter 
Wendy Benson lo, Chris 
Lemon, Tony e Bauister, 


Tal_ Raimi. eralional 
Dur: 1 li 35, Sortie le 10 juin 1998, 


ter cette direction. I aurait fallu totalement réé- 
crie le script, le réadapter pour un personnage 
teenager, le transférer dans une université. 
plus, je n'ai pas une grande passion pour les 
lashers movies», même si c'est un genre qui 
marche à nouveau en ce moment. Le jeune pu- 
blic en redemande parce qu'il peut s'identil 
beaucoup. plus facilement aux. personnages. 

je cherchais avant tout des personnages 
cohérents et non pas une actrice qui serait à 
l'opposé du rôle et qui viendrait ainsi affaiblir 
le personnage et le scénario. 


Du coup, Wishmaster ne remporte pas le 
succès escompté en salles. 


Comparé au score de ses concurrents directs 
comme Dark City ou Un Cri dans l'Océan, 
celui de Wishmaster au box-office est très 
honorable. Pour un coût de six millions de do- 
lars, il en a rapporté seize au box-office. C'est 
donc un film très rentable, surtout que son suc- 
ès se poursuit en vidéo où il casse La baraque. 


Quelle est la principale différence entre 
Deutolitionist et Wishmaster ? 


Wishmaster à quand même d'autres ambitions. 
Le budget était beaucoup plus confortable que 
celui de Demalitionist et nous avions dix jours 
de plus pour le tourner. Ce n'est pas néglis 
geable, Je n'avais pas du tout la même marge 
de manœuvre sur Demolitionist, que j'ai essen 
tiellement tourné avec de simples caméras, très 
légères, Pour Wishmaster j'ai pu avoir recours 
à des grues ue stendyeam, tous ces outils qui 
facilitent la vie d'un réalisateur et lui permet. 
tent d'ablenir un résultat plus convaincant. 


Demalitianist à dû être un cauchemar à 
filmer, non ? 


C'était très dur, mais amusant 
essentiellement entre copains. Pour 
Demolitionist était une sorte de carte de mr 
Cétait bien plus un film pour me faire la main p 
plutôt que de m'enrichir ! À la fin du tournage, 
étais exténué et avais envie de revenir à quel-| 


Exemple de déformation ionnel 7 
ri die Ken ue Hi 0 


Avant MIMIC et ses cafards 
mutants, le jeune réalisateur 
mexicain Guillermo Del Toro 
avait déjà travaillé sur une 
forme insectoïde : une montre 
se transformant en une sorte 
de scarabée métallique, assu- 
rant la vie éternelle à qui la 
remonte. Variation sur le thème 
du vampire, CRONOS marie avec 
élégance les codes du genre à 
une réflexion sensible et adulte 
sur la condition humaine... 


se filmée et cé qui concerne l'art en général et I manière de 
sa servitude racunler ue Histoire 


eu premier es 
abri 

médaillon devant 

la Bopie l'E 


films d'horreur Die 
est Vraie ou pas. mais. 
que Michele Suavi ou 
Peter Jackson, Del T 
ce que conlirmera plus 
mie. De La premuere à Là derruere im 


si l'anecdote 
mettre Tor -Je n'as 


nos. Quatre cent 
l'homme meurt ensevel 
aus Là melleure façuu de transposer mes percé, sous les dé 
mas sur stand écran. Je pense que le Venant de s'effondrer. De 
que est lune de Jarmes Les plus élues en (Federico Luppi), un viei 


à un male d'expression 


à récupère 


a 


cute d'archange. En l'examinant, i 
découvre, enéhé dans Le socle, l'objet nant 
Intrigué, il remonte Le mécanisme de l'hurlage 
laquelle se transforme, à la manière du cube 
d'Hellraiser, en une sorte d'insecte métallique 
qui lui pique la main de son dard. Blessé, 
se soigne sous le regard de sa petite fille Aurore. 
Cramara Shanath), inquiète, dont il a la garde 
Sentant bientôt des changements bénéfiques en 
jui, Jesus recommence l'opération plusieurs fois 
AU PL de ces mystérieuses piques semble 
rajeunir. Dans le même temps, Angel (Ror 
Perlman) écume les boutiques d'antiquités à La 
recherche de tout archange scuplté. Il agit pour le 
compte de son oncle, De La Guardia, un home 
me riche qui seul connaît le mode d'emploi de 
la montre consigné dans un vieux grimoire 
nfin en possession de l'archange tant convoité, 
De La Guardia se rend compte que l'objet qui 
jui assurerait limmortalité à disparu. Angel à 
pour mission de le ramener à tout prix, même 
Fi faut pour cela affronter un Jesus Gris en 
pleine phase de vampirisation et donc indes- 
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Je 


€ pensnis qu'il serait intéressant de 
décrire un vampire dont les actes 
sont niquemeut motivés par la 
soif de sang» se souvient Del 


Angel (Ron Perlan), un bougre 
“ so one brune 


que gr au service d 


alchimiste inreuteur de l'Hor 


La Guantia (Clavtio B: 


Guardia, l'idée de La mort lui est tellement in- 
supportable qu'il vit coupé du monde, dans un 
emlroit aussi aseptisé qu'une salle d'opération. 
Le vampirisme n'apparaît donc pas comune un 
ue un moyen pour les per- 

la peur de la mort. 


but en sui, mais cu 


sonnages de lutter con 


Del Toro brasse des 
thèmes, disons pas très gais, i 
se garde bien de sombrer dans 
le pensum, dans l'allégorie phi- 
losophique à La The Add 
Cronos déroule son histoi 
avec la simplicité des meilleurs contes, 
tous les contes, Cronos offre une large place à 
l'enfance. Mimie montrait un garçon en 
ar es cafards humanciles, puis capable 
quer avec eux en tapant deux cui 
ontre l'autre. Avant lui, Cronos 
développait dé l'idée que les enfants ont peur 
des morstres, mais qu'ils sont attirés par eux 
su point de vouloir les pre 
Subilié l'horloge, cause de tous les problèmes, 
apr, cela SI 


r. Après avoir 


Aurore la rendra à son 
Situation, et l'accueillera dans sa cachelte pour 
qu'il ne s'expose pas aux rayons du soleil. Les 
Lènes entre le grand-père et sa petile sont tou- 
tes joliment émouvantes et Del Toro se mont 

aussi à l'aise dans le maniement de l'humour. 
Àes ruptures de lon se Faisant de façon naturelle, 
chose rar pour un premier film. Le personnage 


ok): coupé du moe, il ne rêc 


1 d'inmortalité 


excellent), obsédé par 
nt de ouloir se refaire ne 
apporte de moins 1 soumission à son oncle 
e L Ke bougonner dans son 
coin et passer ses nerfs sur un Jesus Gris in 
Kable constituent des. moments savoureux 
Ssvoureux aussi cet employé de la morgue qui 
maquille méticuleusement un cadavre avant 
qu'on lui apprenne que le défunt désirait se 
Aire incinérer. D'abon ronchon, l'employé se 
mettre La dernière touche à son modè= 
qu'il soit brûlé, iL partira beau 
comme un dieu ! La scène, vue en Vidéo, prend 
une résonance trés forte : comme si pour Del 
Tor La question de savoir où son fm serait 
(petit, grand écran 2) ne se posait pas, 
Somme À seule La poursuite appliquée du tra 
avait du sens, Indiscutablement, cet hom- 
à 


d'Ans 
son physique au p 


sout 
le : qu'importe 


cent GUIGNEBERT 


Mexique, 1992. Réul et scén: Guillermo Det 
Toro. Dir. ph: Guillermo Navarra. Mus. Inn 
Deanden. SPEX : Necropin. Prod: Bertln 
Navarro pour nana Pralucciunes. Int. Federico 
Luppi, Rou Perman, Claudio Brook, Margarita 
Isabel, Tamara Shamalh.. Dur: À h 35. Disi.: TF1 
ortie à la location Le 5 mai. 
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SADEO EL D'ENEAYE 


Par JEAN-PIERRE PUTTERS 


En ce bimestre printanier (mais pluvieux !), l'actualité vidéo ratisse large pour le bonheur des 
cinéphiles. Du classieux pour les amoureux de la belle Image avec l'inquiétante ÉCHOPPE 


DES HORREURS, de la manchette vacharde pour les belliqueux avec le rigolard 
CHAMPIONS, du huis-clos sadique pour le science-fictionnel CORPS ÉTRANGER, de la cas- 
tagne au poing et au sabre avec le brillant TIME WARRIORS, du film de sérle efficace avec 
PROPHECY, de l'érotisme et de l'humour pompier pour le volontairement ringardissime TER- 
ROR OF PREHISTORIC BLOODY CREATURES FROM SPACE, et enfin les suites attendues 
d'X-Pues et de Menu, qui chacune à leur manière orientent leur récit vers de nouveaux 
horizons. Sans parler, pour le cas d’X-FiLes, de sa re-lecture parodique avec Les Dossiers 
Secrets Des Simpson. On vous le disait, un bimestre à la fois riche et varié (mais pluvieux 


L'ÉCHOPPE DES 
HORREURS 


L'échoppe des Horreur, ces une 
Rae Une hsioue de en 

me Din Pt 2The 

daron par 

Frs ue 


encombré du eue de Le vicumes, à 
nu de Le vendre à où vuune char 
She dans cer 

Ion approës de 


Ses Brtanauques Gecrpe Dewhust {en 
AUDE) et alter ot fer 29) vds 
de façon plus ou moe hécle l'emu- 
ani au ane, Cest Cure Rang qui 
livre en 1956 Li mnelleure versun en 
confiant au sirupeur To Slaughier Le 
rôle du barbuer avusun durs son 
Sweeney Todd, The Demon Barber of 
Fleet Street. un rôle dejà tenu p 

eur au étre. Ent, en 1904, À 
And Miligan en propane ur ne 
gore « érotique, à Le faveur d'un 
Bloodthirsty Bulchers fort dcr par 
La entque améniene de l'epoque 
Aujourd'hun, Een Kingsley endoe à 
son tout identé de Swevney Todd et 
éclate dans un fameux 

prestat 
Liste de Schindler Aitable et pr 
mas surtout caleulateur et rames ke 
barbier. accessoirement de 
rébouteus, ature le nant 
échoppe (des horreurs 
disparaiue au muyen de son lauleual à 
bascule expéshant les malheureux dans 


44 


Ben Kingsle et ses argument indsifs pour tailler là bavette avec ses clients ! 


un sombre closque d'où ils ne ressor 
ent qu'à état de squelettes. Mais, au: 
delà de cet argument, 

dide et exposé avec 
ironique nécessaire, John Sehlesinger 
(Marathon Man, Envodtés) s'atiache à 
dépendre un univers étonnant où 
l'astocrate et le bas peuple se ctoient 
sur un mème pavé Douvux, se dispur 
lent les mêmes prostituées, dans un 
monde décadent ou ls eupidité ct les 
instincts primitifs pe 

ris de La civils 


LÉchoppe des or. 
reurs Cet ul de reurecuonnine 
Burke et far, chu de Jack 'éventreur 
Les décors et mue mugraiqu. 
peiniure au viol des personnages 
Hiney Todd bien sûr, mais au Là 
durer id une Joonos Lumley 
aie past et au denier norte 
5 auberges crosses, 1e ruel 
irquidants où sévient le cime et La 
stution. fout cela nous ramène 
dement à là production ban. 
rue de L in des années inquanie 
L'inpasse aus Violences Jack Léven 
eu” ou Les Chelles du Démon 
Lente 8 piquement fin de Re re 
une épuqe ases comparable SL ste 
a Tacney To Rhle pas à opt 
mer ün nome de lus dress 
“Le généraux. le marchands dames 
a 1S politique m'ont aname one 
Crus. pourquer en auraisge 2e. De 
prsleen de or anus 
Feu ire plus mere qu'y Para 
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The Legend of Suveene 
197. Real. Jen SHoing 
Lamstry anna Landry. Co 
singer Job 

Dastd Witmot 


TIME 
WARRIORS 


uen indispen 
K Val lance une: 

film d'action ia 
intitulée fort à propos «Collection Vent 
d'Ase=, Sous lettre de Time Warriors, 
4 nous livre à un petit joyau venu de 
Hong Kong, The Lceman Cometh, avec 
13 troublanie Maggie Cheung, dôr 

ment avec dé 


lection polar 


brique à l'ancienne. 
Sevenih Curse, Holy Weapon, 

Snake et La série des Heroic 

À l'époque de là dynastie Mi 


eur, dans C'était Demain, 

se sentait parfaitement chez fu dans a 

té contemporain 

Hi Fang Ban un Violeur et un mer. FO Nu Leung, (Cane Ford, aus 
dont les projets visent à scquérir … LSA)jou tous azimuts 
pente . tés com 


duthème 
ts capaciés physiques 


{Kung Fu 


propre fre 
mérique, es deux puerr 
chute else retrouvent prisonniers d'un Mn 
Slacier. Or, Voiei que trois scie plus du héros 
Lard (enfin, à cine] minutes près, hein.) 

des sentiliques La répète, con 
nenl vie dans le Hong Kong moderne 
La statue magique accordant ses pou 


ii intervient dans les rapports 


monde contempor. 
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rer pour 2e rendre invuinérable 
A manère des Guemiers de l'Apo- 
ay. lceman, Cétit Demain 
{élibematus 2 Bon d'accord, pas Hi: 
bemaius D, Highlander, Le Guerrier 
Fantôme, a avant le Dernolilion an 
Ge Mare Bramblls, The leeman Co. f 
se déplace des cuis du pan asie cette À . 
Sen Lo mademe ads Cu prouve M que nos acte 
LT toire aient hamoseauels Le à quoi une 
haie D, le juste, évolue dans La lié de J aie «Mas Vous pre” 
façon naive et maladroie, heureusement AU connaissaient aus Le sin 7. 
Sont par ane Ponte ca Em doute Woo much pour noir 
AR (Nissgle Veungl, Fung San, le humour français 
Re ne AE On PLU a jéusaeyt 
| métrage, le moe des a 

08 lé cime ct ls œupldié Re 

DE semblables sur une chorégraphie par: 
ft avec des saut, acrobatis et Lois 
dans les airs qu nous ramément au but 
heu lemp de Shaw nes Le com 
Bat final sé airoï sur pas on edit 
minutes ef passe du putight sauvage 
au duel épée avant de achever pie 
üne Gourdaante Eagare a 
ee une figure encre jamois pra 


quée à l'écran, où Le félon exécute un: 
Brande roue acrobatique sur 
héros couché à lerre et le relève 


dns Le 


The lceman Comelh. 1990, Réal. Fuk Vi 

na Ts Yuen Pise, Maggie Cheng 
ce ak, Chonv Kok La, Ng Man Li 
p Sun, La Chung, Dis: AR Vo, 


C'est à lue finale. qui s'achévers 
300 ans plus Fard 


Louis Mandylor et 
la fureur de vainéren 


CHAMPIONS 


ILction se déroule dans un futur pr 
che où l'on vient d'intendine kes k “L “ 
À combats times (on x lemande ce 
Géon tlendait D. Pourtant, af de 
Saire un publi éprie de Viterce 
Les nombreux paricur man ur ie 
Tin de leurs Champions de mauveaus 
Asmbals de phditeun s'omanbent. de 

Pline candes time same 


respect 
les aux 


frère, m 
héros, 
tou de Ile ultime afin de démon- 
ler l'organisation de l'intérieur. 
Peler Calhings Bunche conratt ses cl 
iques et les récie ans l'ordre. Blood 
sport, Kickboxer, Rocky IV, Doux, 
Dur, Dingue, Rolierball, Mad Max 3 
Mortal Kombat et surtout Opération 
Dragon participent done à un réit 
clement basé sur là revanche 
{Jamais La vengeance n'a 6 


lenles pro Es pou 
fotane..) et sure principe Qu toumoi 
jure 

on (des 


Anplants dans la chair permettent d 
hier ks rebelles a naière de L' 
lu Dr. Moreau, version Frankenhei 
mer, un rien de vulgarité pour sine 
le publie ie base (Sortez so deu où 
aurez dans leu préconise aux 
Guclque 
Marre ms 
Ame ?s, ou encur 


ed KA, et enaue 
tte 
Perd jun 
me le ut cirioyant 
aLobscuité précdetoujoure Lo amie 
re Et réeproquement, kan dout 
L'humour ne pen d'euro 
dr, nokament quan Un teur 
penche aur Un le es coques, use 
ve À sue ur GO et 


Mots de 
EU 


eur se La jouent super frime ct 
cèdent À cet instinct Ë 
impressionner laverie ant 
te et cel nous Vaut 
rique halluciné de Lou Ma 
ler (Le Grand ame 
rock sous regard amant ue 
de servie, le enboin Danny Tcjo 
Une Nuit en Enter, Un 
ut Cible). Rotent ke conte 
de, mais fi 


cité dans ln mure où les coups 
5e réduisent souvent à leur sut Brut 
Be, landis que La camérs cire als le 
Publi ou ben l'adversaire dé à terre 
Malgré une bonne Via commanics 
tive ya es fours où l'on se reverrit 
Pluie Bloodspor quand mère 


USA. 1996, Raul: Peter Gatings Bunche 
lb Louis Mautylor, Damy Te, Ken 
Slam, Rime Row, Rob Blachfod, 
Paco Christian Prieto, Lee Reher 
Dèsl: lathé VlayPFE Vi, Actuelle 
ment disponible à a vent 


EL DEUN \2. 


… La belle Coralie sous les assauts d'un bébé dinosaurex crocodilicus... 


TERROR OF 
PREHISTORIC BLOODY 
CREATURES FROM SPACE 


error. témoigne du dernier 

bastion de la série Z gore et 
| sexy dans notre douce France 
_ Après Roboflash Warrior et Time 
| Demon, les Prètresses de l'Enfer, 


| Richard J. 


{Thomson retourne à sa 


caméra pour cette parodie très légé- 
f ile ar M 


| vies (rasurez=vous, on ÿ a mis fort 
peu de sous, mais on les voit tous 


écran. 
L'action di 


comme ils disent) 


lémarre 35.000 ans aÿant 


JC: où un primitif tente de faire 


Laurie La 


| ceaux de bois, 


flamme de deux. mor- 
et à voir la façon 


| dont i s'y prend, on se dit que la 
fameuse Guerre du Feu pourrait 
bien ne jamais avoir eu lieu. Puis, 


| lanthroÿ 


poïde rencontre un étran 


| ge objet qui le laisse d'abord sans 


Voix: puis 
374 


Î 


ensuite sans vie. 


disent den 


[este 
| marins 
tes 


we 


aux jaunes 


dissante), le mafieux hystérique 
nt d'ériger un Dinosauland aux 
abords du lac, le paysan proprié- 
Pire du ste, vida carctril 
Le sous-préfet, mielleux à souhai, s 
secrétaire technocrate en diable, le 
fils du paysan, lui aussi savant fou 
rèvant de faire se croiser les dino- 
saures et l'espèce humaine, etc. 


que encore à l'appel le scout | 
intégriste, Villiers, bien décidé à 
débarrasser La région de toutes ces 
baigneuses naturistes, et pour qui 
les Sauriens représentent les divins 
instruments d'un inévitable juge- | 
ment demie. La caricature parut 
2 réussie et l'affaire assez | 
Sérieuse pour que le vrai Philippe | 
de Vic, alerté par une brève 
dans L'Evénemtent du Jeudi, vienne : 
aussitôt réclamer par assignation 
en référé des dommages et inté- 
rêts au pauvre (aux deux set 
terme) réalisateur, On savait déÀ | 
les intégristes dangereux, mais en 
plus plus is sont ridicules ! De | 
Villiers n'obtint rien, mais le nom | 
du personnage saute à chaque 
fois, désormats remplacé par un 
blanc dans La bande-son, 
Heureusement, les lle sont jolies, 
les dialogues drôles, et même si 
les effets brllent souvent par leur 
absence (insiste pas trop, la pro- 
haine fol me demandera Plus 
d'argent !) le part-pris nonsen- 
sique l'emporte jusqu'à un final 
bien décidé à nous expliquer lori- 
gine imparable des dinosaures sur 
notre bonne vieille Terre, Un peu | 
de délire gratuit dans un monde de 
cinéastes prudents, ça fait du bien ! 


France. 1998. Ré. 
Thomson. Ita Laurent Dallins 
Coralie, Edouardo_Pisaul, _Elod 
Chérie, Dominick Breuil, Blaise Mi 
chel R, Daniel Broquet.. Dis: AJC 
Communications. Disponible à la 
vente vers la fin du mois de mai, à 
Movies 2000 6 ares lieux. 


Richard |. 


tous en charge. 


Mulder (David Duchovny), 
impuissant face aux errances 
émotionnelles de sa partenaire. 


près les bouleversements scé- 

naristiques opérés dans les 
His précédents épsades (Gethse- 
mane, Redux 1 ei 2) et marquant 
le passage de La quatrième à La cine 
quième sion, cœ Dossier n°10 
semble vouloir onenter La série 
vers une nouvelle 


5 
cent de façon plus intimiste, voire 
ésotérique parfois, une trame qui 
depuis le début nous échappe à 
mesure que nous croyons Là œr- 
ner. Et plus Les éléments parviens 
nent à notre coanaissance, moins 
is nous permuttent de recunsti. 
Auer l'ensemble du puzzle, tant il 
st vrai que B'encore -La vérité 
rt ailleurs, ms où ça ? 
Dana Sully. sans doute éprouvée 
par les récents événements décrits 
dans Redux. s'en vient passer 
quelques jours de vacances en 
compagnie de sa mère, son frère et 
sa bellésœur à l'occasion des fêtes 
de fin d'année. BA et Sarah aften- 
Sent enfant dans La quinzaine à 
venise l'ambiance, chaleureuse et 
familiale, terme Vite à 
L mélanéolie. Sully prend cuns- 
Gene Le à Là de ss 
belle-sœur de son Besoin inassouvi 
de procréer à son four Ce grand 
Vide existe lu apparait d'au- 
tant plus évident que, suite à sam 
cancer et aux expériences gêné 
tiques dont ele à fa l'objet lors 
de son enlèvement, elle ne pourra 
1aars donnér La Vie. Ati fée 
“lie de pathétiques roparde à la ea 
méra, tandis qu'en compagnie des 
ss mère, elle socupe Mlaver là 
vaisselle. Agent Scully bonjout 
Vütre mission, si Vous l'corpers 
consiste à brosser La maoquefé 43 
changer le sac de l'aspirateuts 
Sur ces entrefaites, éminemment 
ménagères, de mystérieux Coups 
de téléphone lui parviennent, exe. 
és par une voix féminine lui 
ne 
d'une certaine personne qui à. 
besoin de son aide. L'appel pro= 
vient de Ja maison des Sim où La 
mère, Roberta, vient de se suicider, 
laissant une pente fille de trois 
ans, Emil, vers laguélle Dana se 
sent irrésistiblement aitirée. De. 
plus; sa ressemblance évidente 
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ET DES 


AJDEO EX DEBNI2. 


avec aa sœur Melises ut lisse à 

Enser qu'il pourrait bien: S agir 
Bel le de celle. Déirant en 
voie Le eur net, Seul réclame 
une analyse d'ADN, dont les 
<onclusions vont s'avérer encore 
pi Sipéñiantes 


le d'en dire davantage 
sans déflorer une intrigue qui 
remet en cause ce que l'on sava 
des enlèvement à répétition et des. 
expériences génétiques pratiquées: 
sur les jeunes femmes disparues. 
Comme à son habitude, Chris 
Carter nous ouvre des portes pour. 
nous les refermer à la figure à la 
fin de chaque épisode, entretenant 
ainsi l'aspect paranoïaque de la 
série dont on se demande bien 
encore combien de temps il pour 
ra fenir sans lasser son auditoire. 
Pour l'heure, il mise sur le mélo- 
drame hermétique et nous montre 
à là première séquence une Dana 
Sully marchant la nuit sur une 
étendue sablonneuse balayée par 
le vent, tandis qu'elle profère en 
voix off. d'obscures _sentences 
ypterésotériques, comune_ quoi 
“la commence Jà où ça finit 
dans le néant» ! Chris Carter veut- 
il nous parler Là du destin de sa 
série bien aimée ? Possible. 
Christmas Carol et Emily, outre 
leur orientation nouvelle, resser- 
rent le cadre de l'action, écartent 
les habituels protagonistes : plus 
‘de Skinner ou d'homme à la ciga: 
rette (mort dans un épisode précé- 
dent : il Fumait trop !), et même 
Muldez absent du premier épisode, 
n'intervient que dans le second 
pour assister sa partenaire errassée 
par La situation et jeter des regards 
compassés À nous arracher des 
larmes. Alors, X-Files et Les Feux 
de l'Amour, même combat ? Peut- 
être pas quand même et gageons 
que Chris Carter passède encore 
d'autres atouts dans son jeu après 
ces deux épisodes charnières resi- 
tuant le perpétuel complot vers 
d'autres perpectives narrative. 


The X-Files. USA. 1997, Episodes 
Christmas Carol, Emily, Rénl 
Peter Marie (1) et Kim Manners (2) 
Mate David Duchony, Gillien A 
derson, Shea Larker, Pat Skipper, 
Mdinds McGrau, Gerard Plunketl 
Jon Pyper-Ferguson… Dis: 20H 
Conlury Fox Home Entertainment 
ASorieà La location Le 22 aeri et à a 
onde Le 6 mai 98 


Scully (Gillian Anderson) 
‘et La petite Emily (joli 


une avalanche de pets tres d'a. 
tion ct Ésnbstique, souvent dE 
liés à La vidéo (malgré ce titre 
générique: =Les inédit) tels que 
Memory Run, Cybertech, Bon 
Appétit Maman, Bemoliionnit, 
Grid Runners, La Secte du Cré. 
puscule ds Lot à ait 
ame ce Corps Étrae 
er (Within Le Rock) de Go 
Tunniclife, un moyen budget Dre 
Suit en 196 par Si Fi Chanel 
Le récit démame comme un fou 
deux millions d'années avant l'in- 
Véntion du four à micro-ondes 
pur nos manier un era 
reste à corps de momie et camque 
intégral refermer péniblement ne 
porte à la face hurlante d'un genre 
S'alien fronchement pas sympa 
thique. Puis, un œube. est laheé 
dans l'espace, vraisemblablement 
avec la Pête à l'intérieur, et le 
alendrier passe aussitôt à année 
5019. Gare au décalage hor 
La, les choses vont mal. Un corps 
céleste d'origine inconnue se dinge 
droit vers nous et pourait pr 
ter notre planète à Brève éc 
Les militaires parent dé de 
sauter l'astérolde, mais es scictt 
fiques, arguant du fait qu'une 
multitude de fragments ravage 
raient alors la Terre, expédient 
Fun d'entre eux (Caroline Barclay) 
sur objet prompiement baptisé 
Galles Child, ceci afin de le 
détourner de sa trajectoire. De cet 
argument de départ proche du 
e Ronald Neame, nous 
passons à celui d'Alien Sur place, 
ne équipe de foreurs creusent un 
tunnel afin d'y placer le charges 
mécessares à propulser F'astéroiée 
faisant, ds Hibérent le monstre 
emprisonné dont le cube se trouve 
Au centre de l'objet en question. 
Au huiles de Ridley Scot, Wi- 


tin the Rock passe alors à John 
MeTieman avec ce monstre com- 
poste insectoïde, au corps de Créa- 
ture du Lac Noir, muni de deux 
ergots aux mollets et d'une lête de 
Predator pas cool du. tout, De 
plus, l'animal a pour usage d'ex- 
terminer ses proies, de les enter- 
rer, puis de venir les rechercher 
une fois les corps décomposés afin 
de s'en nourrir. Une vraie bête ! 
Dès lors Gary J. Tunnicliffe, non 
seulement auleur du scénario mais 
aussi concepleur du design de 
l'animal, cerne la traque des huit 
humains (dont deux femmes et-un 
Black rasta façon très Doc Gyr 
co), balaie ses souterrains noyés 
d'éclairages blafards, bleus” et 
jaunes, ne ménage pas Le suspense, 
montre de séveres affron 
entre l'alien féroce 
qui le répoussent à co 
et d'extincteurs, et suriout s'h 
resse à La psychologie simpliste de 
ses pemonnages €t à Leurs que 
relles intestines. En effet, malgré 
l'extréme urgence de a sitiation.ce 
que souhait l'équipe c'est moins 
de boulot, plus de primes, du 
hard-rock dans les casques au lieu 
de celle insipide musique cl 
sique, encore e droit d'extraire 
le platine des gravas riches en 
minerai obtenus lors du. far, 
On est vraiment peu de. cho 
D'ailleurs, le dialogue ne s'adresse 
as aux chochoties, témoin cet 
ange entre deux mastars à pro 
pos de La bestiole 
= Dès que lu la vois, tu lui fous 
plein la gueule de COZ. 

Qu'est-ce que tu crois, je n'avais 
l'intention de l'inviter à danser ! 
Comme quoi le sort du monde 
repose entire des mains éclairées et 
on aurait bien tort de s'inquiéter 
davantage. 


Withing the Rock. USA. 1996, 
Réal: Gary J. Tuunicliffe. but 
Caroline Barclay, Xander Berkeley, 
Bradford Tati, Barbara Patrie 
Brian Krause, Duane  Witakvr 
Michnel Zehniker. Dit. Film Ov 
Sortie à la tvule courant mai 1993. 


La bête et ses furieux penchants pour l’homme... bien faisandé | 


Un étrange diablotin, «bodyguard» de sa majesté Lucifer. 


AJDEO El DEN. 


PROPHECY 


L'approche du troisième oil 
raire n'en finit plus de raviver 
l'angoisse existentielle | d'une 
humanité cherchant à retrouver 
dans e dollar (u l'euro ?) une ins: 
tance divine se signalant surtout à 
l'homme par son absence manifeste. 
Prophecy propose une solution à 
problème + le retour à la Foi et à 
ne vérité révélée, mêmes l'on ne 
comprend pas loujours les de 
seins du Créateur à notre endroit 
éhuit La voix off à l'issue du mé- 
e_}. Ainsi, telle La force pour 
lier eue La Foi se perd où 
bien se gagne et peut déplacer les 
montagnes. 
res, Thomas, sur le point de 
se faire prêtre, connaît justement 
Au moment précis de son 
ordination’ et renonce à sa VOca- 
tion pour rentrer dans La police (!) 
Son travail l'amène un jour à 
résoudre le meurtre d'un curieux 
personnage, un hermaphrodite aux 
Brbites vices et à la constitution 
génétique difiérente de l'espèce 
Fumaine. Au A de ses investigae 
tions, il va découvrir l'incroyable 
Vérité : après une première guerre 
aux Cieux, les anges disputent la 
dernière Bataille sur notre sol, 
svec comme enjeu la survie de 
l'humanité out entière. 
Scénariste de Backdraft, réalisa 
teur d'un épisode des Contes de a 
Crypte et co-scénariste du premier 
Highlander, Gregory Widen frappe 
foct pour son premier long métrage. 
D'Highlander, il retient La quête 
mystique d'êtres surnaturels tra 


genontlesgpog 
hommes. et représentant, gross 
modo, D lue du ben et dr mal, 
mais God's Army va plus loin 
dans sa propos, Lorsque Dieu 
créa l'homme à son image (1 état 
des anges en conçu in al volent 
dépit quil déchèent aussitôt 
einer ae nouvelle ace 
singes parts. Ale une autre 
fraction, fe au eréateur cale, 
nous défendi, et voilà pourg 
depuis se ont la guerre 
À Là beauté des images, tournées 
en extérieur dans l'Aizona, 
gory Widen ajoute un éprouvant 
Suspense (parfois. insoutenble 
is que l'Ange Gabriel approche 
les puties ls... et surlOut Aie 
dicton d'actu, lou étonnants 
chacun dans Leur 
ment Enie Slot, l 
fidèle à son Dieu, Visgo Morten 
en, l'ange déchu qui arbitre avec 
une fourberie miles le combat 
ou encore Christopher Wal 
Len, l'ange exterminateur, dont le 
jeu démentil dépasse ces limb 
Les de l'humain et du supportable. 
Cet homme est un Dieu, C'est pas 
pose. Reste à saluer sur un 
Énal seniencieux et bondieusard 
qui pourra heurter à sens 
des fervent agnostiques 


God's Army. USA 1994. Rénl. Gr 
gury Widen. Tnt: Christopher Walker 
Virginia Madsen, Elias Kotens, Eric 
Stal., Vigyo Mortensen, Adam Godin, 
Amanda Plummer... Dists TF1 Viléo 
Sortie à la localion Le 19 mai 1998, 


LES DOSSIERS 
SECRETS DES 
MPSON 


Depuis des lustres, les Simpson 
se cartonnent gentiment les insti- 
ns américaines, fustigent Les 
reçues, décrivent avec une 
perfide causticité ces petits riens 
ui font tout Le charme lénifiant et 
le vide intellectuel du cito 
se. Rien ne semble devoir échap- 
per À cette charge permanente, pas 
même l'apparition des extraterre 
tres qui, aux Etats-Unis plus qu 
leurs, finit par devenir un vérit 
ble phénomène de société. Un des 
quatre épisodes. ici_ rassemblés 
sous ce tire générique des Dossiers 
Secrets des Simpson, s'en prend 
done aux X-Files avec un Aux Fron- 
tières du Réel, Homer Continue 
méchamment démystifcateur. 
Dès le prologue, le personnage de 
Leonard Nimoy {avec vraie voix 
de l'acteur) pose le problème de Ia 
crédibilité dans ce genre de récit 
L'histoire d'extraerrestres que 
J'on va suivre est vraie, Etpar vraie, 
j'entends qu'elle est fausse. Mais 
les mensonges sont divertissan 
st iestce pas IX la vérité vraie ? 
La réponse est vraies ! Dès lors, 
l'auteur prend parti et nous décrit 
la montée de la distorsion d'une 
réalité sorame toute assez banale à 
laquelle n'échappent que les énfants 
Simpson : «Les gens qui disent avoir 
vu des extraterrestres ont 1ous une 
vie minable et un boulot en- 


il 


Le | 


Dubitatifs et inefficaces, 
Mulder et Scully en 
version Simpson ! 


Et la nouvelle de la rencontre 
Sete ne 
1e Ed vo de Duchovny êt 


Gillian Anderson, les. gags réfé- 
rentiels au fantastique montrent 
assez combien les auteurs connais 
sent leur sujet pour dénicher l'hu- 
mour à travers les spécificités du 
genre. Témoin cette séquence dans 
Liquelle Mulder et Scully confron- 
tent Homer à des suspects pos 
sibles, où se pressent sur l'estrade 
Un petit alien, AÏf le facétieux, une 
Pieuvre verdätre, le robot du Jour 
où la Terre s'Arrèta et encore le 
Wookie de La Guerre des E 

Et tandis que défilent sur l'écran 
les précisions habituelles : slnsti- 
tut médico-légal, jeudi 20 juillet, 
18 h 32, température 26 degrés», 
les deux agents, dubitatifs et ge: 
ment dépassés par Les événements 
regagnent bien Vite leur bureau 
de affaires non classées (et done 
très en désordre ! : «C'est la pire 
mission que nous ayons eue», se 
plaint notre duo fort déçu, jurant 
mais un peu tard qu'on ne les ÿ 
reprendrait plus, 

Et poures fans, la K7 présente à 
fois l'épisode en VO et en VF afin 
d'apprécier les voix de Duchovny 
&t Anderson ainsi que de leurs 


doublures françaises. Ça ne se 
refuse pas. 
USA. 1997. Episodes Aux Frontières 


du Réel, Homer Continue, Homer 
Îe Grand, Le Vrai Faux Héros, Per- 
vers Homer. Ré: james L. Brooks, 
Matt Groening, Saur Simon Auve (eu 
VO) les vvix vid Dnchoony. 
Gillian Anderson, Leman Nimoÿ. 
Dist: PFC Vidéo. Actuellement à ln 


SORTIES 
MAL-JUER 


Les 1000 Merveilles de l'Uni- 
vers (PFC Vidéo). Actuellement 
à la vente. 

Anaconda (Gaumont/Columbin/ 
TriStar Home Vidéo), Actuelle- 
ment à la location. 

Le Jour de la Bête (Polygran) 
Actuellement à la vente. 


Scream (Fil Ofice). Le 5 mai, à 
la location, le 2 septembre, à la 
vente. 


Heliraiser IV, Bloodline (PFC 
Vidéo). Actuellement à la vente. 


Men in Black (Gaumont/Colum 
bia/TriStar Home Vidéo). Le 6 
mai. Vente et location. 


Halloween (Gaumont/Colunt- 
bia/TriStar Home Vidéo). Courant 
mai, à la vente. 

The Arrival (Gauniont/Colum- 
bia/TriStar Home Vidéo). Le 19 
mai à la vente. 

Contact (Warner Home Vidéo). Le 
20 mai à la vente. 

Le Guerrier d'Acier (Gaumont/ 
Columbia/TriStar Home Vidéo. Le 
2 juin à la vente. 


Michael _ (Guumont/Columbin/ 
Star Home Vds) Le 2 in à 
vente. 
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Frank Black (Lance Henriksen), le profiler, et Peter Watts (Terry 


O'Quinn, 


mimi pose un problème 
D er 2 DE ae 
temps, toute fière deal Le dent 
à Mb, elle rit d'image de mare 
ue et d'audimat substantiel.lome 
Se quete X-Files encre nav 
2 du simple changement de aies 
En efet, à qualité ele F2rameute 
di demande que Mb ce proue 
Fe et si toutes es chaines As 
Ssient a mire à une heure précité, 
£e serait quand même cell de 7F] 
fs plus vallée Aute y fire 
Mis voi que sur cs entra, 
Franc 2 regarde les premiers 
soces. Vingt dieux, à pie! Come 
rent vendre ce truc ? Ds le pote 
ane spemeuse se émane 
ns un pecp-shour sous les Yeux 
fogards du psyete-Riller qui va 
Bientôt a incider, Une te fn 
chemen.sectionnés se. balance 
Sans use plastique brandie par un 
erquéteur on erhume des enter 
rés vivants, bouche et les yeux 
cousus. Un malheur n'arrant 
frais seu, le hros, tourmente et 
monolithique, n'a rien retenu des 
dilopues top fun de Dei Fes à 
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ponsable du groupe Millennium. 


Miami Aecabaire à een 
ane muone ngétéant el 
Pie lnsee naine 
pates Le cérénoni ares 
Helen roeuces à rien 
as Vo | Des on 
De din puque, cor 
ment Vendre à la fois le sham 
Boig deux en, l'aliment Pour 
fougue peite ame nee. 
misent, agente, retrucu 
ant li a En plus lo vie 
times (souvent des femmes...) ne 
passent mme pas chez le enfer 
Pa hide avant la pre 
sn A on apr vu ao? 
ul hein progrananer din te 
AE a bg are cts 
de he Ten 
HË non, meme pa ét Than 
Gus gens er 
ral ae anne d'une 
prorammato pour nn 
Fr 2 lise ler ee DS 
can At eee ED 
fre de CNE Crea 
Sté des a dune es 
. 
de soirée, une fuis par semaine. 


Qt uite aux deux premières livraie 
19 sons de PFC Vidéo en septem- 
bre 97 (chroniquées in Mad 109), la 
troisième regroupe aujourd'hui le 
dernier épisode de La première sai= 
son : Faper Dove (La Colombe de 
Papier) et le pilote de La seconde 
The Beginning & The End. 
Le premier épisode, on s'en sou- 
vient, nous présentait Frank Black 
{Lance Henrksen), un ancien du 
FBI, spécialisé dans les crimes 
sexuels et dans la chasse aux psy- 
cho-killers de tous poils, dont la 
particularité consiste à percevoir 
ur le leu des crimes les fit et pes- 
tes des meurtriers ; sa femme € 
therine (Megan Gallagher), 355 
tante sociale et sa fillete de trois 
ans Jordan, Après avoir 
arrêté un tueur maniaque du pol 
roi, Black reçoit à plusieurs re- 
des photos de sa femme et 
desa ll, saisies au hasard de leurs 
activités quotidiennes. décide alors, 
afin de protéger sa famille, de 
quitter Washington et le FBI 
énager à Se 


ganisation officieuse, Millennium, 
Spécialisée dans ln chasse aux 


bien allumé dans la série des 
Beau-Père) prend contact avec lui 
afin de le recruter. Élack poursuit 
donc ses activités, tandis que les: 
polaroïds continuent de parvenir 
À son nouveau domicile. Affaire à 


Dans le premier épisode de la pré- 
sente K?, La Colombe de Papier, 
la famille Black séjourne pour une 
aine chez les beaux-parents de 
Frank où sévit dans la région un 
tueur appelé l'homme des. bois. 
Celui-ci s'en prend à de jeunes 
femmes isolées, les photographie, 
Les tue en les mutilant, puis leur 
parle sans risque d'être interrompu, 
ceci pour compenser la présence 
chez lui d'une mère possessiv 
castratrice, exubérante et à moitié 
folle. Mais l'homme des bois est 
ici manipulé par un autre tueur 
halluciné qui, dans le second épi- 
sode, Le Début et la Fin, sen 
rend directement à l'épouse de 
Frank Black l'enlève et projette de 
la sacrifier au nom d'un pseudo 
culte préchant » l'apocalypse 
rédempleur, apparemment 01 
l'influence d'une certaine comèle 


revenant fous les mille ans, 
Greene 
aussi bien X-Files (sans les 

extraterrestres, mais y-a-til vraie 
ment des extraterresires dans X- 
Files ?), Le Sixième Sens, Seven, 
Le Silence des Agneaux, là Vogue 
des tueurs en série et surtout l'an- 
goisse millénariste qui saisit Le 
mende et permet aux) opportu- 
ristes de tous bords d'exploiter la 
crédulité des masses laborieuses. 
Les déclamations emphatiques du 
tueur dans le second épisode attel- 
nent même des sommets Où il est 

uestion de plénitude de lamort, 
de l'avènement du royaume des 
Sie, de vraie valeur envies 
d'apocalypse du séplième jour, de 
scie au nom de Lu parle de 
Dieu et autres interrogations exis- 
tentielles auxquelles Frank Black 
met un terme en trucidant propre- 
ment et simplement ke personnage. 
Mais, ce faisant, i perd son inno- 
cence, lui qui déjà par ses flashes À 
répétition succombait à un effet de 
rrumétisme l'identifiant à son gibier 
humain, et sa femme ne lui envoi 
pas dire. Du coup, le couple se 
sépare, le cœur gros, mais sûr de 

dre la bonne décision 

Combien faudra-t:l d'épisodes 

our reconquérir celte humanité 
perdus e parvenir à resouder le 
couple ? Mystère, mais ençore une 
fois et comme pour X-Fi 
plication des personnag 
“enquêtes qu'ils mènent les con- 
dubsent A s'enfoncer dans une 

aranïa où tout devient possible 
Ernésure que L solution soigne au 
fil des épisodes. Au classique La 
vérité est ailleurs», Millenninn 
substitue justement le lancinant 
«Patience. angoisse... pourquoi 7» 
D'ici la solution du mystère, de 
nombreux événements peuvent en 
effet se produire, toujours punc 
fués par un clair au ah rllnt 
Les diverses séquences, Après l'honr 
me à la cig ici l'homme 
au polaroïd, on n'en sort pas ! 


Millenium. USA. 1997. Episates 
Paper Dove ct The Beginning € 
the End. Réal: Thomas |. Wriql 
Int: Lance Henriksen, Megan 
(gher, Terry O'Quini, Britlany Tipla 
dy, Ken Pogue, Dong Hutchison, 
Allan jk ist: PFC Vidiv. 
à le vente. 


Pour Black le plus important est de préserver sa famille (Le Début et a Fin). 
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Dans ce numéro nous inaugurons une 
rubrique appelée à se poursuivre durant de 
nombreuses années. Celle d'un Index du 
Cinéma Fantastique qui nous permettra d'en- 
visager l'ensemble du genre fantastique, et 
non plus de chroniquer au coup par coup sa 
seule actualité. 
La tâche n'est pas facile car, outre 
son ampleur, elle ne pourra ja- 
mais vraiment s'achever ni at- 
teindre La perfection. En effet, des 
films se tournent chaque semaine 
et le simple fait de poser un point 
final à Le fin d'un chapire équi- 
vaut déjà à déplorer plusieurs 
emissions par manque d'informa- 
tions en temps réel. Dès lors, à dé- 
faut de perfection et aussi d'exhaus- 
Hivité (laissons l'exhaustivité à ceux 
qui s'en contentent disait quelqu'un 
de sürement très bien. la Liberté 
nous reste de livrer le travaille plus 
scrupuleux qui soit et, malgré tout, 
le plus complet possible. Car, au 
risque de lasser le simple curieux qui 
Préférerait nous voir passer directe- 
ment d’Abyss à Alien, sans passer 
par la case Ajooba Kudrat Kaa (un 
D, nous avons essayé 
d'inclure Les tout petts films et traiter 
aussi l'activité cinématographique 
souvent ignorée de certains pays tels 
que la Turquie, le Brésil, la Corée, 
l'Indonésie, les Philippines, La Thaï. 
lande, les pays de l'Ést et bien d'au 
tres encore. 
Maintenant, soyons clairs, le principal 
obstacle au bon fonctionnement d'un 
tel ouvrage réside dans l'acception 
délicate du terme «fantastiques. Cette 
notion de cinéma fantastique participe 
autant d'un genre que d'une essenre. 
L'ambiguité entre l'être et le paraitre 
régit depuis toujours ce cinéma, surtout 
au temps où on le qualifiit encore de 
inéma d'épouvante quand La ri 
ue, rarement bienveillante à l'é 
que, l'assortbsait de cete appelaton 
réductrice de «films d'horreur». En effet, 
nombre d'œuvres ne présentant pas 
vraiment de crilères surréels» s'appae 
rentent pourtant au cinéma fantastique 
dans la mesure où elles manipulent un 
sthétisme, des conventions, des personna- 
ges, toute une imagerie se réclamant typique 
ment de son univers. Même dépourvues de 
tout phénomène sumaturel, des productions 
comme Le Spectre du Pr. Hitchock, L'Oiseau 
| au Plumage de Cristal, Le Chien des Basker- 
ville, La Marque du Vampire, Le Fascinant 
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| Capitaine Clegg, ou tout aussi bien Massacre 
à la Tronçonneuse, ut 


pre au genre et bénél 


ient par ailleurs d'une 


promotion et d'une exploitation en salles qui 
montrent bien leur appartenance au fantas- 
tique. Bien entendu, ce flou artistique permet 


VINCENT PRICE 
ss JOSEPH COTTEN 


LTERS 


sions s'imposent. D'une part les films sortis 
en France figurent toujours sous leur titre 
français (dans ce cas suivis du titre original 
caractères gras) ; ce qui explique pourquoi après 
Abbott et Costelloren Afrique nou ne ou: 
vons pas Abbott and Costello Meet Frankens- 
tein, lequel sera répertorié à Deux Nigauds 
contre Frankenstein. En revanche, les titres 
inédits en salles mais parus à la vidéo 
conservent ici leur titre original. Ainsi 
Slaughterhouse, de Rick Roessler, et con- 
nu comme L'Abattoir en vidéo, garde 
son titre et sera chroniqué à la leitre $ 
En règle générale, nous n'avons pas 
retenu les films d'animation, sauf à de 
rares exceptions (Akira, dans ce numé 
ro). De même, nous avons éliminé les 
séries TV, excepté dans le cas d'un 
tion commerciale où le distri- 
concentré ou bien regroupé 
divers épisodes de façon à en faire un 
long métrage, Pour ce qui concerne les 
serials, nous tâcherons de traiter les 
plus représentatifs du genre sans cher- 
Cher là encore la parfaite exaustivité . 
Par ailleurs, nous indiguons le plus 
souvent les titres vidéo des films, 
mais uniquement quand ceux-ci dif: 
fèrent de leur titre d'exploitation sur 
nos écrans, ou dans le cas d'une pro- 
duction inédite en salles. Enfin, un 
titre fourni entre parenthèses ne cor- 
respond pas à une sorlie quel- 
conque, mais représente la traduc- 
tion d'un titre étranger peu compré- 
hensible pour le lecteur, par 
exemple dans le cas de films turcs, 
indonésiens, japonais, argenti 
etc. Une traduction anglaise le plus 
souvent, dans la mesure où l'œuvre 
est parfois connue ainsi, après son 
passage dans des Festivals de 
Cinéma ou à travers diverses men- 
tions dans les revues spécialisées 
Et, à propos de magazines spécia 
lisés, nous avons le plus sauvent 
signalé la référence pour chaque 
film déjà chroniqué dans Mnd 
Movies. Exemple : Abyss, «M0 
Pl6». À savoir : Mad Movies n°60, 
page 16. 
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| Sur un plan plus pratiques quelques préc 


ités et peut expli- 


ET 


Dans cette rubrique, mieux que 
partout ailleurs, nous attendons vos 
conseil, qu'il s'agisse du fond ou de la forme, 
d'omissions, d'erreurs, ou bien de simples 
avis qui pourraient l'améliorer de quelque 
manière que ce soit. Merci d'avance pour 
votre participation. 


Jean-Pierre PUTTERS 
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ABAR, THE FIRST BLACK SUPERMAN 


A7, De Fran Pin Ave Tir Ma, al Smah, Rov 
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{Avatar tardif le La laxploitation du début des années 
lei, Abar.. met en scène une bande de mo. 
ls noirs dont le chef, expert en arts martiaux, 
devient grâce à une drogue l'y de Superman. Son 
invulnérabilté, slliée à de curieux pouvoirs pay 
hiques, lui permettront d'aider La population back à 
Sombattne l'oppression blanche. 
Puits moyem, tournage épique, mais beaucoup de 
convicion dans celle Mstoire qui cite aussi DK 
Malcolm X que Marin Luther King 
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Sous La double influence du succès de L'Exoriste ct 
de là nouvelle mode "Black, Abby raconte un cas de 
possession, où Le démon vient s'emparer de La femme 
Sun ministre en exercice, révellant chez ele une ibid 
inattendue. Le rôle de l'exareiste est lenu par William 
Marshall, qui jous Blacula deux ans auparavant (un 
vampire noir initié par Dracula en personne). La bave 
pholation, mme on l'appelà aux ULS.A,, abonta 
Rare parie du npertoire Strates de re 
À variés que Blackenstein, Ganja and Hess, Ven- 
seance d'Outre-Tombe, Scream, Blacula Scream (tel 
Free Blacula) Sugar Hillou De Black and Mr. Hyde. 
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Les belles Debbie Kochon, Raquel Bianca ct Don 
Ackson campent dans Ja même réglon montagneuse 
à un lueur auvage et psychopathe a Elu dure, 
Ain Michal Vincent prêe son ineapresaivité naturelle 

d'hérus, ns que Lawrence King Interprèt 
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A prolonge son adolescence et vit rviranché à 
dlomicll. joue Le vuyeurs à l'occasion et s'xeups à 
chasser Le mouches Puis, jeté à La rue par son re il 
S'nstalle naturellement chez à matins de celurci 
out comme dans son précédent film (De Noonder. 

en : Les Habitants, 192), Alex Van Warmendam 
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En Julie, un jeune garçon découvre sur Là plage un 
ntiner échoué provenant d'une fusée expérimentale 
Américaine revenue de Vénus, I vend sa découverte à 
Li scientifique, qui récupère à Finléreur une étrange 
ae géatineuse apparemment vivante 1 agit d'un 
mbryon de créature Vénusienne dont 1 croissance 
ra rapide va produire un monstre le six mêtres de 
faut, Bapisé Yonir (pis vraiment un mini- Yi, mais 
Aa le maximum.) a bé aprés un bref 
jour au Zoo de Rome, Le rs Brent par 

alt, alors qu'elle se réfugie au sommet du Culisée 
Be l'aveu pénéral, Harryhausen à voulu relaire King 
Kong et de nombreux éléments du fm de 1033 se 
voient li transposés, dont, au premier chef, innocence 
rabat de a erétui, déphas, utant pour survie, 
Fun dinosaure égaré dans un monde devenu fou. 
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La fin du titre nous révèle Ia synthèse 
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par un El rouge, Les Aveugles : une longue file de 
Ron voyants dont Le dernier plan nous apprend quil 
entrenf dans une salle de cinéma. On retiendra parte 
ulièrement Sculpture Physique où un modèle se fait 
Éoner paqu' Purer un curieux objet art, et TV Buster. 
quand Clémentine Céarié et Geu Marion deviennent 
x olages d'un poste de télévision indicatif. Les auteurs 
nt privilégié a causticité du trait, le montage rapide 
tléfchoe du plan final, souvent drôle et méchant. 
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Le Captain Marvel ressemble à 5 
quil vit sous une double personnalité et posualé de 
Pouvoirs surhumains, ii ras par Ut Licux SABe 
Su fa hand hu Siam (aujourt'hui La Thailande) Lars 
que Le besoin s'en fat sentir, Billy Bstson se change en 
Captain Marvel à ce seul er de «Shazame proféré bien 
haut {et le besoin s'en fit souvent sente). Doure 

ses pour venir À bout du Scorpion, as le De 
Luther Bentley un méchant de première encagoulé de 
rs avec roi corpions Bancs Dr sur sn Este, 
om Hier, ex-mamie sur The Mummys Hand € futur 
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1, The Auiomatic Motors, 1911, Sonts Claus 
12 où ben ontiipe our ke techno sci 
fiques à h mare de Jules Verne: Aeral Submarine 
Arc comme son nom lincque, d'un notion 
at lu are vob, 


on ile Worthant ML: Aembs RL. 166 Rd Sa. 


Un voyeur sul incsssamment les dienes d'un 
hab aérbie, Lomps on Lempa tent us ct 
Le supprime ane: Dar Lo parapente du per 
LIL de années quatre ing cout ce mg 
Job co de ts macho en prenant au ee 
Pr am, 


AFTER DEATH 

cu Zombé à 186$ Rial: Cho Anders (Chi 

SES Epael Dra nà Clne Pons AL re 

te Anna fe Don ibn Caine em Ms Na 
Rae De À Fra Fe Fran a 


Claudio Fragasso, quand il n'écrit pas de série Z (Les 
Rats de Manhaitan, Trolls 2, Virus Cannibale, 
Zombie 3) n'hése pas à en réaliser (Monster Dog. 
Au-Delà des Ténèbres), et ki il nous propose une. 
upre anlive, mais conforme, des zombie italiens qui 
suivirent le Dawn ef the Dead de George Romero On 
retrouve le groupe encerclé de Là Nuit des Morts 
Vivant, une Porte de Enr qu'on croirait imaginée 
par Lucio Fulei, des résurrections de morts-ViVants 
“mblables à celles de L'Enfer des Zombies et encore 
du son à volonté Toule une époque. 
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Féérie humoristique où l'on retrouve en rêve l'Enfer el 
quelque diable cru. 


Moyen métrage qui décrit 1 journée d'un mée 
Might Aprés deux autopsies pratiquées par deux per 
énnages Fun d'eux a retrouve seul avec le Core 
d'une rune il richement ccidentée. De grave, l'ame 
bance devient lauque lorsqu'il commence à lui 

rl organes, à photographie, puis se photographe 
Jumême en tin de a rer sur lle à à nécrophu 
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Illustration d'une société future basée sur Le bone 
Force qu'impore un symposlum de technocrales. Logan, 
le héros, rêve de retour à La nature et ee de fuir ce 
immense monde souterrain où, parverut à Fe ae 30 
ans, l'individu doit disparañ iser place 
sus autres. La science-fiction der années soisante-ix 
L€ plut à bromser sinai diverses anlicipatione sociale 
vent ae pessimiste (Apocalypse 2024, Kollerball, 
Soleil Vert, Zardez, THX 1134, New York ne Répond 
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rue à L communauté, Va mu ter 
Finalement aux ci 


ordinateur 


“Âge de Cristal. L'amour coutre 


En 


AGE OF DEMONS 


102 Ra at Son 
ut Ft a Te 


ge z américaine Lu dnatement à La sata 
Safe ne come un im dachan.se 
EE ee mére du pare pro de 


THE AGE OF INSECTS 
RE Marne Sn Am RP Ha ot 


D DL Lane RC Tama ul Mann Pl Les 
pr mon ie ST 


Fm amateur dans lequel un savant, fou comme ic 
FU Monduit de curieuses capériences sur Les ho 
aies d'insectes dans l'apliqe de créer ne ne 
fe ce mutante. 


AGE OF REPTILES 


AG Ré ta : D Glat Vut h Cut 
D Pau Gr USA 


an Glut (or plus haut) s'était lancé dès 195 dans 
Palon image par image de dinoamins (Diplo. 
ur at Largeh 1 revient ki et loue uneore 
Dinesaur Destrye, The Fire Monsters, The Time 
Ronan un Fr King ft Beat amet ee 
(eu premier King Rong, Incorib : 
Pie a thème en HZ, où oper Corman Le onu 
FEbur lamimalion de te+ mslontes sur Cr 
Mur el en 1998 avec son propre Dinosaur Valley 
rente où imerviennent de rue 
A veu temps CEA Fury, Karen El VV 
Len compagne de queues VIP de L pre pee 
SD Dire (ut mn, Fo, Aer à 


AGENT FOR HA R.M. 

RG Cl Ba Rderen n:Att R 

om Cor Dom Al Can Eat Rave Cure 

in nl ri Km Ra Camps Pre Din 
ei Rte 


Un agent secret m enquête auprés de aient 
av ailant sur de spores Etre à M. 
N ne. découvrira que Le save 
Aus cherchent à gen emparer lin de cher su 
Leo américain. Les vilaine ! Envisag sous a forme 
Armes em sortit en 

lle sous L forme d'un long métrage anima 


AGI + THE FURY OF EVIL 

Ai io Dar 194, Ra Mar Hama Sc ans 
as D ou Ab, Ro Nom ur 
no dt Non a Pro Diva 


Al MoyenAge, un Samoural lutte contre un esprit 
assédant le pouvoir ae ne transformer tour à tour en 
le eue file, monstre repousant ou proche parent 

Ale ses victimes, Le guerrier et tué, mais sa lemme 

pren a ut, 


AGONIZANDO EN EL CRIMEN 


68. RL: Enrique Bert es Ra es Ca 
Pa Na n Somarn, oos Pae Le 


Sa ane 


Same sync ne detente 
Man hirumcae, son compagnon num en Radio 
ne haine core env ombres de hit 
Ge alors de es tuer oups moi. 
Pom rt pci rôle pour Fou None. qu us 
pourtant canne queue praactn ent Pro 
Aus (Les 53 Jours de Pékin. Le Roï des Roi 
A. 


AHKEA KHOTS 
USA Th at Fe, El KA Von ar Son dr 
ra Sat Ch im, vu Pr Si 
Cane Rent 


an fe ram Stoke, 1 ire, 
“le Dracula de Terence Fisher. 


AIDO 


196, ES 


Une n-eture du rot 
ion, du Cauet 


a 


Ni 
dés 16 jamais ui lon 


LES AILES DE LA RENOMMÉE 
of Fame 161 Ca ns <a Cu 
a cs D M rt 
a Ga ons Ans rm 
le Rae Sp Nate on Pa Lans Cl D 
FT ae Dr Par 


a parait, ou autre art 7 Qué RE 
Lac ; fonction du 


Dre lou Les prie 
ment. 


F Ê 
js cl al rléi, 1 clE 
Vièges, mas Foubl les supprime irémédi 


PR 7 
: LE me en chambre de | pour pu du V, Géant 41 
Ro a po anse | EE And 
ne que en Emaan a AR | Ban er es 
Pie Panda ra qu | pd ma en 
seaains célèbres (Fais au même titre que les |_cvmme une folle avec quelques sonores 19 paques 
entr de Tama MeSPye APP | Sora emia tn ému te 
Sr a dr nc 
pipe 
AKEE BORORO 


Cpgrennt 


De cpu ae de Le line gate Ton 
cn dorer chez nous lantidoie à quelques 
al min Rules des eu fe 
re eur Pr ee pin 

LS Sue Barande prirent moleur rise 
\ 

Sea kgs comme Jura lez, Ori Lipehs, 
Na China ace Voich Sato ou Rats 
Zeman. et precntèent ges eus fins de es 
malus means iiematonalex Akee Bo: 
roro Ein parte Lx sétion du Fatal de 
Siencetitin de Tete en IPS 


AKIRA 


am D 


Les Ailes de la Renommée. 
Marie Trintignant, frscinante ct éthéréc. 
ê, Aira célèbre 


LES AILES DU DESIR spores h * 
ee inmet Uer Be RARE Ve otre Ssom1vm |. 3 1 fois l'apucalspse et la porpecite de n'naissance 
eine Ur Bertin PR ee nn | de La civilisation. Belles images, gros but, grand 
(Or ère Cut Bus, Due man, ester Alam er ls nouvelles. 
ai Pau: Anaole Diamant Are Films, Raul Aus Dur 
“Ar Dur il Aemaque France 


in mé d'u 


décrivant à La AKUMULATOR 1 
‘sin des hommesetlacondition derange La | Sénat Rite Sn ap LP Pat 


Chronique de mœurs MéBphysiq 
fs 

démotivation régne chez lesliommes en raison 1 
incummunicabiité grandissante, et 13. mélancolie 
plane aussi chez F'ane Que peut se faire voir de La 
Pie trapézite dontililembe amoureux fou. Un 
fncien ange (Peter Falk}z devenu homme, permetira le 
ares entre les deux mondes (AHDP7 


Ki. Un Rspctateur (Ur For 
roue peur à peu 
seu allumé ls 


EE WIM WENDERSEM] | Li iorele D 
À LA CONQUÊTE DE L'AIR 


AL Rat cb Fran Zac 


cie d'un probable 


Le Français Fentinanal Zee sui es races le Georges 
M dans une carie proique dé 

T0 où ne tourne pas mois 14 is. ia 
ci une machine Lena À a fox du mini 

Vélo orinaire et même du Bateau 
es en forme de pouvernail Voilà notre héros cusae 
En pionnier volant anis que défile à l'arrière un 
Fam photographique des lots le l'ar 


À LA RECHERCHE DE DRACULA 

A fact fer Drabula 1922 Et Cle Fil Sub vue 
Font aq Ram TAN Ray al he 
Cr de an 


true de Via dEmpole 
que dans es pr 
y se 


pan Hilo 
man de Mary Shelley dans so Victor Frankenstein. 


AFS ut Sat Leg RARE Cam Cho, Chen Char 
Fons es So PL Gt En mue 


Devant La déliquescen@ fe là civilisation 
un envoyé du ciel, sous La forme d'une I 
femme desceniue d'un valse spatial, vicr 
fin prochaine, Comme de bien e 


a Elu 
Domi PAL Cl 
{Un savant fou invente un AS} on de La mort fonction: 
ant aux infra-rouge et Hlilse sur des avions en vol. 
Eviemment, es avisé pie sont pas contents. Cest 
ours pare 

AIOOBA KUDRAT KAA 


he pif Can MR Ta Ram Spor 


Re en ct Sa Men Rae un 
em Sas A lat 


Bet Pau, Ad Duo, 


is ongteroq 
P'étandands du 
dsspecer 


Loup gaœu de Iso 
de, PE Démen (Vesranba) ét même des Giles 


Sets Nuit (Mahakaal) Af0oba Kudrat Kaa 


Un are de mon vampe ( rame 3 
duper du laura du aûte le la Cal 
Finalement ce som des Lau Rampe mas Peas 


À LA CONQUETE DU PÔLE 


Le preour Mal (en tt au Mat 

Voyage dome La Lane, IN ut -à Les 
DD ma Su transe in dant mc 
Se Pme une de Ut L'Ajae 
Re RS CU 
RL Fa me a SE Pam 
DS pe ant hr Dom nue À La Com. 
RS Tu he era Rire ae Mb ct k 
AT up Le 
Re on Reur 


Ph kr 
Pare dan st 


ALADDIN 


ne un cuper Rignoe 


Le de het NI À pie 
ALADDIN AND THE WONDERFUL LAMI 


2 et ue Nunss avec Futur 


Une des pren 24 à celebre unie 
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ALADIN OÙ LA LAMPE MERVEILLEUSE 
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Re ae 1e lun Dem am 

Dans LA pret temp, che tente de 
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re de Lampe lt cut 

Haute coast 

Be parts crime beaux 
St mal d'envie 


God Wilde dus À Ladun eu La Lampe Merveilles. 
ALADINIO Y LA LAMPARA MARAVILLOSA 
Visun meucaine du theme enhever pur Maumnte 
Cala (Anton Esp) terre de quelqu bb 
lantastiques (D Castille de Jus Monstru. du 

Juan See Chaville en 1e Luna Les Fantaumes Bur- 
lones_) À une poule rencque, acteur cumque 
soute parts le bon de pre Là chanmnette 
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Cimetière te La Terreur) scan d'aborder en 10 1x 
me LA Close Encounter with Keiko) 
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avers le voyage d'un jeune 
a de venir rembourser à son pr Li 
sis de son éducation. Une tradition da 
Li lamile, à ceci près qu'il ne pose aucun amont 1 
pourtant le temps presse car doit s'acquiter a ont La 
Pansinee de s0n premier Enfant. Ar quelque nn 
contre burlesques dans Le train qu le ramène apr 
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lu apprendre qu'eux non plus n'ont mais Role cute 
diet Ce qui met in à La tradition. Drôle, éme nt et 
murs inattendus 167792 
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À grand secret de lei. 


ALERTE ! 

Outhoak 1994 Rat Wan Pere Sn: anse 
a Ro Rev Pt Int Dent Ha, Re Rio. Mo 
dla Prat: oran 

Dr: rar Br USA 


Un ain pari du Zaïre par l'entremise d'un ing 
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propre à Lt œubier Les dangers éd 
Propos du So et autres ouvESEX Virus, qui 
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groupe d'étudiants expérimenté une nouvelle 
Sie an àriemer he rêves de chacun «entre 
See Le ant ner ir sur un même sc" 
De munieurs vkléo tement de suivre leapriere 
ur so rapidement Louer nu. 
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ES ppix ET DÉLAI S INDIQUÉS SUR CETTE PAGFIN EE ON 


LS SN à SES ru 
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7, rue)Dante TS0UHIPaTs 
Tél 0148 2H 47 
Fax 018 25.B2N0 


hrtpiwww-olbum.fr 


CATRLOGUEVPE DISPONÉTEGONTRES TIMBRESA 3 Et éjur si 


Pas onreacruris E1 SONT SUSCEPITETES/DE CHANOIRISANSIPRÉ AVIS, 


Des zombies désarticulés vous cour- 
sent dans les ruelles d'une ville pri- 
sonnière du chaos. Des créatures 
lovecraftiennes se jettent sur vous 
dans les caves d'un laboratoire rongé 
par la rouille... Un cauchemar ? Cer- 
tainement. Comme des ions de 
joueurs, vous venez d'entrer dans 
l'univers de RESIDENT EVIL Faites 
chauffer les PLayStanon ! Pour cons- 
tater que le fantastique est bien vi- 
vant ! Et que désormais c'est sur CD 
Rom que s'écrit son histoi 
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ai il faut bien se rendre à l'évidence. 
Le film d'horreur de l'année ot 
japonais. Et ce n'est pas vraiment 
An film C'est un jeu Vidéo. I sap- 
pelle Resident Et 1. Ne partez pas 
tout de suite? Non, Mad Mots ne prend 
train en marche, et n'essaie pas d'accrocher la 
Vague ès populaire des deo-gemes. Mais 
après des heures passées à casser des zombies, 
fuir dans des couloirs suintant où retentissent 
Les ais de créstures innommables, le fan de 
fantastique ne peut que since: I se passe 
quelque chose d'naltendu, de sensariennel 
Quelque chose qu'on ne peut asser passer. Un 
frisson glaçant, délicieux peut êrecinpiere 
Le reour de Le peur proie our Can AIR 
vù les portes du genre comme Wes Craven 
récrient au sscunt degré avce Sete à ea 


suite l'histoire de 1 terreur flmique et font du 
même coup aveu d'impuissance, l'horreur 

Bandit don à où personne ne l'attenhitVr 
ment, Dans un jeu conçu par les nippons de La 
Capcom, là multinationale du jeu Léo qui a 
engendré des is aus élbres que She er 
etses innombrables suites, Surprenant, non ? 


histoire du phénomène débute en fait 
en %, quand la compagnie lance sur 
PlaySlation le premier opus, titré Bio 
Hasard dans l'archipel et Resident Evil 
dans le reste du monde. À l'époque, 
l'un des ingénieurs de la firme explique très 
clairement l'ambition du jeu : «Le public du jeu 
o école. EH est grand temps que les jeunes 
cs trouvent dans tn jeu Les mêmes émotions 
us on pur ressentir qu inéma..n. Le caleul est 
brillant. $ Nintendo s'est immédiatement posi: 
tionné comme un pourvoyeur de divertiss 
familiaux, avec des jeux mignons et inoffe 
La PlayStation de Souy est en effet la plate-forn 
idéale pour l'éclosion d'un nouveau genre. 'lé- 
bisctée par un publi d'adolescents et d'adult 
nourris à la culture populaire, d 
machine réclame en 
Sombres, sér 


x, dérangeants. 
sera Le fer de lance, Une véria 
ui va rapporter près de 200 millions: 
de dollars dans de monde (plus que n'impor 
quel film d'horreur D. Le principe est simpl 

icace. Une équipe de con 


mandos doit investir un mystérieux n 
lequel ont disparu des 
Dans di 


res de leur group 
décors modélisés en 2-D, les Perso 
3-D) avancent à leur guise de più 
découvrant petit à petit les secrets 
l'endroit La demeure disimul Je nbora 
gnie spécialisée dans le pe 
Umbrella. Celle-ci a développé un 
Virus redoutable, capable de métamorphoser 
animaux et humai: 

boa constrictor mt u requi 
cet argument très ancré dans la série B, le jeu 
brode des scènes d'une violence graphique salée 
(des zombis dévorent les humains à pleine bou 


Le premier meeut rencontré dans Resident Evit I 


aueur dans un univers de cauchemar, Mais, 
Een plus que les débordements gore, les énj 
Ps à résoudre (du genre problèmes de bin 
Resident Evil simpose comme un événement 
rc que la création de là terreur repose ici 
DD manne nilane du sans erere 
adrage et du découpage qui rappelle (n'hesi 
ons pas) la maestria d'un Carpenter, Reslenr 
Eat installe ainsi un univers pesant et cafardeux, 
Mans lequel le joueur doit autant surmonter 
assaut des monstres que supporter une solitue 
aus De phae en vie come 
Dada de eur Lao de Mol 
D Pur ae eine ent mens 


M Men monts Fe 
M ME einen donc one sue qui 
équipe de quarante personnes: plus 
Lntplus gore plus sale, ce deuxième chapie 
Va epousser toutes les limites, Dès sa mise en 
Mn fn janvier aux Etats-Unis et au Japon, 
Liblose les records avec trois millions d'exem 
Dies vendus, la sonic étant soutenu par une 
mpngne promotionnelle uransgrsive, dent 
fe eus ét une publicité signée par Curge 
Romero himself (voir encadré)? Suite diet 
Hu premier chapitre, Resilent El 1 plonge 
Lt ob deux aventuriers dans une ville infe- 
LE de nammorts, et pousse plus loin encore les 
Kdées développées précédemment. Après une 
séquence d'ouvertur 
Véable modèle de déc 
Yhisoire de la 3-D, les joueurs passent d'une 
Ambiance directement héritée du Zombie de 
Romero au The Thing de Carpenter, llonnant 
des lboratoires lugubres où veilent de nou 
les crétures prtformes. Et plu encore que 
din nouveau lot d'image Irumathantes Lher 


ture cinématique qui est un 


upage, une date dans 


le fu d'horreur ! 


quand Le jeu val ré 
reur, cest ii une cave où un lie inglé s'est livré à 
des expériences étranges, dont on ne verra 
qu'une table de bois maculée de sang et des 
bocaux dont on suppos doivent 

des reste humains, où 

poursuivie par des dobermans zombif 


qu'il 
score cette petite fille 


Etau milieu du cauchem. scène sublime 


LE CRÉPUSCULE DES MORTS-VIVANTS ? 


Ogg 7, Le Angels Dean un commsatat 
A dé es mb pourris aber een 
dates bras émissant rec app en Voyant Sur 

deux Rumalsé qu se ruert vez la porte paindpae. 
Un eut reteni, La prise est bone L'hoaune der- 
rire I caméra souri. Cest George Romero ! Le 
malire ne met pas aujourdhui 1 dernière main au 
lat ateñdu quatrième volet de I saga des Mons- 


vivants mais au film publicitaire de trente secondes 
vantant les mérites de Resident Evil 1. Un spot doté 

d'un budget d'un million et demi de dollars (plus que 
Îejeu lui-même 1) et exclusivement destiné au marché 
jponals. Renvoi d'ascenseur assez sympathique : le 
Feu sinspirant ouvertement de toute Li mythologie 
<romérienne», il semblait en effet logique que le père 
es plus beaux non-morts du cinéma récupère enn 


auijstfie à elle seule l'acquisition du jeu. Un 
Séquence durant hquelle vous renconir 
jeune ie 'agoniequé ré le es secrets d Um 
vel. Un personnage que in voie mourir de 
ant ous que on ot achever d'un coup ie 
RL au moment où son regard Vacill edit 
ci, fine e! sans fond, du zombie, En mon 
Kant mor ta résurrection d'un parsonnage 
synthétique, sn passage dans Le limb, à 
Abligeant le foueur à le er ls concepteurs du 
jeu dépassent alor ré largement es régle dt 
Rene, lu ouvrent des Perspectives Isoup- 
Em Au passage, ls posent même uni que 
Lan morale primordiale sur le principe même 
du Vos sur es implications du shout em 
Al de Rent En HA et de pre horreur 
que k pere de l'humanité, Celle des zombies 
Somme celle des jou. En cela parce qu'il 
confronté dinsctement Les participants à cuite 


idée foralamentale de La mort, le jeu est un &vé- 
nement, un prolongement direct de toute la 
thématique roméricane, de tout ce que le fan 
Lastique à toujours fait. Montrer l'immontrable, 


alors que Le troisième 
est dores et «léfà 
préparation, on annonce parallèle- 
ment pour cette année là production 
de Resident Evil - Le Film, Si aucun 
n'est encore annuncé, le seripe est déjà 
confié à Allan MacElroy {le scénariste de Sprawn) 
Quant à La réalisation, après que George Romero: 
ait été longtemps envisagé, on sait aujourd'hui 
que c'est Australien Gevlfrey Wright (Romper 


uite logique 
volet de la 


Sompen qui en héitera. Et 
done davantage le nouveau Volet du ju que 
Fonte qu sn adaptation Hlmique rave 
qu'une is de plus, est peut-être néant lot 
Comme drain le prouve d'autres fut 
Enigme, Para Eve.) implication grands. 
monde (David Lynch comme But Hark se 
raient actuellement en train developper ph 


Julien CARBON 


guest du leu Pour con Ram 
S'il appel aux servees du maquileur Sereuming 
ad George, épaulé ar Steve Rang et M Logan qui 
nt conçu ie armadh de créatures, Les producteur dé 
À pue nous ont demandé un Mvent de «quai de 
onde proc de celui du Jour des Morts-Viot 

fie Homer, Nes eus 1 mas ls, Le as 
Pupariont ut qu'en pas l'air cheap. C'est un pro- 
Aie ec de ombre lin de morue liprt 
Aa tenpason a 'inpresdon que maple à je dot 
quelque rides aux garde, ans changer erainent leur 
praporion, ns gr décompose. 


(D; es din nt él 
Se assez rjoussant de afalsandage. Fatals 
Le réel, vu ioutréamment, es à val re rs ane 
‘otique,surout parc que a fusion à des heures de 
rañie écoute a nterdi au mare de se lalser aller à 
Es débordements gore, pour mettre en place uno 
ambiance plus faille (et pamdosalement bien 
mobs dérageante que cle du ju dont elle sine D, 
ne sat de ioin-antème grand quignolesque. 
ns en pipes mir ou sang 
Sjpute Sieve Wang Décépton à arrivée donc, pour Le 
Srand retour de Romers aux afares. Alors Qu'il st 
Found etai qu'il ne néalera pas Resident El» 
he Movie 2 Caorpe» absent es écrans depuis La 
are de La Pan Des Ténèbres, alend encor 'opproba- 
fin des audios pour metre au peint un nouveau 
Je map, Par Les pro, on pare fœujours de 
Man Shadow, un film d'horreur pour enanb où des 
Darblns sont confrontés à de ambres mystérieuses, 
Braun sp de Romero lubmême das Lignée 
de Marin, e ben sûr TvillgMof the Dend. «Cr er. 
ner que nous rribo à nor es proièmes 
Ars lacs à rie es Moris-vvans, que out Le 
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DARK CITY 
Trevor Jones 
TATAFNAC Import Service 


avant que sn génial orchest 
Piter Knight nat L maur aise idée de mourit, 
Trevor Jones avait Hvné quelques unes méme 
rables tels Excalibur ou Dark Crystal. Depuis, 
ileschetonnait mollement. sortant parois quel 
ques ls mélodies (Le Dernier des Mohicans) 
aan guère plus de fougue. 1 faut croire que Le 
Be de Proy as l'a eveié car ses mélanges sn 
Bhésymphoniques à tendance indu»-pu" 
fonctionnent du feu de Dieu. On se delecte des 
séquences d'harmonisation («The stran 
ar tuning-) où du combat final halluciné 
{ou have the power-), Trevor v cite auverte- 
ment «Les planétes- de Gustav Holt, une réfé 
rence musicale qui, de King Kong à Star Wars, 
+ affirmée comme indissnciable des scores 
SF qui percutent. (score : 36mnSS) 
Le re dela inévitables 
chansons marketing qu'on n'entend pas ou peu 
dans le Rm. (total : mn S) 


EVENT HORIZON/ 
LE VAISSEAU DE L'AU-DELÀ 
Michael Kamen 
Fabygram 


Attention : album cmerpt passionnant ! 
Après avoir composé pour le film de Paul Arr 

derson un score purement symphonique, ten 
dance Star Trek horifique, le très prolixe Mi. 
chael Kamen a invité le groupe techno Orbital 
à venir jouer les trouble-fétes dans sa partition 

Les punstes + trouveront à redire mais on ne 
peut pas nier que le résultat a de la gueule 

Bercé par des ambiances d'outreespace, on se 
retrouve soudain assaili par des rythmiques 
métalliques tandis que des chœurs lointains 
sandent des incanatiuns latines. L'enfer à 
pénétré votre platine ! Les groupes indus, élec 
Fro ou techno flirtaient depuis vingt ans avec là 
musique de film. Cet album impose enfin leur 
union, même s’ n'en reste dans Le film que le 
Eénérique d'ouverture. (Him) 


DEEP RISING/ 
UN CBI DANS L'OCÉAN 


Jerry Goldsmith 
Hallyrrood (FNAC Import Service) 


Avec 235 paritions à son act, on peut 
se demander comment =D lepie de 
muslquede fine togve en lens 1 
compuser. Rien que ce début d'année tnt dé 
ferler US Marshal, The Edge ct Decp Rising 
sans parier du Mulan de Die quel reus ee 
Eoci en ce moment. Ceres, Le tops de li 
Vation ca passd. Depuis une dial d'année. 
Te CO le me Pt en 
formules qui lui sont propres Tomein Des 
Rising qui rey cle tour ture Nütes d'AleR 
{Lost communication), Les coups d'achat 
de Toul Recall (Cllaion eo.) le mn 
mes à deux temps de Gremlins (Lxrs mule à 
deal) and so où. Peu d'enpinallé mat une 
sacrés cfcacié guidée par des euivre imp. 
rables. Un vrai rullercastertide made 
Gama) 
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DARK CTTrY 


ER ren ruc merien vicronc sounoraaex 
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THE EDGE/À COUTEAUX TIRÉS 
Jerry Goldsmith 
RCA (FNAC Import Service) 


Voilà près de quinze ans que « 
Century Musical Legend» n'avait livré de par 
tition 100% symphonique. Autant dire que cet 
album sonne comme d'émouvantes retrou 
vailles. Puissamment lyrique dans les scènes de 
vol au-dessus des montagnes (“Lost in the wild» 
“Mighty hunter, rescuedh) qui ouvrent et clo- 
sent Îe film, la partition devient épique et sau- 
vage dès lors que La chasse à l'homme démarre. 
On remarquera les scènes d'apparition du griz- 
2ly (:The ravine, stalking=) où l'utilisation des 
corset des clarinettes bouchées mêlent l'urgen- 
ce à la noblesse avec une rare élégance. 


jm 4 j 
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de piste pour amateurs, Goldsmith glisse quel- 
ques autbciations disértes : Rambo bien sûr 
{pour le survival au fond des bois) mais égale 

ment L'Aventure Intérieure (courte séquer 
sous-marine). À vous de trouver les autres ! 


THE BUTCHER BOY 
Elliot Goldenthal 
Edel/Sony 


Lssu de l'univers ultra-codifié de la musi- 
que contemporaine, Goldenthal a vite compris 
que le cinéma offrait un bien plus vaste champ 

‘expérimentation, qui plus est fort bien paye. 
Tour à tour déroutant, lechnique, rigolo, em 
phatique, sévère, i s'est progressivement révélé 
Somme La vraie découverte des années 90, avec 
des films qui ne favorisaient pas a priori l' 
périmentation (Alien 3, Démolition Man, 
Batman & Robin, Entretien avec un Vam) 
Encore une fois, Butcher Boy, avec ses 
boussures d'accordéon, de sax, de guitares mexi. 
caines, de fugues rigolotes, d'Ave Maria, va 
laisser perplexe. Mais pour qui délire sur Le Mr 
Bungle de John Zn ou le groupe de Danny 
Elfman, Oingo Bongo, voilà qui ne devrait pas 
laisser indifférent, (8rmn46) 


SPHERE 
Elliot Goldenthal 
Varèse/ Arcade 


Si vous cherchiez la moindre lueur 
d'intelligence dans le film de Barry Levinson, 
c'est dans cet album que vous la trouverez, En 
révisant ses classiques, Goldenthal est tombé 
sur ke Voyage au Centre de la Terre de Bernard 
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Hermann, et ça lui a donné quelques idées sur 
le vertige des profondeurs, Le cor lointain, La 
harpe mêlée au basson, de longues respirations 
‘de violons. Allongé dans le noir, les veux fer- 
més, on s'enfonce lentement vers l'inconnu, 

alpitant aux moindres sonorités étranges que 
Fmpostieur a placées à comme des Else 
Passé une première écoute difficile, ce court 
Album (Vorèse, plus court tu meurs !) recèle une 
iéhesse insoupsonnée pour qui sait être ate 
HE à l'infinie délicatesse de son orchestration, 
(B5mnä6) 


MOUSEHUNT/LA SOURIS 
Alan Silvestri 
Varèse/Arcade 


Voguant entre Le film d'action et le mélo 
(Volcano, L'Effaceur, Forrest Gump, Contact) 
avec plus ou moins de bonheur, Silvestri 
avait plus eu l'occasion, depuis Roger Rabbit, 
fde nous montrer sa verve particulière à illustrer 
l'esprit cartoon. Et pourtant, à l'écoute du 
générique de La Souris, une marche trotinante 
enjouée sans jamais être niaise, on croirait vr: 
ment qu'il est né pour ça. Le reste de l'album 

pas par tous Les sde Gazz, religieux, roman 
Se, ballade) mais on affichera une préférence 
ès nette pour tous les passages survollés de 
Chasse au rongeur, dans la plus pure tradition 
ati Stalling et autres Scoit Bradley. La 
technique musicale qui consiste à coller musi- 
alement aux moindres faits et gestes à l'écran 
appelle Le «mickeymousings. Pas si loin que 
sad «mousehuntinge après tout. (B0mn51) 


à Pour son sixième numéro, Cinéscope 
Kopose un important dossier consacré à l'a 
ation japonaise (Ghost in the Shell, Gunnm, 
Armitage.), une première série d'articles sur 
dés adaptations cinématographiques de Shakes- 
Jpesre (Romeo et Juliette, Rosencrantz and 
(MGuildenstern are Dead), un entretien avec 
Stratis Vouyoucas, co-réalisateur du court Le 
Monde Troué et de nombreuses chroniques de 
[Milms récents sortis en vidéo ou en laserdisc. Un 
[MSommaire bien rempli pour ce fanzine sobre 
Piais toujours aussi bien tenu. 40 pages de for- 
Mat Ad, Couverture couleur, Pour ous rensei- 
JEéments, écrire à Jérôme Spenlehauer, 1 rue 
les aloueltes, 68320 Bischwihr. 


Dans son numéro trois, Nagual propose 

Mis dossiers (la trilogie des Morts-vivants de 
MRomero, Le Festin Nu et l'inquisition au ciné 
a); plus un compte-rendu du dernier festival 

Ve Gérardmer, une critique de Vampires de 
{Carpenter un portrait de Rose MeGowan, ct un 
aïticle sur Ia bande dessinée italienne Dylan 
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XENA - THE BITTER SUITE 
Joseph LoDuca 
Varèse (FNAC Import Service) 


Avec les séries Hercules et Xena, 
LoDuca à prouvé qu'un scure de télé savait être 
aussi exigeant que pour un film de major. 
AAlternant des symphonies héroïques rudement 
bien écrites et de la fausse world music antique 
(rappelant les chants moyen-orientaux du Cir- 
que du Soleil) LoDuca a transformé un impro- 
bable concept d'Héroïc Fantasy lesbienne en 
une véritable épopée musicale. Ce troisième 
album consacré à Xeua est tiré d'un épisode 
pour le moins délirant conçu comme un véri- 
table musical de Broadway. Intégralement 
chanté, mélant des mélodies féodales aux 
numéros musicaux type Oscar et Hammer- 
stein, il fait la nique avec brio à la récente main- 
mise des studios Disney sur le genre. Difficile 
de croire, devant un tel professionnalisme, à un 
simple produit télé. (42mn55) 

Egalement disponibles : HERCULES Vol 1 et 2 
XÉNA Vol 1 et 2. Varèse/Arcade 


COLLECTION 


Media 7 vient de décrocher la licence 
sur le territoire français du label italien Inter- 
Mezzo. L'occasion de ressortir quelques albums 
qu'il devenait difficile de trouver, même en 
import. Citons pour exemples le CD double 
festure de Claudio Gizzi contenant les scores 

de Chair pour Fran- 


kenstein el Du Sang pour Dracula, la partition 
synthé tétanique de Jay Chattaway_ pour 
Maniac (édition limitée), Le Retour des Morts- 
vivants 3, une compilation Trauma, le King 
Kong de John Barry, Dellamorte Dellamore, 
Voyage of Terror, Le Chat à Neuf Queues ct 
Moïse de Morricne, Le Crépuscule des Dieux 
et Jesus de Nazareth de Maurice Jarre et j'en 
passe... S'ajoute à la longue liste la réedition 
récente, en tirage limité, du Désert des Tartares 
de Morricone, augmenté d'un titre inédit. Nous 
y reviendrons... 


VARIOUS ARTISTS 
Par Gilles SEBBAH 


THE BIG LEBOWSKI 
Mercury/Polygran 


Ambiance rétro-bab bien agréable pour 
cette BO ultra-hétéroclite au sein de laquelle se 
côtoient les incontournables Dylan, Nina 
Simone, Yma Sumac ou Kenny Rogers (avec 
son incroyable «Just dropped in), dés curlosi 
tés comme Piero Piccionf (compositeur de films. 
italiens des années 60/70) et son «Traffic 
boom. Ajoutez à cela le superbe «Lujons 
d'Henry. Mancini ainsi qu'«Hotel California» 
Façon Gipsy Kings (qui ponctue l'hilarante 
apparition de John Turturro), et le tour est joué. 
À noter aussi l'étonnant «Technopop» de 
Carter Burwell, compositeur atttré des frères 
Coen, dont on aurait souhaité une plus intense 
collaboration. (51mn47) 


Dogs. Bien écrit, bien présenté et pertinente Un. 
«must», 60 pages. Format A4. Couverture cou 
Jeur. 40 F à Projet X, 1 rue de la Justice Brune, 
95000 Cergy. 


L'ANGE EXTERMINATEUR 


«Un siècle de cinéma fantastique - 1ère 
arte: des premiers chefs-d'œuvre du muet au 
Bsroque des années 60 annonce a couverture 
de ce huitième numéro. L'intérieur ne déçoit 
que l'ambition de la démarche est res- 
segmentée en plusieurs parties (chrono= 
Pique et thématiques) pour une lecture plus 
facile. 40 pages, Format A4, On attend impn- 
tiemment la deuxième partie. Format Ad: En 
vente dans les Hbrai é 


Quatrième tome d'une longue étude 
du cinéma d'épouvante italien, le numéro/112) 
de CZZ (100 pages, splendide couverture Cou 
leur) se concentre sur les années 1964 et 65 et 
chronique en long et en large des films comme 
La Sorcière Sanglante, Six Femmes pour, 
l'Assassin, Des Vierges pour le Bourreau, Le 
Cimetière des Morts-Vivants ut autres fleurons 
de cette période, Estil nécessaire de rappeler la 
qualité du travail, autant sur l'informatien que 
Sur les illustrations proposées ? LI F à Pierre 
Charles, 16 av, Emile Zola, 94100 St Maur, 


| 

Cochez les K7 de votre choix : 
Pre À corps perd 
Bonjour les fi 


à retourner à 
SYLPHE - 139, rue Main 
75019 Paris 


The immoral West [1 
Lorna CI 


L'immoral Mr Tens CI 
Mud honey I 

L'ile des désirs CI 
vixen 0] 

Super Vixens CI! 
Ultra Vixens 


Mondo Topless C1 


Le 
49, rue de La Rochefoucauld 
75009 PARIS 
(Métro St-Georges) 
Tél: 42 81 02 65 
Ouvert du mardi au samedi de 14h30 à 19h. 


Rayon de K7 VIDÉO à prix 


réduits, neuf ef occasion. 
Plus de 2.009 titres, 
divers et fantastique 


139Fx. 
NOM 
PRÉNOM 


K7 = Total F 


ADRESSE 


Je certitie être majeur 
SIGNATURE OBLIGATOIRE 


Le BIS TA 


Signe des temps, paradoxe d'une) 
©: de ana ele numérique 


“st en train de tout engloutir sur son 
assage, le support aserdisc se rebelle 
et se diversifie d'une manière encore inimagis 
nable il y a de cela un an. D'où l'arrivée sur le 
marché d'éditeurs sortis de nulle part, certains 
dissidents d'Elle, comme Synapse Fils, où 
encore des fans de la première heure, comme. 
Sage Stallone (le fils de Sylvester), à la tête de 
Grulhouse Relnsing. Ce qui nous permet d'ap= 
précier dans des conditions inespérées les plus 
‘ou moins classiques du genre qui retrouvent ici 
seconde vie, loin, très loin de leurs ver- 
sians vidéo tronquées, recadrées et mal duplis 
quées jusqu'ici reléguées dans les bacs, des. 
supermarchés. 


LUCIO FULCI'S 
ZOMBIE/L'ENFER 
DES ZOMBIES 


LE titre représentatif de cette nouvel: 
le tendance est sans aucun doute le 
Zombi 2 (L'Enfer des Zombies) de 


lui Fu, édité par Rx Grau dans 

une copie qui respecte le format cinemascope 
d'orine, augmenté d'une piste Dolby Digial 
51 créée de toute pièce et qui, suite à l'ajout 
d'effets surround pour le moins inattendus, 
perd par la même occasion son caractère brut et 
Strictement démonstratif. Dommage que l'édis 
ur n'ait pas eu l'idée de conserver sur une, 
piste analogique la bande son mono de l'épor 
que, préférant y placer un commentaire audio 
de tn Meullèch sans grand intérèt puisque 
l'acteur découvre avec un certain dégoût et pour 
là première fois un fm avec lequel i n'a Pour 
À dire aucune affinité ! Ajoutons à cela Wa 
lraitement de l'image qui, à force de gomimer là 
moindre imperfection, init par rendre certaines 
scènes beaucoup trop surexposées el granuleus 
XS d'oû une perte de délais trportante das 


D 


les scènes POUMENLpINStE pourra éven- 
tuellement se repOrERMIAVerSiOn allemande, 
elle aussi en an plait OMPIEtE Editée à tirage 
très limité) pare DES Entertainment et 

dé meillesreqUiteNE boudons mal- 
ré tout piSnotSpIIEnAyant ce Laserdisc, 
ar il est pet Hiinemeilleure version 
surise un QU POSER voire fameuse 
scène del ans an es sommets 
du gore talien/dansdelellesRonditions, ne de- 
vrait pas Vous faire Hétentnesenle seconde ! 


OnMNOUS PAIN Plus. haut de 
GrindhouséRASInE, it pour. 
Pier done 
attend MeMMAUEDel du même 

Fu: Pounl'Reurenets Léserdie, truffé 

de supplément MeIEnENprésentation si 

luxueuse qu'ellétsetelEnE certaine perv 

sion, concemeliTemabIElEESOu tent Insoute- 
nable) Cannibal{ Fe eEmbertoILenzi. Un 
film extrème NAN aucune valeur 
véritable si cen'éttneReum lation de plans 
gore, commelceteEnEanInologique où une 

Victime de la HE ENIbAIEEE lue par 

Les seins à des Gohe ONE hirent les chairs. 

Ajoutons Ale Ones de mysozinie 

4 largemenleS BOrtes du raisonnable, 
sans oublieniquelqteenessnuff (des ani- 
maux maltraités)lOHImENEsatuites qui met- 
tent sérieusementlendOUteMIesAmotvations 
ant à Fete QUE ion de ce er 

isc. PourtantlelEa scope notamment 
au niveau délaresomBnE es eouleurs à par- 
tir d'une copiesipedléranuleuse et délavée 

(ed étant prineipalemeRUl des conditions 

de tournage POUHIEMONappronimatives), est 

inerysblelUn ielechamement pour 


PER 


contre 


de tournage et reproduction d'affiches 
es pa: ef un cout reportage au La note 
du film en salles aux États-Unis. Sins ob 
lun 45 tours composé de plusieurs remix de la 
musique originale de Budy Mali 
amusant sac à vomis à l'effigie du 
‘une telle accumulation de gimmicks, 1 est ri 
ffcile de résister, mé Gi est nécemaine 
insister) l'intérêt de ce film, cumpant 
d'œuvre de Ruggero Deudato Cannibal 
Holocaust dont il s'inspire honteusement, est 
bien limité. 


————_—_—— 
EGALEMENT 
DISPONIBLES 


anglaise et intégrale du my 
Holocaust, où ne figure toujours pas La fan 
scène manquante des piranhas, puisque ce 
Gi, malgré de persistantes rumeurs, ne semble 
jamais avoir été tournée intégralement 
pléte et he 
1 Secte des 


aissions en France 
allégée de La majorité de: se si 


Une version c: 
mono, et au packagir 


mg sans supéne 
: “ni hi 


Pnsilé d'atend 

comportera certaine 

ments et un remix de la b 

Grindhouse toujours, ann 

Gt deux autres films de Fulei, linalit Cat in 
the Brain et Frayeurs. 


Bruno TERRIER 


(Remercie ibrairie Album) 


Christophe Quélais, Lille 


JM. Johanet, Oison 
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Avant hou, je biens à vous remercier 

d'acconder une st 

Vas kvteurs. J'en Veux pour preuve L 

Fbnque du même nom qui permet 

non seulement d'ou ri 

ui de contrib 

unes talents qui ne 4 

Éexprmer Éculpleurs, maquilieurs ct 

dessinateurs). Alors, à mer 

permets de vous faire parvenir quel. 

Aus illustrations en espérant qu'elles 
herche des 
quite D 

vous lise mes coordonnées. J. M. 

Jéhanet, -Forgeteuxe, 25, Grande Rue 

48170 On 

Un grand merci à toute l'équipe et 

bonne continuation. 
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Nicolas Felgerolles 


Puisque je vois que cela vous intéresse, 
simerais. porter à VOire connaissance 
le fait suivant: dans un tout petit film, 
qui à maintenant quelques années el 
ntitule The Turing, on peut Voir 
parfaite 
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Alexis Buchet, Nantes 
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mais en utilisant la méih 
Giuliano (MM n°99, à dernière vidé 
des X-Files intitulée Ralx a pas pour 
cumepondance pique 48742. 
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Lecteur assidu de votre magazine 
depui le 5, M A et l'univers 
fafstique m'ont toujours Inuencé 
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Odile Font, Lesparre 
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Pat re d'os ep dar 
Dar Qu ventre VS 
AGE Pie On au ar PE 
ère etat à per tout Le UE 
émane au L pa sare stars 
Pom pOur rt À nouveau. l'or 
AR JR pa Fa eur un eu acteur 
C) Le pubs @ù tre ave un FAI 
ps Fa en ur es pataionrle 
Ans que par le ganasteur 
Su Rosa Je ne pale pus Pen oür du 
pence sur fie, amant mois 
Fe coute pr en Le endres qu'il 
AGE le nelamaans de publ 
tenais À vs Le pat de man mt- 
A fee pars que vous en 
Aer copie pour LA de 1958. 


Ah. f'esme trop Fours qui crmomer La 
“param de La semre cpie Cac de, tu 
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Comme beaucoup de vos lecteurs, j'ai 
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Le plus beau, c'est que je ne connais 
pas a fin (le btcou coule, on m'a dl.) € 
que je m'en Biche royalement Ce qui me 
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